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Une enquête sur la résistance | 
es catholiques mise de côté 


2,000,000 de catholiques et de protestants auraient été assassinés par la Ges- 
tapo. Pourquoi l'enquête a-t-elle été arrêtée? Atrocités russes en terri- 


toire occupe. 


Reproduit du Devoir) 
L4 : 
La déclaration du général Hur- P° et que ja 
ey sur attitude des diplon ate pe ecut | Gestapo contre 
te Washington à l'égard des « ces d # et spécialement 
munistes chinois continue d avoir ue ne des pis 
un grand retentissement, mais il clles et Île 
s'est produit un ineldent analo- | P e. La 
ue au sujet de l'occupation alle ête ce fut 
mande; on en a peu parlé jus | ( 1 ques et 
qu ici; c'est cependant le plus dur gne ne 
coup porté à date au procés de Hitle 
Nuremberg. L'on sait depu, préférant t ps de concentre- 
ongltemps que les catholiques et 1‘! t méme tlap bru 
les protestants d'Allemagne ont ! L j nands qui ont 
ivré au,nazisme une résistance suit otiér p ] 


énergique, Le périodique Tablet, 
de Brooklyn, a publié une 
d'un officier étatsunien de haut 
rang qui avait été chargé de faire 
enquête sur les crimes nazistes et 


tr 
lettre 


L'hon. L. St-Laurent 
représenterait le Canada 


sur l'ampleur de la résistances NU ! de 1 
opposée au régime hitlérien Just Ï Louis St-La dr 
} ad ministère des À 
Mouvement clandestin f: tlsiiie es oShAi né 140 
Nous avons été profondémen: | %E° ©u es n M King à Lor 
impressionné, écrit cet ofticier,! %1€5 Et a 8 urigerait la 
par l'ampleur du mouver Pan 4 vienne à IA pro 
clandestin allemand dirigé contre | ©4109 74 te l'assemblée E°- 
les nazistes et leurs persécution. srihemb 4 me des Na- 
rien de ce qui s'est fait du point qu COR Avon Le 
I lét le janvier pro- 


de vue de la résistance clandest 
ne en France, en Belgique, en H 
lande, ne peut se comparer à c« 
mouvement antinaziste allema 
quant à l'ampleur, à l'intensité ct 
aux sacrifices, Cet officier qui e 


La délégation jociste 
chez le Saint-Père 


lui-même protestant dit que la re MONTREAL--Le R. P. Victor 
sistance des Eglises protestante Ma V euve, OM.I. aumé- 
catholique à Hitler et à la Gesta- nier général de la J.O.C. du Ca- 
, 7 * |nadi: unsi que délégation jo- 
x ciste canadienne ont été reçus en 
Byrnes sera à Moscou ne EE a de 
samedi après-midi 116 novembre dernier. Le R, P. 
Villeneuve a joui d'une audience 

Le secrétaire d'Etat des Etats- privée de « minutes 
Unis a quitté Washington mer-| “Ce voyage à Rome æst visible- 
credi en avion pour se rendre à Iment béni de Dieu comme tout 
la conférence de Moscou; il ar-inotre voyage d'ailleurs, écrit le 
rivera dans la capitale soviéti- 'R, P, Villeneuve, Mais ici c'est 
que samedi, à temps pour la pre- le comble des hénédictions. J'ai 


mière réunion des trois minis- vu Notre Saint-Père le Pape trois 
tres. M. Byrnes a dit dans une fois dans une semaine, La pre- 
conférence de presse que son Imière fois j'étais invité à accom- 
principal objectif est de soumet- |pagner Mgr Mella à la messe s0- 
tre à M. Molotov le projet Tru- |lennelle célébrée-dans la chapel- 
man-Attlee-King pour la référen-|le Sixtine pour le repos de l'à- 


ce à l'ONU. des problèmes de me des Cardinaux décédés dans 


Vénergie atomique, ainsi que le cot de l'année; là, pendant 
d'obtenir la convocation d'une près de deux heures, j'ai passé 
conférence générale de paix.!tout le temps à contempler le 
D'autres sujets, comme les trai- |Saint-Père, Le 10 novembre j'a- 
tés de paix balkaniques, le pro- |vi le bonhe incomparable 
blème de l'Iran, le contrôle du Id'être reçu en audience spéciale 
Japon, l'unité de la Chine, se ec 1 lirigeants généraux, au- 
ront probablement discutés aus- dience des plus touchantes, Ajou- 
si, mais M. Byrne a dit que l'a- te tout cela une longue con- 
genda de la conférence ne ser: ( on de trois quarts d'heure 
pas établi de façon formelle a-}avec le Cardinal Pizzardo, une 
vant que les trois ministre on jentre e 1 e de trente minu- 
aient discuté ensemble te ec $. E. Mgr Montini et de 

Pour ce qui est de l'Iran, Ja |nOMmpDreust encontres avec des 
Russie a déjà rejeté la proposi- [dire geneéraux et diocesains 
tion de Washington demandant |°* n catholique, etc. et 
que les trois puissances retirent | Y0 prendre tout ce que no- 
leurs troupes de ce pays pour le Ç à Rome signifie de bé- 
ler janvier au lieu du 2 mars; M ge ( pour notre Action ca- 

no 1€ ouv ert 


Byrnes a annoncé qu'il venait de 
recevoir la réponse anglaise 
Londres dit que Moscou ayant re 


M. Henri Joly est 


fusé, les troupes britanniques ne | MOrt à l'age dé 19 ans. Ses ira- 
seront pas retirées de l'Iran pour | Vaux avaient contribue aux origi- 
le ler janvier; la note angla:: ématographe., Il avait 
suggère que l'on adopte un plan pondu à ce sujet a- 
détaillé pour le départ des | vec eur américain, Thomas 
liés le plus tôt possible | A. E 


n— 


On s'oppose à ce qu'on 
parle français à une 
assemblée conservatrice 


TORONTO—D'apres l'“Ev- 
ening Telegram'' de Toronto, 
les dirigeants de l'Associa- 
tion progressiste conservatri- 
ce d'Ontario qualifient de 
‘malheureux’ l'incident qui 
s'est produit lorsqu'on a pré- 
senté un candidat canadien- 
français dans les deux langues 
du pays, à l'élection du con- 
seil de l'association, la semai- 
ne derniere. 

M. Kciso Roberts, député 
provincial de Toronto-Saint- 
Patricks, à présenté en fran- 
çcais le lieutenant de section 
John Carrière, de Cochrane, 
Ontario, après avoir loué en 
anglais cet officier de son ser- 
vice au C.A.R.C.,, et recom- 
mandé son élection comme té- 
moignage de bienvejllance 
aux Canadiens français, L'al- 
locution française ‘‘a été brus- 
quement terminée comme les 
huées et les cris se précipi- 
taient,'” dit le journal de To- 
ronto. Puis un délégué s'est 
opposé ‘à ce que personne 


parle français aux progressis- 
tes tonservateurs d'Ontario.” 
Au scrutin, le lieutenant Car- 
rière a été élu sixième vice- 
président. 


On déclare qu'il 
y a à peine 200 
rebelles en Iran 


TEHERAN, Iran — Le pre-| 


mier ministre iranien, Abrahim 
Hakima, a déclaré, ces jours der- 
{niers, qu'il n'y a que 200 ‘véri- 
| tables’ rebelles dans le nord de 
l'Iran et que le gouvernement 
proclamera bientôt l'illégalité de 
| l'assemblée nationale de l'Azer- 
| baijan, Hakima a précisé, devant 
Iles journalistes, que 
dans la province iranienne, le 
iong de la frontière soviétique, 
avait éclaté parce qu'il n'y avait 
pas de gouverneur-général dans 
cette région depuis sept mois. Le 
premier ministre n'a pu confir- 
mer la rumeur voulant que les 
Russes aient déjà commencé à 
forer des puits de pétrole dans 
le nord de l'iran. ‘‘Des travaux 
de forage sont entrepris dans le 
nord, mais il est possible qu'ils 
soient effectués pour obtenir de 
l'eau, piutôt rare dans 
| gion,” a dit Hakima. 11 a ajouté 
que ces travaux ont été entre- 
pris sans la permission du gou- 
vernement iranien. Enfin, le 
premier ministre déclare qu'il 
n'a pas l'intention de résigner ses 
fonctions en dépit de plusieurs 
rumeurs à ce sujet. 


Mgr J.-B. Bazinet 
est décédé 


Ste-Agathe des Monts 
Jean-Baptiste Bazinet, 


est décédé le jeudi 6 décembre à 
| l'âge de 72 ans. 


Congrès annuel provincial de la 


Manitoba Social Credit Organization 


Tenu à l'Hôtel Marlborough les 5 et 6 décembre. Une centaine de personnes 
y assistaient. Représentants des différents éléments de la population| aide, et qui, par mon intermédiaire, ont secouru les réfugiés Polonais 


manitobaine. 

Cette année le mouvement créditiste À 
fet, on a toujours entendu ses chefs af er que 
les qui viennent de se dérouler à l'hôtel M 
revendication. En effet, jamais vement 
tueuse reunion de ses mem s.*% _ irmenheliiet 
L'enthousiasme, l'esprit de hide Min. 
darité et l'élaboration d gr EE 
gramme d'action vraiment cons de ‘4 léeués de 
tructif en sont les po d e } po L pre- 
nants. Pourtant, ce uvement groupe francis 3 
tel qu'organisé par M. Paul P Lis Qt petit. 
ce, sortait À peine dune série ‘ ” ; cédure 6 les 
défaites électorales € nt see x 
au fédéral tout comme au } AGE page] 
cial, Dans tous les part l - 
de quoi faire limoger Audience du Pape 
tout son exécutif. a des Italiens 
rien, et non seuiemen : " lICAN Li di 
mais MM. Bailey et la $ Le. 108. de 
deux principaux lieutenant 
çurent avec lui, à l'ele 
l'exécutif, une acclamation : . sie 
était plus que toute autre L 


ine approbation sans eêq 


ie leur direction du mo 
et un mandat clair de € a a 
dans le même sens pour ie nt 
Or, sous leur conduite E S 
vement a toujours refuse € qui les 
grouper comme paru € elque 
bordonner les principe exp 
tunismé électoral Ces Ita nes et 
Nous avons donc raison d € < 
que cette année e mo ‘ es Etats- 
s'est révelé fidèle à ses pri IL 


nitobain s’est révélé fidele à ses principes. En ef-| 
* ce n'était pas un parti. Les assises solennel- 
rlborough semblent bien donner raison à cette 
ne tint de plus impressionnante et plus fruc- 
SERRE Ve “ARS Pa hs: COURANT ETES 


Premier ministre 


M. Alcide de Pasperi qui vient 


nt d'assumer les fonctions de pre-| 


mier ministre en Italie. Il diri- 
{gera un cabinet de coalition. 


WINNIPEG, MAN., VENDREDI 


la crise | 


la ré-| 


Mgr 
curé de 
Ste-Agathe des Monts depuis 1911, 


14 DECEMBRE 1945 


Le Liberté et le Patriote ot membre de l'A.B.C. et de la C.W.N.A. 
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ME ve. 


DER TÉ ere PAT RI Û 


NOTRE FOI, MOTRE LANGUE! 


DIEU ET MON DROIT! 


prochainement, Cette photo nous montre la ville telle qu'elle apparaitra dans quelques années. 


Ja socialisation de la medecine 


| CHICAGO — La revue rédigée me, détruira le système d'hospi- 
|par l'association des médecins a- |talisation volontaire et obligera 
méricains dénonce le programme |les malades à se faire soigner par 
de législation proposé par le pré- le médecin qui lui sera désigné 
sident Truman touchant l'hygié- par le chirurgien en chef.” 

ne et la médecine, en déclarant] La revue approuve ensuite les 
qu'il s'agit d'une tentative desti- recommandations du président 
née à asservir la médecine par- par lesquelles le gouvernement 
Imi les professions, les industries fédéral accorderait des crédits 
let les métiers qui doivent être 
léventuellement socialisés. La re- 
vue incite le congrès à se pro- 
noncer défavorablement. 


“Personne ne convaincra les 
|Etats-Unis, se lit un article de té- 
ÎIte, que le bill Wagner-Murray- 
Dingell n'est pas de la médecine 
socialisée. Par cette mesure, la | 
profession médicale aussi bien 
ique les malades seront directe- 


| 


| 


taux et des centres d'hygiène. 


Les Anglais seraient 
plus populaires 
en Allemagne 


pée a montré que le peuple al- 
lern'& 1 préfèrerles Anglais aux 
Américains. Les Allemands sont 
légalement d'avis que le gouver- 
[nement militaire américain n'a 
|pas réussi jusqu'ici à maintenir 
{l'ordre et la loi, Ils disent que 
les Anglais ont obtenu plus de 
succès, dans leur zone, parce 
qu'ils ont, plus que les Améri- 


iment aggpiettis à un contrôle ed 
litique’”’. 

“Que le public se rende comp- 
lte que les démarches faites en 
|vue de placer la médecine améri- 
|caine sous le contrôle fédéral par 
Ile moyen d'un système d'assuran- | 
ce-maladie obligatoire constitue 
PE TES pr raperere cains, le sens des affaires dans 

is ; la reconstruction, 
|que, la Ananee et éventueliement | Les Allemands, qui n'aiment 
le travailleur. |pas les Français, les préfèrent 
cependant aux Russes qu'ils crai- 


Conséquences 
“Le moment peut arriver où *‘gnent. Selon cette enquête, la vie 
ne serait pas tenable dans la ré- 


l'ouvrier américain, à l'instar N 

du travailleur allemand, appor- | gion russe. ra 
tera chez lui un salaire moin- Les Allemands ont oublié 
| dre que la somme des dédue- leurs fautes et ils ne pensent plus 
| tions puisées à même ses gages. |AU'aUX misères de l'occupation. 
| | Plusieurs croient que le système 


Socialisation | des quatre zones ne peut durer. 
“Cette mesure mettra fin à la | Un Allemand a dit que cette di- 
|pratique privée de la médecine, | vision est comme une tache 
|[placera la profession médicale | d'huile sur l'eau; on a beau la 
sous la direction d'un seul hom- | séparer, elle se réunit aussitôt. 


Letlre de la Pologne 


| 
| Son Eminence le cardinal Hlond, archevêque de Pologne, vient 
| d'envoyer la lettre suivante à M. Léon T. Walkowiez, de Chicago, Ill, 
| qui la fait parvenir au rédacteur de la Gazeta Polska, de Winnipeg. 
| Ce dernier a bien voulu nous en faire connaître le texte, que nous 
| traduisons ici, lequel, nous n'en doutons pas, intéressera les lecteurs 
| de La Liberté et le Patriote: 
“Je vous remercie pour vos paroles si réconfortantes et qui m'en- 
couragent, me faisant souvenir de nombre de mes chers compatriotes 
| qui résident au delà de l'océan et de tant d'amis sincères qui durant 
| les deux premières années de la guerre ont essayé de venir à notre 


| en Europe. Leurs lettres, leurs témoignages de sympathie et les preu- 
| ves de leur aide généreuse saeht conservées précieusement dans les 
| archives du Primat de Pologne comme témoignage documentaire de 
| l'union fraternelle qui existe entre les Polonais et de “la solidarité 
| nationale” dont ils ont fait preuve aux heures tragiques que notre 
pays a traversées, 


| acquiescer à ce désir durant les années de mon exil, — ce qui m'eut 
fait grand plaisir, — mais les Hitlériens m'empêéchèrent de faire ce 
voyage, parce qu'ils avaient formé d'autres plans pour moi. Il m'est 
| impossible d'y aller maintenant, car ma tâche pour le moment est de 
| faire revivre la vie catholique dans le pays. 


| “Vous m'invitez à me rendre en Amérique. J'eus pu facilement 
| 
| 


“Nous travaillons avec un zèle joyeux, malgré les difficultés qui 

| semblent insurmontables et qui sont la conséquence de la dévastation 

religieuse accomplie par les envahisseurs razis contre l'Eglise de Po- 

| longe. Il s'agit surtout de nos pertes matérielles: la destruction des c2- 

thédrales, des églises, des séminaires. 11 s'agit du pillage, notamment 

dans les provinces de l'Ouest de tout ce qui a appartenu à-l'Eglise, des 
dons que l'on avait faits aux églises et institutions catholiques 


a 
“Nous commençons d'abord par restaurer la vie de l'Eglise dans 
se forme élémentaire; les âmes y coopèrent très bien. La Pologne est 


| restée et demeurera catholique. Nous sommes pauvres, modestes, éco- | 


nomes, mais nous restons et si jamais vous revenez 
parmi nous, vous retrouverez la même vieille Pologne sincère, dont 
l'âme fut broyée par la souffrance. Elle ne s'est pas découragée et ne 
se découragera jamais, consciente qu'elle est de sa mission. 


"nous-memes , 


“Je vous envoie mes souhaits formulés sur les tombeaux des 
deux premiers rois de Pologne dans la cathédrale de Posen complè- 
tement détruite, ainsi que ma bénédiction, à vous, à mes amis et con- 
naissances, 


Le Cardinal Auguste HLOND, 
Posen, le 20 octobre 1945. 


laux fins de construire des hôpi- | 


FRANCFORT —— Une enquête 
| secrète faite en Allemagne occu- | 


On demande aux Russes 
de se retirer 


|  TEHERAN — L'ancien premier 


ministre Saïd Zia Eddin a nié tou- | 


te intention de se retirer de la po- 

litique iranienne, déclarant que 
{son absence du parlement per- 
metira aux Russes “de réaliser 
plus tôt leurs buts antipersans”, 

L'expulsion du parlement de 
Zia Eddin a été réclamée la se- 
maine dernière par la presse ira- 
nienne. On l'accusait d'être la 
créature d'une ‘puissance étran- 
| gère” que du reste on ne nom- 
mait pas, 

L'ancien premier ministre a dé- 
| claré dans une entrevue que l’ac- 
cusation n'était que ‘“calomnie et 
mensonge”. Il a déclaré qu'il y 
| eut une campagne marquée conr- 
tre lui à partir du moment où le 
gouvernement de l'Iran a refusé 
d'accorder des concessions pétro- 
| lières à l’Union soviétique, 


| 


Manifestation 
anticommuniste 
‘a Stamboul 


STAMBOUL — Une foule for 


mée de 27,000 personnes, dont 7,-| 


000 étudiants de l'Université, 


a 


parcouru les rues de Stamboul, a- | 
gitant des drapeaux turcs et criant | 


“A bas les communistes!”, Les 
manifestations ont détruit les éta- 
lissements de deux journaux 
russophiles, le “Tan” et la ‘“Tur- 


quie”. 


! 


PRIX: CINQ SOUS 


PRINCE-ALBERT, Sask. 


Le sénateur Vien 


défend la France 


"Il nous faut prendre l'intérêt du Canada 
d'abord," déclare M. Vien. 


OTTAWA — La France est le pays du monde auque n peut as 
vec le plus de confiance avancer de l'arger * pre 
pays à retourner à l'état normal et son é« imirabiemet t 
bien équilibrée. Et puisque la Grande-Bretagne viole s n 
d'Ottawa et nous ferme ses marchés dès la fin de la guerre a »« 
tre contribution “massive” à sa*— —— ee ——— 
défense, il nous faut bien prendre préteur, c'est bic a Franc t si 

intérêt du Canada d'abord et a- | ce n'est pas elle, où en trouver un 
vant tout en recherchant des mar | autre? demande le sénat Vien 
|chés d'exportation là où i} s'er | qui ajoute: si 1 
trouve. Or on re saurait en " (Su à la deuxié page 
ver de plus stables qu'en France. | — . 
Telle est la thèse que vient de | mm 
outenir au Sénat, N rhomas te À 
so t n au éne 1. Thoma Avis important 
Vien, libéral de Montréal, en don à nos ab nés 
nant la réplique a eader d on 
opposition, M. John T. Haig, qu Nous suivrons cette année encore 
‘ t trou u'ur rêt d 249 la ligne de conduite que nous avons 
ava tro ivé q iun pre ie 242, adoptée l'année dernière relative 
500,000 à la France était trop cot ment à la publication de “La Liber 
A ér ] nr rtior 7 à té et le latriote durant le temps 
I! dérable, proportion gardée d des fêtes. Notre jourmal ne paraîtra 
notre commerce d'avant-guerrt pas durant la semaine du 23 dé- 
- b de Noël 
vec à cembre., Le ‘numéro de oe sera 
avec ce pays. tiré à 16 pages et sera publié 1e 
| Frèts à la France mercredi 19 décembre au lieu du 
“] Frai | dé la : jeudi 20 décembre afin de permet- 

D AUORRS VS 20 paye ANNE) tre À tous nos lecteurs de le rece 

on peut faire crédit avec le plus voir à temps pour Noël, Nos corres. 
s confiance / un 7" pondants voudront hien prendre no- 
de confiance. Avant la guerre, ses te de ce changement et nous faire 
exportations dépassaient ses im parvenir leurs correspondances le 
plus tôt possible, 11 nous sera im- 

possible d'accepter de chroniques 


La ville de Coventry qui fut presque entièrement détruite par es Allemands sera reconstruite\ portations par quelque 800,000.- 


000, Elle réserve 
d'or qui qu'à 
celles de l'Angleterre et des Etats- 
Unis. Avec son empire colonial, 
elle offre en garantie une sura 


avait alors un 


n'était 


e 
inférieure 


| bondance de richesses naturelles, |! 


Son économie est admirablement 
bien équilibrée et elle aura été le 
| premier pays à retrouver son état 
normal après la terrible épreuve 
qu'elle a subie. S'il est un pays 
digne de la confiance d'un pays 


Les enfants qui reçoivent 
les allocations familiales 


OTTAWA — Parmi les 1,334,- 
575 familles qui ont reçu les allo- 
cations familiales au cours du 
mois d'octobre, il y en a 2, de la 
province de Québec, qui comptent 

| 15 enfants; 10 de 14 enfants, dont 
{7 dans Québec, 1 en Ontario, et 
en Saskatchewan; 51 de 13 en- 
fants, dont 37 dans Québec, 4 en 
Ontario, 2 en Nouvelle-Fcosse, 
| Manitoba et Saskatchewan: 3 au 
| Nouveau-Brunswick et°1 en Al- 
berta; 288 de 12 enfants dont 210 
dans Québec et 18 en Ontario; 
1,023 de 11 enfants (728 dans Qué- 


bec et 100 en Ontario); 2,808 de} 


10 enfants (1,946 dans Québec et 
293 en Ontario). Dans le tableau 
publié dans le Hansard du ler 
décembre, on remarque égale- 
ment qu'il y a 512,659 familles re- 
cevant Jes allocations pour un 
seul enfant dont 111,105 dans 
Quévec et 190,376 en Ontario; 
368,932 famiiles de 2 enfants dont 
88,012 dans Québec et 128,170 en 
Ontario; 199,453 familles de 3 en- 
fants dont 58,410 dans Québec et 
| 60.102 en Ontario. 


des centres après le mardi matin 184 
décembre 

La plupart 
canadiens ne 


des hebdomadaires 
publient que 56 nu- 


méros pa année. C'est la seule fa- 
con pratique de donner un congé 
à nos employés durant les mois 


d'été et À l'uccasion des fêtes 


Les crimes augmentent 
en Grande-Bretagne 


LONDRES 


Scotland Yard & 
lancé un appel aux volontairt 


s 

aux policiers, et à la vigilance ‘4 
| public, dans le but de coordonne 

| les efforts pour enrayer la vagu 

| de crimes qui déferle présentad 


ment sur la Grande-Bretagne 
Dans la région métropolitain 
seulement, les délits atteignent la, 
chiffre de 12,179 pour le moi 
d'octobre, soit le plus élevé dar 


9 | toute l'histoire de Scotland Yart 


Cette augmentation serait attr 
| buable à quelque 10,000 homme 
: dont 500 Américains, qui ont ua 
|té le service, soit comme désesd 
teurs, soit sans permission. . 


Des capucins polonais 
aux études en Belgique 
BRUXELLES — Cinq scolast 


ques capucins polonais, le 23 oc 
Itobre, ont commencé leurs étude 
|théologiques au Séminaire capw 
|cin d'Izegem, à l'ouest des Flan 
dres, en Belgique. Six autres doi 
vent aller les rejoindre sous peu 
Ils espèrent être ordonnés avarn 
un an ou deux, et retourner € 
| Pologne, où l'Ordre Capucin a € 
té presque complètement exters 
Iminé par les Nazis. Quatorze Cam 
|pucins polonais périrent dans 14 


—ûff 


e 


| Les instituteurs complètent l'oeuvre des parents. L'oeuvre du maître est diffii 
cile. ‘’Celui qui ne voit dans l’enseignement 


| cenaire.” L'institu 


S. S. Pie XII reçut en audience, 


publique, le dimanche 4 nowembre 
1945, plusieurs centaines de mem- 
bres de l'Association italienne des 
instituteurs catholiques, qui s’é- 
taient réunis en Congrès dans la 
Ville Eternelle, Nous donnons ci- 
eprès, d'après la Croix*du 21 no- 


vembre, l'essentiel du discours 
qu'il leur adressa ;sur la’ haute 
mission des instituteurs catholi- 
ques. , 


Première éducation 

ne nier que la vie 
nt profondé 
éducation 
Cela est 
même 


On 
d'un peuple se ress 
ment de premiere 
que reçoit jeunesse 
t vrai toujours 
aux temps le et 
chez les peuples sains 
Mais aujourd'hui cette vérité pa- 


saurait 


la 
la 
ét partout, 


Ss plus normaux 


les plus 


rait plus rm ste encore, lors- 
qu'au milieu d’une universelle 
perturbation, les peuples vont en- 
core cherchant leur voie, Les en- 
fants que vous trouvez au sein des 
familles ] plus chrétiennes ou 
les plus irréligieuses 1 {- 


finées ] £; 
enfants que vous réncontrez dans 
les rues, qui 

peut-être impol 
portent sur le t 
yeux les stigmates de la misère et 
| du vice précoce: c'est d'eux, c'est 


ou 


bousculent 
imern et parfois 


et dans 


S vous 


les 


autant des uns que des autres que 
dépend l'avenir de la société hu 
maine. 


| Collaboration des maîtres 


| Si, même dans les conditions les 
meilleu et les circonstances ] 

| plus favorables, 1 de 
l'enfance est la mission, l'admira- 
| ble mission des parents, et parti- 
culierement de la m leur oeu 


| vre doit être efficacement secon- 


teur doit recevoir un juste 


fants. Devons-nous dire ‘“complé- 
tée” et non pas plutôt ‘“substi- 
tuée”? Il y a des mères — le Sou- 
verain Pontife le rappelle avec 
douleur incapables de com- 
prendre leur sublime devoir; elles 
ignorent ce qu'est l'éducation, il 
leur manque les notions les plus! 
élémentaires de la pédagogie: pri- 
vées de toute formation ou défor- 

2, elles s'occupent 1niquement 
de leur tranquillité ou de 
s plaisirs égoïstes, soit d’inté- 
rêts matériels où convergent tou- 
tes leurs pensées. Mais combien 
d'autres mères qui, malgré toute 
leur bonne volonté et leur dé- 


vouement, se trouvent, aujourd'-| 


hui plus que 
d'inexorables 


jamais, par suite 
conditions de vie,| 
dans l'impossibilité de remplir 
pleinement leur devoir d'éduca- 
tri Les nombreux 
demande un ménage, souvent le 
traveil-loin du foyer domestique, 
ne- leur laissent pas le loisir de 
vouer à l'occupation qui serait la 
grande joie de leur coeur, le but 
même de leur vie ici-bas, Ajoutez 
à cela que les exigences toujours 
croissantes de l'instruction con- 
traignent lés parents à remettre 
er 
d'éduquer 


ces. 


SE 


parfois complétement, d'au 
ms prérogative 


créature 


ain ia 


s auxquelles ils ont 


donné la vie 


Honneur et responsabilité 


Quel honneur et quelle respon 
sabilité pour les maîtres qui sont 
représentants des parents’ 
le regard de cer litté 

l'enfant n'est quun 

rmant et délicieusement 
l'‘‘poétique”. Aux yeux du chrétien, 


les 
Pour ne 
rature 
être 


dée et complétée par la collabo-, 
| rétion des maîtres et des maîtres-| 
ses auxquels ils confient leurs en- | 


soins que | 


qu'un métier est un mers 
et honnête salaire.” 


il est digne de vénération—maxfé 
ma puero debetur reverentio, ax, 
vertissait déjà le paien Junéval-4 
et inspire une poésie incompara4 
blement plus élevée: l'enfant est 
le fils de Dieu, son ange voit con# 
tinuellement la face du Père q 
est aux cieux, hommes soné 
appelés à lui ressembler par 4 
simplicité et l'humilité. Il n'en 
faut pas moins reconnaitre q 4 
la première éducation de l'enfan 
ce peut être une oeuvre dure € 
difficile, ‘Les longues années qu@& 
j'ai consacrées aux enfant 
ait Mgr Dupanloup, ont 
plus douces, mais aussi 
laborieuses de ma vie, et 
cheveux sont devenus 
vant l'âge, Ç'a été au 
l'enfance”, 


lies 


avoi 
été 


les 


Sacrifices de l'instituteur 
Elle est souvent dure la vie dd 
celui qui se consacre à l'éducatior 
des enfants. A leur étourder 
leur inconstance, leur légéreté, & 
leurs défauts rticu ajoue 
tent parfois des misères de tout 
sorte, quand ce ne mt pa CE ! 
tristes tares qui ôtent à l'enfant l@ 
charme naturel de âge et 14 
fraicheur de son nocence sur« 
naturelle, Beauc enfants on$ 
déja tout L 1 peut 
é tout subi et tout fait 
ont grand aVOIT “ 
iu pa de Dieu, de 
erge, des anges, des 
ame et de estie 
elle, et n'écoutent 
fférence ce qu'on »8- 
ve de le expliquer des vérités 
de la fo 
Motifs pour l'embrasser 
Même les enfants chrétiens ime 
posent à leurs parents un conti- 


(Suite à la deuxième page] 
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CA LIBERTE ET 


— Le shcateur Vien 
défend la France 


[Suite de la premiére page] 
commerce extérieur par des cré- 
dits à l'exportation et qu'il n'est 
pas question pour l'instant des 
crédits à l'Angleterre, il faut bien 
ommer quelque part, et l'on 
mmencer mieux 


AU POSTE DE RADIO-SAINT-BONIFACE 


: cer 
nce 
£gument du sénateur Haig 
ait dit qu'il y à peu de cho- 
que la France puisse nous a- 
ter, M. Vien répond que ces! 
crédits prévoient l'achat de pro- 
| duits canadiens et qu'ils ne seront 
accordés aux pays débiteurs que 
dans la mesure où ils serviront à 
l'achat de nos produits. 


L'Angleterre ne respecte 
plus les accords 

Puis le sénateur Vien oppose 
notre situation vis-à-vis de la 
France à celle que nous fait 
l'Angleterre. Celle-ci ne respec- 
te plus les accords conclus à 
Ottawa en 1932. Elle est en 
train, non pas d'élever contre 
nos exportations des barrieres 
douanières, mais de les tarir 
completement par le contrôle 
qu'elle exerce sur les permis 
d'importer non seulement chez 
elle mais dans tous les pays de 
la zone sterling. Et cela, tout de 
suite apres une guerre au cours 
de laquelle, au témoignage mé- 


er 
A ! 


2 


Le R. P. Paul Aubin, OMI., 
qui fut attaché au personnel de la 
Northwest Review depuis le 
mois de janvier 1944, vient d'é- 
tre nommé vicaire à la paroisse 
Saint-Jean-Baptiste, de Duluth, 
Minn. Le R. P. Aubin a contribué 
à augmenter considérablement le 
tirage du journal anglais durant 
les deux dernières années. Son 
zèle et son tact lui ont valu de 
nombreux amis 

Le R. P. Aubin a fait ses étu 
des primaires à l'école du Sacré 
Coeur et ses études classiques au 


LE PATRIOTE 


_— Allocution du Pape 
aux instituteurs 


a ne de © d 


[Suite de la première page] 


de soi 

Mais alors, comment expliquer 
que malgré les tribulations et les 
épines inséparables de la profes- 
sion d'instituteur, malgré la pré- 


reve 
lleurs intérêts et leur conscience 
d'autres hommes et d'autres fen 


Winnipeg, Man., 14 décembre 1943 


nu s'ils, assument à cei!t 
es obligations de l'enseigne 
en sacrifiant leur repos 


Inuel exercice de patience par mes, enflammés par un idéal plus 
leurs petits défauts, leurs man é- jesin, avides de conformer leu . 
res, leurs questions continuelles, [oeuvre aux principes de l'Evan L Il | t 
leurs querelles, leur vivacité ctigile, se sentent l'irrésistible vo € mel eur p ace men 
leurs tapages. Le bon éducateur [cation de préserver rage 
n'en doit pas moins poursuivre |du mal pour w ram À. de ù 
son oeuvre avec ferveur et calme, | SUPPOTET des fatigues et des ef " . = 
d i re fair ne FA 
en évitant toute manifestation de 7m a Cu Fr. vis nt q ue Y 0 us pu | SSs1EZ à | re 
: ir u \rist, a \ et € 
fatigue ou d'impatience, qui, en US ; eu 
un instant, pourrait compromeiire la societe 
“ sd eur Idéal splendide, amour puisé à 
les résultats péniblement acquis la source inépuisable du Coet 
durant des semaines et des mois divin ‘oh 0 ne _ à a Con 
de travail, troubler ou même dé- |; étions ‘et donne à l'austérité 
| truire la confiance de l'enfant. Et 4e leur travail une douceur inef 
à la fin, quand tout est allé au fable } la V 
Miel et èue scmasbnte à Vale. Lorsque vous achetez des Bons de la Vic- 
dre le bourgeon qui promet 1: L'avenir toire vous faites un double placement: un 
“our ef A à rare D in ou fn n de p rh pour assurer la Victoire et un autre pour 
passer ses eleves à autres MAINS | 1 Pin de promesses p ram + a . ss av x 
Et recommencer avec d'autres en. Lorsque, étourdi, il va pa assurer votre propre avenir. 
fants. rues, port ant en s s sa 1 B i | y + 
su 2 derines de toutes les ix tninite t même 
Au surplus, l'oeuvre du maître 3 } À sr À Les ons de la ictoire ont la meme 
est difficile. Elle exige, même de péisènts se demandent: “Quis valeur que de l'argent comgftant, et sont 
pour l'éducation des petits, des 'putas, puer iste por vel Que de- garantis par les ressources du Dominion du 
em og 9 spéciales et de l'ex- viendra un jour cet enfant?” L Canada 
périence. Eile exige des études et maître se pose la même question 
S s 18 m question 
des exercices pratiques, l'entr'aide |anxieuse: que deviendra l'enfant S; il mlvrs x , ” 
entre collègues, une formation la- pour soi, pour la société, pour l'E oi Jamais 11 arrivait que vous ayez un 
borieuse et une pleine maîtrise |glise? Cette question lui est deve besoin urgent d'argent comptant, employez 


et le maitri les Bons de la Victoire comme garantie pour 
un emprunt fait à la banque. Toute banque 
acceptera avec plaisir une telle garantie de 
té, et lorsque vous aurez restitue votre 


nue un tourment 
enfermé cet enfant, to 
fants, dans son coeur, et 
la ferme résolution d'en fa 
chrétiens 


1 
securl 


me de M. € hurchill, le Canada Collège de St-Boniface et au Ju- | paration qu'elle exige et les diffi- Besoin de soutien pret, on vous remettra vos Bons de nouveau. 
NEA apporié une aide “massi- |niorat de la Sainte Famille. A-!cultés qu'elle apporte, tant de} Mais aïors un sentiment, nor Les Bons de la Victoire constituent le meil- 
ve” en hommes, en matériel et près ses études théologiques | candidats aspirent à l'embrasser? pas de découragement, mais | L. ’ . 2 ce 
: © » LI n L 11 117 pp » : « è 4 » 
en argent. M. Vien est fier de ce poursuivies au Scolasticat’ du Trois motifs principaux peuvent|pouvante, a envahi son e eur placement que vous puissiez faire. Ne 
que le Canada ‘J fait mm la Dee à LS Sa$k., il les y porter: l'inclinaison, l'inté- maître s’est senti inégal in vous en départissez pas. 
guerre, mais il ne s'attendait | fut professeur au Juniorat de St-  rét, l'idéal mensité de sa tâche 
rêt, ] si e sa tâche. L'uni q 
} pasa uns Boniface. 11 suivit duran 1x ' { ous] ‘ pr . 
p2 un si brusque changement pee, F1 QUI Cure t deux On comprend aisément la pas-|fait la force, pare à cette if 
d'attitude de la part de l'Angle- été des cours d'élocution et de sion pour l'ens t dans 1 sance. L'union des maîtres cré N + $ 
terre. El puisqu'il no faut chant à l'Institut Pie XI de New |... P enseignement dans les| ñ ; É A L 
hercher d p- u dock et ou Dlaniey Collens de | 2008 18 CRIER |OUSES JOUE Une. force, moral 
chercher des marchés quelque + ep us Mactupnos tu : R Qu'on se représente l'état d'ur 
à P du no « ymnase. Le profess rouve | : batr te Ares 
part ailleurs, la France n'est- ere ne Ga : études | ne joie intime 4 tn Poète r instituteur, d'une institutrice qu D U C N D 
, obtint son baccala te ine JC s le ( A A À 
, elle pas l'un des pays vers le- dois re. FM Te sous son influence de jeunes intel perdus dans leur isolement, ne 
quel nous avons le plus de rai- tn Do 0 4 hs : #4 é , trencontrent dans leur entourage 
Les travaux au poste de Radiv-Saint-Boniface avancent rapide son de nous tourner? î TRE oi ar dl 1 RE veurs aucun soutien, aucune compré 
ment. Les Canadiens français de l'Ouest verront bientôt la réalisa- Si le Canada, conclut M. Vier Au Cercle Ouvrier ONU ctions, rs part re AU 5e$|hension® parfois même aucune 
tion de leurs espérances. L'Ancienne chapelle des Martvrs canadiens Qui n'appartient à aucun Li : P dér 12. ieuness Li iments, 4 gUl- |sympathie, et l'on dppréciera | 
(en haut) a été transformée en studio: le poste transmetteur (en bas)  Ploc monétaire, risque de se trou- | igue de Dix Quilles “ e vers une carrière |filité de l'union des maitres. 
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UN DOLLAR 


afin d'aider à la 
RECONSTRUCTION DE L'EGLISE 
de 
SAINT-STANISLAS-DE-KOSTKA 
Comté de Beauharnois, P.Q, 
Par cette souscription, vous contribuez non seu- 


lement à une bonne oeuvre, mais chaque dollar 
que vous versez peut vous permettre de gagner un 


PLYMOUTH DERNIER MODELE 


Il y a un deuxième prix de 


$500.00 
et DIX autres PRIX de 5100.00 


Vous pouvez vous inscrire pour une 
ou plusieurs souscriptions de 


UN DOLLAR SUR CHAQUE COUPON 


Lorsqu'un bulletin porte six noms et adresses, faites remise de $5.00 seulement. 
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SANS 
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B 


UCKLEY’ 


MIXTURE 
se vendant le plus ou Canade. 


ns oo és 


+ choix: 


[l'enseignement 


pain quotidien peut d'abord a- 
voir dominé sa pensée, mais un 
sentiment supérieur a inspiré son 
sentiment qui le rend di- |! 
gne de respect et d'estime. Celui 
qui, au contraire, ne verrait dans 
qu'un métier à 


quitter dès qu'il s'en présente un | 


|de 


autre plus lucratif, celui-là ne se- 
rait qu'un pauvre mercenaire qui 


| Itravaille sans amour ni joie, un 


peu comme un forçat qui traine 
sa chaine avec l'idée fixe de l’é- 
vasion. | 

Véritable motif 


Le vrai motif pour choisir la 
carrière de l'enseignement éle- 
mentaire ne peut donc être qu'un 
puissant idéal. Lui seul peut fai- 
re ‘acquérir et pratiquer un art 
qui, selon la maxime de saint 
Jean Chrysostome, surpasse en 
excellence tous les autres. Cet 
idéal inspire et anime tous les 
instituteurs et toutes les institu- 
itrices qui remplissent leur office 
avec ardeur et efficacité, 


Quel idéal? 


Mais quel idéal? Il y a certains 
hommes et certaines femmes qui, 
profanent leurs dons, leur intel- 
ligence, au service de l'impiété, 
la haine religieuse, civile et | 


{sociale. Mais s'ils consacrent à u- 


ne si coupable entreprise les an- 


inées de leur jeunesse et de leur 


M. l'abbé L. POIRIER, curé, 
St-Stanislas-de-Kostka, 
P.Q. 


Co. Beauharnois, 
Veuillez m'envoyer souscriptions de $1.00 chacune (remise incluse), 


Aux convalescents apres 
une serieuse maladie 


“Health and 
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Nom convalescent à reconquérir la force et la vigueur dont il a besoin. 
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sément parce qu'ils tendent à la 
perfection dans l'ordre surnatu- 
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Te 


rédaction du journal doit nous 
mercredi malin à 8 h. 20 et être séressée ou 


Notes de la semaine 
Mgr Pocock et le rapport du Dr Hincks 


Dans la “Liberté et Le Patriote” de la semaine dernière, 
nous avons dénonce comme immorale une recommandation 
du Dr Hincks de Toronto, qui conseille la stérilisation des 
faibles d'esprit. Son Excellence Mgr P.-F, Pocock, évêque du 
diocèse de Saskatoon, s'élève contre cette suggestion qu'il 
appelle ‘vraiment déplorable”, Il est regrettable, dit Son 
Excellence, que le rapport fait par le Docteur Hincks au gou- 
vernement de la Saskatchewan et décrit par le “Star Phoe- 
nix” comme un mémoire par ailleurs assez bien conçu sur la 
façon de traiter les maladies mentales dans la Saskatchewan, 
sit eté gäte par une recommandation de stériliser les faibles 
d'esprit 

Il est quelque peu surprenant d'entendre prôner la sté- 
rilisation eugénique aujourd'hui même, quand la défunte 
Allemagne nazie est blämée sévèrement, mais justement, 
pour avoir usurpé au nom de l'eugénisme des pouvoirs illé- 
gaux sur les corps de citoyens innocents. 

“L'intégrité du corps humain, comme la vie elle-même, 
est un dépôt sacré dont Dieu seul est le maître. L'Etat ne 
peut pas plus mutiler insensiblement d'innocentes victimes, 
qu'il n'a le droit de les livrer aux insensibles tortures de la 
chambre de mort, pour la même raison. 

“Si jamais l'on soulève cette question, j'ai le ferme espoir 
que le droit jugement de l'ensemble de la population de la 
Saskatchewan saura défendre les droits inviolables des faibles 
d'esprit.” . 1 

La suggestion du Dr Hincks soulève une vigoureuse con- 
troverse, Les personnes qui ont une juste notion de la morale 
protestent fermement contre une méthode de sélection de la 
race qui est plus à sa place chez les éleveurs d'animaux do- 
mestiques. 

Le Dr J.-N. Haldeman, président de la “Saskatchewan 
Social Credit League”, écrit ce qui suit dans une lettre au 
rédacteur du “Herald” de Prince-Albert: La stérilisation des 
faibles d'esprit est de nouveau à l'affiche. Il est très signifi- 
catif de constater que les socialistes et les gens à tendances 
socialisantes soient les plus fervents avocats de cette méthode. 
Il est évident que les individus, qui deviennent une menace 
pour les autres, doivent être soumis à certaines restrictions 
sociales. Néanmoins, la stérilisation est une violation de la 
sainteté de l'individu. C'est le premier pas dans l’abaissement 
de l'être humain au rang du bétail. 

“Les socialistes sont très ardents à dicter autocratique- 
ment et arbitrairement ce qui est bon pour les autres. Le 
premier pas fait, qui décidera de la condition mentale des 
individus? Un autre pas, et l’on décidera que l'opposition po- 
litique est faible d'esprit, mentalement inapte, comme cela 
s'est produit en Allemagne. Cette idée peut sembler amusante 
en Saskatchewan; plusieurs personnes en Allemagne s'amu- 
saient aussi de cette idée, mais quelques années plus tard ils 
étaient des individus très dociles. Nous proposons que le 
présent gouvernement socialiste, avant de considérer trop 
sérieusement cette matière, fasse une expérience convenable 
par exemple en soumettant un nombre de ses chefs et de 
ses aviseurs à l'opération pour voir quelle amélioration elle 
produira dans leur orientation sociale, avant d'imposer cette 
mesure par la force à d'autres personnes...” 

Cette lettre est un peu rude dans l'expression des idées: 


| médecin qu'il n'est bon éduca- 


|teur. Sa fonction est de pourvoir 
au bien public dans le domaine de 
la santé comme dans les autres 
domaines, mais non pas de sup- 
planter l'individu, la profession 
Nous félicitons le gouvernement 
de son désir d'améliorer la san- 


té publique, mais, dans la réali- | 


sation de ce noble désir, 11 doit 


«respecter les droits des individus, | 


des institutions et de la profes- 
sion. Sa formule doit reconnai- 
tre, stimuler le mérite et les com- 
pétences, puis, à la faveur d'une 
| aide financière, en faire bénéfi- 
| cier un plus grand nombre de pa- 
itients. 

| J 


v 


Pie XI et la stérilisation 


Ii faut enfin réprouver ce per- | 


| nicieux usage qui regarde sans 
|doute direttement le droit na- 

turel de l'homme à contracter 
mariage, mais qui se rapporte 
| aussi réellement, d'une certaine 


façon, au bien de l'enfant. Il en! 


est, en effet, qui, trop preoccu- 


| < +. 
pés des fins eugéniques, ne se 


contentent pas de donner des| 
conseils salutaires pour assurer | 


|sûrement la santé et la vigueur 


(de l'enfant--ce qui n'est certes 
|pas contraire à ia droite raison, 
mais qui mettent la fin eugé- 
inique au-dessus de toute autre, 
[même d'ordre supérieur, et qui 


| voudraient voir les pouvoirs pu- |! 


|blics interdire le mariage à tous 
ceux" qui, d'après les règles et 
Îles conjectures de leur science, 
leur paraissent, à raison de l'hé- 
| rédité, devoir engendrer des en- 
fants défectueux, s'agit-il d'ail- 
| leurs de sujets aptes personnelle- 
ment au mariage. Bien plus, ils 
|veulent aue ces hommes soient 
| de par la loi, même malgré eux, 
privés de cette faculté natureile 
{par l'intervention médicale; et 
cela non point pour réclamer des 


[pouvoirs publics une peine san-| 


|glante comme châtiment d'un 
| crime, ou pour prévenir des cri- 


Imes futurs, mais en attribuant | 


|aux magistrats une faculté qu'ils 
| n’ont jamais eue et qu'ils ne peu- 
vent avoir légitimement. 

Tous ceux qui agissent de la 


sorte oublient complètement que | 
la famille est plus sainte que l'E- | 
tat, et que, surtout, les hommes | 


ne sont pas engendrés pour la 
terre et pour le temps, mais pour 
le ciel et l'éternité. Il n'est cer- 
tes pas permis que des hommes 
d'ailleurs capables de se marier, 
| , 

| dont, après un examen attentif, 
lon conjecture qu'ils n'engendre- 
ront que des enfants défectueux, 
soient inculpés d'une faute grave | 


TT 
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 Contradictions sur l'application de 
la justice au procès de Nuremberg 


Des soldats américains et russes se rendent coupables de crimes odieux. Au 
moins 2.000,000 de catholiques et de protestants ont été assassines 


| 
diens prennent part au procès de 
Nuremberg. Sir H. Shawcross 
| qui présentait ces jours derniers 

le réquisitoire de l'Angleterre 

contre les vingt accusés nazis, l'a 
[fait au nom de tout le Common- 
bacs cg britannique! Comme per- 

sonne, au Canada, n'a opposé à 
| cette déclaration un démenti d’au- 
| tonomie, l'histoire qui s'écrira à 
| propos de ce procès, fertile en ré- 
| percussion, mentionnera notre 
pays comme l'un des responsables 
des verdicts qui y seront rendus. 
| Le réquisitoire de sir Hartley 
| Shawcross accusait les chefs nazis 
| d'être coupables personnellement 
let individuellement de crinies 
|contre la paix, d'être responsa- 
| bles de la rupture de la paix mon- 


| diale. Les Etats-Unis ont présen- | cembre ont été pour les amateurs | 
té le premier chef d'accusation: à | 


| savoir que les nazis ont conspiré 


Un triple jubilé d'or de vie conjugale fut commémoré récem- | pour livrer une guerre d'agres- 


ment par les trois soeurs Bork, à Long Beach, Californie, où elles, 


renouvelérent leur consentement matrimonial durant une messe 
solennelle qui fut célébrée dans l'église St. Matthews. La photo 


du haut fut prise le 28 novembre 1895, après la messe de leur mw- | 


riage qui eut lieu dans l'église St. Mary's à Dunmington, Indiana. 
| On remarque de gauche à droite, Peter et Loretta Kirsch, de Long 
| Beach, Californie, John et Ida Martin, de Van Nuys, Californie, et 
| John et Lucy Pitstick, de South Charlesion, Ohio. La photo du 
|bas montre les mêmes personnes, photographiées de la même fa- 
| con, cinquante ans plus tard, après la cérémonie qui eut lieu à 
| Long Beach, Californie, le 28 novembre 1945, 


Billet du vendredi 


Les Canadiens français 
et la fièvre de l’or 


Cnllaboration spéciale à “La Liberté et le Patriote” 


Né à Kandern, grand duché de 
|Bade, le 23 février 1803, Johann- 
Augustus Sutet émigra aux E- 
tats-Unis en 1834. Il modifia son 
Inom, se fit appeler John-A, Sut- 
Îter, et en 1839 s'établit en Cali- 
fornie, dans la vallée de Ja rivié- 
re Sacramento. Allemand d'ori- 


tructeurs, hommes d'affaires. 
Ce sont les espoirs et déboires 
de chercheurs d'or canadiens que 
racorfte Hervé Biron, dans son 
roman récent: Poudre d'or. (1) 
Ils quittent New-York à l'autom- 
ne de 1849, à bord d'un mauvais 
{voilier qui naviguera des mois 


| gine mais citoyen suisse, il y fon- 
| da la Nouvelle-Helvétie, colonie 
qui prospéra rapidement. Un Ca- 


s'ils contractent mariage, encore | jadien francais du nom de Po- 
que, souvent, le mariage doive | pian, alcade du village de Taos 


leur être déconseillé. 

Les magistrats n'ont d'ailleurs 
aucun droit direct sur les corps 
de leurs sujets: ils ne peuvent ja- 
mais, ni pour raison d'eugénisme 
ni pour aucun autre genre de 


| raison blesser et atteindre direc- | 


Itement l'intégrité même du 
|corps, dès lors qu'aucune faute 
In'a été commise, et qu'il n'y a 
|aucune raison d’infliger une pei- 


(Nouveau-Mexique d'aujour- 
d’hui), fut le premier à lui van- 
|ter la côte du Pacifique. Il l'en- 
| gagea même à y prendre racine. 
En janvier 1848, Sutter s'asso- 
Icia à James-W. Marshall pour 
construire un moulin sur la ri- 
vière des Américains, à quel- 
que soixante milles à l'est du 
‘site de la ville contemporaine de 
Sacramento. Le 24 du même mois, 
{Marshall découvrait de l'or dans 


Elle témoigne évidemment de l'indignation de son auteur. |ne sanglante. Saint Thomas d'A- lle lit de la rivière. C'était, quel- 


Sans doute la méthode suggérée par le Dr Hincks est une hi 
miliation pour les gens de la Saskatchewan. Ce n'était pas 
peine de venir de l'Ontaric pour donner semblable conseil 
au gouvernement de la Saskatchewan. 


Résultats de la médecine socialisée 


Depuis quelques années, il se poursuit une campagne as- 
sez active en faveur de la socialisation de la médecine en 
Saskatchewan, dans le but, affirment les promoteurs, d'amé- 
liorer les services médicaux et d’hospitalisation, et de per- 
mettre à un plus grand nombre de patients l'accès gratuit 
auprès des médecins et dans les hôpitaux. 

Voici, à ce propos, le témoignage de spécialistes qui ont 
vu à l'oeuvre le système de traitement gratuit, défrayé par 
les taxes des contribuables, en Nouvelle-Zélande, Un com- 


muriqué de Wellington, N.Z., publié dans le “Christian Scien- | 


ce Monitor”, expose l'opinion du Dr G.-M. Smith, surinten- 
dant de l'hôpital public de Hokianga au sujet du nouveau 
système. Le Dr Smith déclare que les premiers résultats du 
système sont les suivants: seulement vingt-cinq pour cent des 
patients, qui consultent les docteurs, sont en mesure de béné- 
ficier de leurs conseils; les médecins envoient deux fois plus 
de patients à l'hôpital depuis l'hospitalisation gratuite; les 
gens contractent l'habitude d'avaler des élixirs merveilleux 
ou des remèdes secrets sans valeur. “L'association médicale 
et les politiciens ont déjà fait beaucoup pour déshonorer le 
nom de la profession médicale à laquelle j'appartiens, dit le 
Dr Smith et il ajoute: “Pour nous qui achevons notre carrière, 
il importe peu, mais il importe plus pour les jeunes docteurs. 
Pour les étudiants en médecine, à tendance matérialiste, le 
savoir, l'expérience et les qualifications ne comptent plus. Ce 
au’il leur faut acquérir c'est la richesse, et j'ai remarqué que 


tout ce que certains désirent c'est un permis de pratiquer | 


qui les autorise à percevoir sept shillings et six sous...” 

Un correspondant du journal susmentionné rapporte les 
faits suivants qui révèlent que l'association médicale n'est 
pas sans connaitre le “trafiquage” auquel se livrent certains 
médecins à la faveur du système... Ils recueillent de l'argent 
sans visiter leurs patients. L'on remarque une inflation dans 
les revenus des docteurs que l'administration ne peut con- 
trôler. Les médecins ont acquis l'habitude de percevoir des 

. sommes d'argent pour de petits soins médicaux. Une dispo- 
sition se généralise pour refuser les cas difficiles. L'usage 
s'introduit de charger le millage pour les docteurs de cam- 
pagne, qui font ainsi un profit illégal... 

Le Dr Douglas Robb, chirurgien d'Auckland, a fait la dé- 
claration suivante devant le Comité parlementaire du gou- 
vernement local: “Il est vrai que les services médicaux, d'une 
façon générale, ne sont pas eacore organisés tout à fait, dé- 


clare le Dr Robb, mais l'on ne peut s'empêcher de reconnai- | 


tre qu'ils sont plus coûteux, et qu'ils favorisent les abus et la 
médiocrité. Ils ont été condamnés en Angleterre et au Canada 
et les récents émissaires de l'Australie semblent convaincus 
que leur principale valeur est un exemple de ce qu'il ne faut 
pas faire”. Ce témoignage, reproduit dans l“‘Auckland Star”, 


| ges humains peuvent infliger du 
| mal à un homme pour prévenir 
des maux futurs, il le concède 

pour quelques autres maux, mais 
il le nie à bon droit et avec rai- 
{son pour ce qui concerne la lé- 
{sion du corps: “Jamais, suivant 
|le jugement humain, personne 
|ne doit, sans avoir commis une 
|faute, être puni d'une peine 
meurtrissante; on ne peut le 
tuer, ni le mutiler, ni le frapper. 
(Sum. Theol., Ila-Ilae q. cviii, a. 
4 ad 2m.) 

Au surplus, les individus eux- 
mêmes n'ont sur les membres de 
leur propre corps d'autre puis- 
sance que celle qui se rapporte à 
leurs fins naturelles; ils ne peu- 
vent ni les détruire, ni les muti- 
|ler, ni se rendre par d'autres 
| moyens inaptes à leurs fonctions 

naturelles sauf quand il est im- 

possible de pourvoir autrement 
lau bien du corps entier, tel est 

le ferme enseignement de la doc- 
Itrine chrétienne, telle est aussi 
la certitude que fournit la lu- 
|mière de la raison, 
| —*Casti Connubii 


Programme des syndicats 
chrétiens français 


- | quin enseigne la même chose,|ques mois plus tard, la ruée de 
a | lorsque se demandant si les ju- milliers d'hommes vers les| 
{champs aurifères de la Californie. | 


Il z è 

| Amenés des quatre coins du mon- 
ide par des vaisseaux qui mouil- 
laient dans la baie de San-Fran- 


cisco, y pourrissaient ensuite f4u- | 


ite d'équipage, ces aventuriers sé- 
ljournaient quelque temps dans la 
ville naissante du même nom, 
Ipuis se répandaient à l'intérieur 
des terres. L'or se trouvait par- 
|tout, sur la rivière Yuba, celles 
Ides Américains et des Plumes, 
{dans les moindres ravins et ruis- 
seaux de la chaîne des monts 
Sierra. La course au précieux 
métal se devait continuer pen- 
{dant des années. L'immense ma- 
|jorité des mineurs ne s'enrichit 
point. Les hommes se volèrent 
les uns les autres, s'entre-tuèrent 
pour la possession de précieuses 
pépites, perdirent au jeu le fruit 
de leur labeur, dans les tripots 
ide San-Francisco. L'or ruina 
{Marshall et Sutter. Des hordes de 
risque-tout envahirent le domai- 
ne de ce dernier, s'installèrent 
dans ses dépendances ou les ra- 
Isèrent, tuèrent ses bestiaux, le 
|chassèrent littéralement de chez 
|lui. Il passa ses dernières années 
à Washington, essayant en vain 
d'y obtenir compensation de ses 
pertes. Il mourut pauvre, en 1880. 
* 


PARIS — Le Comité exécutif 
des Syndicats Français (C.FTC)| Les Canadiens français, grands 
a décidé de faire connaître offi- | voyageurs et prêts à tous les ris- 
|ciellement le programme qu'il! a ques, ne pouvaient résister long- 


| adopté iors de la récente confé- temps à l'appel de l'or, dans u 
| rence nationale aux trois partis,|pays même aussi lointain que la 
socialiste, communiste et M.R.P..| Californie, Des centaines et peut- 
| ainsi qu'au général de Gaulle. Le être des milliers d'entre eux par- 
| programme comprend des ques-|tirent pour San-Francisco. La 
tions comme celle du salaire mi-} plupart ne parlaient pas même 
nimum, la politique familiale, la l'anglais. Ils se fondirent là-bas 
participation des ouvriers à l'ad- | parmi les durs-à-cuire de cinq 
ministration et au profit, ia réfor- continents, y trouvèrent plus de 
me de l'entreprise, et la nationali-\ Se que de métal brillant. 
[een lis jouèrent comme d'autres, 
| frayèrent avec cette pègre qui 
dominait partout, vécurent sou- 
|vent d'expédients et moururent, 
lpour un bon nombre, dans une 
pauvreté extrême. Les plus heu- 


Les enfants illégitimes 
sont inclus 
MONTREAL -- Les enfants il- 


| légitimes ant été inclus dans. la 
catégorie des dépendants, sur Îles 
| nouvelles formules de 1 s 


l'impôt sur 
le revenu distribuées dans la ré- 


| gion de Montréal. Précédemment,|]2 population augmentait sans [l'on regrette sincèrement qu'il n°y| 


it fai sflé s ? *|les enfants illégitimes n'étaient 
devrait faire réfléchir les promoteurs du système de la socia-| pas considérés comme  dépen- 
lisation de la médecine. Le gouvernement n'est pas meilleur | dants, | 


e 


reux furent ceux-là qui, fuyant 
les gisements aurifères, cher- 
chèrent fortune dans la .ville 
même de San Francisco, dont 


Ils exercèrent des mé- 


cesse. 
tiers divers, devinrent bouti- 
quiers ou aubergistes, cons- 


[avant de jeter l'ancre près de Ja 
Porte d'Or, après avoir côtoyé 
|dans son pourtour entier l'Amé- 
rique du Sud, abordé ça et là 
pour s'approvisionner d'eau po- 
table et de vivres. L'un d'eux de- 
{vient fou pendant le voyage, et 
ises compagnons l'enferment dans 
lune cage de fer. Un autre, 
d'un fermier qui veut de l'or pour 
Isauver son père de la faillite, 
Imeurt de maladie et d'épuise- 
Iment dans un campement. Un 
Itroisième, musicien, renonce de 
{dépit à l'or natif, fait danser les 
|couples dans les lieux de plaisir 
ide Barbary Coast, achète un res- 
itaurant et prospère. Un autre en- 


d'abord, se ressaisit, exerce sa 


|profession, jusqu'au moment où| 


Ises économies lui permettent de 
s'embarquer pour le pays natal 
* 


Dommage que l'auteur aît é-| 


crit son livre hâtivement, n'ait 
|pas étudié et exploité à fond ses 
|matériaux. Il avait découvert un 


sujet neuf et de premier ordre, | 


qui se prêtait à tous les dévelop- 
|pements dramatiques. À une heu- 


re unique de l'histoire des Etats- | 
Unis, il pouvait montrer le rôle | 


joué là-bas par les nôtres, dans 
[en décor on ne peut plus haut 
len couleur, Il lui manqua de l’at- 
|mosphère et une information suf- 
|fisante. On ne conçoit pas d'ail- 
[leurs un ouvrage du genre, sans 
Ique l'auteur connaisse les lieux 
|où il situe ses personnages. Sans 
doute la petite histoire et les mé- 
|moires 
constituer les us et coutumes du 


Itemps, mais les régions de San-| 


{Francisco et de Sacramento ne 
|pouvaient s'évoquer sans des oh- 
Iservations sérieuses sur je ter- 
Irain, comme disent les hommes 
ide sciences. Sauf erreur, Hervé 
Biron se spécialisa jusqu'ici dans 
la recherche historique. Son ro- 
iman s'inspire surtout de deux 
ouvrages, dont l'un, manuscrit de 
|Philéas Verchères de Boucher- 
|ville, qui se rendit en Californie 
ten 1849-50. L'auteur suit de trop 
près ses sources, n'invente pas, 
ne dramatise pas assez. Son li- 
|vre manque de chaleur et de vie. 
{11 en consacre d'ailleurs les deux- 
Îtiers au voyage entre Montréal 
let San-Francisco, via New-York. 
[Le véritable sujet, la fièvre de 
l'or chez les nôtres, se trouve à 
demi escamoté. L'auteur manque 
d'abord de métier, de la techni- 
que du roman, et il sait impar- 
|faitement sa langue. Par contre, 
lil conduit le récit avec allant et 
vivacité, il crée sans cesse de l'in- 
térêt, il réussit à tenir en haleine 


le lecteur. Il ne manque pas de ta- 


lent, qu'il ne sut pas faire pro- 


|duire. Il avait tout en main pour 


donner un ouvrage supérieur, et 


ait pas réussi. 
L'ILLETTRE. 
| (Reproduction interdite) 


fin, jeune médecin, se décourage | 


pouvaient l'aider à re-| 


sion. Les deux autres accusations 
sur les crimes de guerre et les cri- 
| mes contre l'humanité seront por- 
| tées conjointement par la Russie 
let la France. 

| Le procureur anglais insiste sur 
|le fait que le tribunal n'imposera 
pas la loi du vainqueur mais que 
les puissances victorieuses inter- 
| prétant ainsi le droit existant sont 
[prêtes à accepter le verdict de 
| l'histoire sur le procès en cours. 

| A notre avis l'Histoire se basera 
| sur d'autres faits que les réquisi- 
|toires actuels et elle sera bien 
|embarrassée en face des innom- 
|brables contradictions évidentes 
| sur l'application de la justice dans 
lcette deuxième grande guerre 
| mondiale, Comment expliquer, en 
|effet, que les alliés sous prétexte 
| de sauvegarder la liberté de tous 
| les peuples aient déclaré la guerre 
l'en 1939 à l'Allemagne parce que 


dentale de la Pologne, alors qu'ils 
demeuraient en paix avec la Rus- 
|sie qui envahissait la moitié o- 
rientale du même pays? 

Fait d'histoire assez difficile à 
juger par les auteurs impartiaux 
| de l'avenir. 


Les excès de l'occupation 
Le magazine américain Time du 


fils | 12 novembre dernier publiait des 
| lettres de soldats alliés qui révè- | 
| 


lent des faits intéressants sur la 
conduite de certains soldats amé- 
ricains dans les zones occupées. 
| L'un d'entre eux écrivait: “Je ne 
suis pas un moralisté mais je fré- 
mis devant l'absence de la plus 
élémentaire décence dont font 
|preuve tant de soldais étatsu- 
niens...’ Et plus loin: “Pourquoi 
dans votre numéro du 17 septem- 
bre semblez-vous traiter comme 
de pures déclarations n'ayant pas 
| de sens, les nouvelles de Doméi 
| au sujet de viols, des vols et des 


|'assauts commis ici par des Amé- 
ricains? Croyez-moi, elles sont 
vraies, car je suis en mesure de 
le savoir”, 

Les excès de l'occupation con- 
tinuent également dans la zone 
berlinoise où les troupes russes se 
| conduisent comme des brutes. Les 


| viols, les massacres, les assassinats 
sont des faits quotidiens, De tel- 
| les révélations servent à conduire 
peu à peu les nations vainçcues au 
désespoir. Ce n'est certes pas de 
|cette façon que sera établie une 
|paix durable. La vengeance n'a 
| jamais servi le vainqueur. 

[l 


La résistance catholique 
au nazisme 


Le procès de Nuremberg révèie 
|jes méfaits du nazisme et pour 
|prouver au monde que chaque 
| Allemand est un criminel de 
| guerre on tait volontairement la 
lrésistance héroïque qu'opposè- 
rent au régime hitlérien les ca- 
|tholiques et les protestants d'Al- 
| lemagne 
Des témoignages cependant ap- 
paraissent ici et là. Bientôt les es- 
prits impartiaux sauront à quoi 
| s'en tenir sur les crimes collectifs 
| dont on veut charger les épaules 
| de la nation allemande. 
| Un officier étatsunien de haut 
| rang, chargé par son pays de fai- 
re enquête à ce sujet, vient de dé- 
| larer officiellement qu'au moins 
| 2,000,000 de catholiques et de pro- 
|testants ont été assassinés par la 
Gestapo pour leur refus de s'in- 
cliner devant Hitler. Avant de ju- 
| ger l'Allemagne en bloc il faudrait 
|tout de même mettre dans la ba- 
lance le sacrifice ultime de ces 
millions d'êtres qui se sont ouver- 
| tement opposés à un régime de 
| tyrannie. 


L'apres-guerre, la finance 
et les Etats-Unis 


celle-ci envahissait la moitié occi- | 


par la Gestapo 
por André LAFLECHE 


|cela puisse paraître, les Cana-|ment international s'élaborent à | 


| Washington et ajoutent, aux chif- 
| fres effarants dépensés pour la 
| æuerre, des sommes astronomi- 
| ques que les Etats-Unis débourse- 
| ront pour la reconstruction d'une 
| économie mondiale de paix 

| Quelques chiffres provisoires: 
| pour l'U.N.R.R.A.: $1,350,000,000: 
pour la continuatiôn du prêt-bail 
au moyen de prêts spéciaux: $4.- 
| 375,000,000; pour le projet de ban- 
| que internationale: $9,100,000,000;, 
| pour le projet d'un fonds interna- 
| tional: $2,750,000,000; pour la ban- 
| que d'exportation - importation: 


Les mercredi et jeudi 5 et 6 dé- 


du théâtre français deux soirées 
009 dont le compte rendu 


pourrait se résumer en deux 
mots: “C'était parfait”. 
Deux pièces, ‘L'Homme Blanc”, 


| légende languedocienne assez peu 


| connue, et “Le Prétexte”, comé:- | 
| die en deux actes, étaient au pro-| 


| gramme: le contraste était frap- 
|pant mais les deux avaient en 
commun une leçon de haute mo- 
rale. 

Tous les acteurs se sont montrés 
une fois de plus &e vrais artistes; 
diction, gestes étaient parfaits; 
costumes, décors étaient ivrépro- 
chables. 

Jacques Senez, “L'Homme 
Blanc”, s'est surpassé dans le rôle 
très difficile à jouer du divin Pè- 
lerin; Henri Bergeron et Mme 
Houde, tisserand et tisserande, ont 
| joué leur part avec une excellen- 
|te maîtrise; Léo Rémillard a su 

assumer toute l'arrogance d'un 

seigneur d'antan; Pauline Simon 
et ses “petits”, Auguste Calvez, 
valet du baron, se sont très bien 
montrés dans leur rôle plus effa- 
cé. Un profond silence a prouvé 
[l'émotion intense de tout l'andi- 
toire lorsque l'hôte divin quitta 
les pauvres tisserands..…... 

“Le Prétexte” a mis en vedette 


[Correspondant spécial de ‘’La Liberté et le Patriote] 
OTTAWA — Si incroyable que | la guerre. Des projets de finance- | $3,500,000,000 


Comment les Etats-Unis traver. 
seront-ils cette période transitoi- 
| re d'une économie de guerre à une 
|paix toute aussi onéreuse? Les 
grèves sévissent en maints en- 
droits. La vie industrielle tarde à 
reprendre son cours normal. L'in- 
flation devient une menace immi- 
nente. 

Les guerres européennes aux- 
quelles prennent part les Etats- 
Unis ne finiront-elles pas par 
leur causer un tort considérable 
ou tout au moins l'ébranlement 
d'une stabilité économique qui 
faisait jusqu'ici leur puissance? 


Séance du Chrcle Molière 


| respectifs. Le naturel du jeu de 
M. E. Ragot a été vraiment remar- 
quable 

“Le Prétexte” ainsi joué a bien 
démontré la plaie qu'est le divor- 
ce! 

Devant un tel résultat on ne 
peut s'empêcher de penser à cella 
qui, par son sens artistique, son 
anxiété constante de toujours fai- 
re mieux, est l'âme d'une telle en- 
treprise! Que Mme Boutal veuille 
bien accepter les hormmages et les 
remerciements de tous les admi- 
rateurs du théâtre français, Notre 
| reconnaissance va aussi à ceux et 
| à celles qui dans l'ombre des cou- 

lisses, inlassablement, se dévouent 
à l'oeuvre de la propagation du 
français par le théâtre. Les spec- 
tateurs, à moins qu'ils ne soient 
| initiés, ne savent pas tout le tra- 
vail accompli à l'arrière, Pas 
| moins de quatorze personnes sous 
| l'habile direction de Mile Gertru- 
| de Kelly et de M. René Dussauit, 
ont travaillé à faire de ces deux 
pièces un grand succès. Il est fa- 
cile de concevoir l'énormité du 
travail dans le changement si ra- 
pide des décors; à tous, régisseur, 
machinistes, costumiers,  souf- 
fleurs, musiciens, nous adressons 
| l'expression de notre admiration. 

Une question vient à l'esprit! 
| pourquoi ne voit-on pas salle com 


| le talent déjà bien connu de Mme | ble chaque soir; le Cercle Molière 
Hélène Griveau, Miles Christiane | ne mérite-t-il pas l'aide de toute 
LeGoff et Raymonde Jieprhanc | la population française du Mani. 


Une débutante, Mlle Huguette La- 
Flèche, faisait une charmante sou- 
| brette. 

MM. Jacques Senez, Charland 
Prud'homme, Eugène Ragot ont 
parfaitement rempli leurs rôles 


Combien de personnes,—d'ail- 
leurs une expérience quotidienne 
le confirme trop souvent malheu- 
reusement,—mettent un soin ju- 
Idicieux, voire même ingénieux 
!pour trouver les moyens d'attein- 
dre une fin mauvaise. Soit pour 
satisfaire des passions déréglées, 
soit pour s'enrichir à même du 
Ibien d'autrui, soit pour parvenir 
aux honneurs au détriment de la 
réputation et de l'honneur du pro- 
chain, on y met l'attention digne 
de causes nobles, 


De plus, que d'énergies pré- 
cieuses, que de temps considéra- 
ble sont mis au service d'une fin 
purement matérielle, C'est un i- 
déal, qui s'accapare souvent de 
toute une vie chez ces bonnes 
gens ne pensant qu'à s'établir une 
petite fortune, ou à se créer un 
nom, sans doute par des moyens 
honnêtes, mais sans se préoccu- 
per ni de Dieu, ni de leur salut, 


| On qualifiera même de pruden- 
ltes ces personnes! Est-ce hien de 
la prudence? Oui et non. Pruden- 
ce de la chair ou fausse prudence, 
et prudence purement humaine? 
|Oui, Prudence chrétienne? Cer- 
|tainement non. S. Paul condamne 
la prudence des premiers comme 
ennemie de Dieu, en révolte con- 
tre sa loi, et ennemie de l'hom- 
{me qu'elle conduit à la mort éter- 
Inelle. Quant à la prudence des 
Iseconds, elle comporte de réels 
let graves dangers: prise comrne 
telle, elle se transforme en im- 
(prudence pure et simple, parce 
qu'elle fait oublier l'unique né- 
|cessaire d’une vie, qui est de con- 
inaître, aimer et servir Dieu en 
Icette vie, et le posséder durant 
[l'éternité. 

Agir ainsi ce n'est donc pas a- 
gir prudemment. 
| Par contre le chrétien doit a- 
|gir sous la motion de cette pru- 
idence, qui selon S. Augustin 
|“nous fait discerner les moyens 
|opportuns de tendre vers Dieu, et 
rejette tout ce qui serait suscep- 
tible de nous en détourner”, cat 
lelle inclinera notre intelligence à 
Ichoisir en toute circonstance les 
Imeilleurs moyens pour atteindre 
inos fins particulières en les su- 
lbordonnant à Dieu. Alimentant 


| 


Îmes des maximes évangéliques, 


{s'appuyant sur les principes de la 


toute sa lumière aux sources mô- | 


toba et même de plus loin? On 
dit qu'au printemps nous aurons 
une autre surprise. Espérons que 
chacun se fera un devoir de ve- 
nir encourager une si belle oeu- 
vre, 


“La boîte aux questions” 


tails et de toutes les circonstan- 
{ces de notre vie: réglant les ac- 
[tions de chacun selon son état de 
vie, ses pensées pour les empê- 
cher de s'égarer en dehors de 
Dieu, ses intentions pour éloigner 
ce qui pourrait en corrompré la 
pureté, ses affections, ses senti- 
ments, ses désirs pour les ratta- 
cher à Dieu, ses actes extérieurs, 
ses entreprises, toutes ses acti« 
vités humaines pour les ramener 
ou les retenir dans la voie qui les 
relie à Dieu. Bref, elle veut nous 
tenir éveillés, alertes, perspica- 
ces, prévoyants et dociles pour 
nous diriger avec justesse à tra- 
vers l'incertitude des événe- 
ments, des imprévus. 

Je n'entends pas tabler dans 
tous léurs détails les éléments 
qui parfont cette vertu, Arré- 
tons cependant notre considéra- 
tion sur un point seulement. Le 
rôle de la prudence est de faire 
dériver des principes de notre foi, 
des vérités de notre sainte Reli- 
gion, les vérités : particulières, 
c'est-à-dire les conclusions pra- 
tiques selon les circonstances spé- 
Iciales de notre vie chrétienne, 
{Pour cela, sans doute, faut-il pos- 
Iséder les renseignements et les 
inotions indispensables sur la Re- 
(ligion, sur nos devoirs et obliga- 
Itions personnelles et sociales, de 
tout ce qui est nécessaire pour 
Imener une vie conforme aux 
droits de Dieu sur lui, pour faire 
prudemment une application pre- 
Itique de ces notions dans les 
{circonstances où le place la divine 
|Providence. 

“Les enfants de ce siècle, dit 
|Notre-Seigneur, sont plus pru- 
dents que les enfants de la lu- 
mière” (S. Luc, 16). Sans doute 
cette parole signale la prudence 
de la chair des méchants, meis 
In'y aurait-il pas là, pour nous 
qui sommes nés de la Vérité, un 
stimulant pour secouer cette né- 
gligence de nous instruire sur la 
doctrine chrétienne, afin de nous 
soumettre de plus en plus à la lu- 
Imière de la foi qui doit illuminer 
nos vies, afin de rajuster nos 
vues myopes sur les maximes é- 
vangéliques, en nous pénétrant 
davantage des enseignements du 
|Christ, la lumière du monde. 
| Les moyens ne manquent pas 
pour cela; mis à notre portée, 
Inous n'en profitons pas assez. Au- 


Il semble que les Etats-Unis 
soient le seul pays en mesure de 


{foi qu'elle a sans cesse devant les ljourd'hui LA LIBERTE ET LE 
lyeux, éclairée d'un tel flambeau, |PATRIOTE vous en présente un, 
lelle recherche les moyens, et les [chers lecteurs: la boîte aux ques- 
Imeilleurs, pour orienter nos ac-|tions religieuses, Par elle, je me 
Itions vers notre fin surnaturelle, |ferai un plaisir de solutionner 
[c'est-à-dire vers Dieu connu etldes questions en matières reli- 
aimé sur terre et possédé dans le |gieuses que vous lui mg 


| reconstruire le monde ravagé par [ ciel, Elle s'empare de tous les dé- 
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D.N.C, en Allemagne-—Les au 
torite” nm taires américaines ont 
fait une enquête sérieuse dans les 
cr N onnaires et les registres du 

rgé de Munich et de la Haute 
Bavi re, pour découvrir que surf 
1,132 prêtres dans cette région 
11 seulement pouvaient être re- 
gardés comme ‘douteux politi- | 
quement'”, Ce qui ne monte mé- | 


me pas à un pour cent du nombre. 
La Haute Bavière fait partie de 
l’archidiocèse de Munich et Freis- | 
ing, dirigé par le Cardinal Faul- | 
haber. | 
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prendront ce bonne nouvelle 
avec joie. M. Leprohon sera ici 
vers la fin de janvier pour com- 
mencer sa besogne le 1er fevrier. 


L aamir 


tre- 


a 


doit donc s 


et retenu 


Or 


Dtenu 


les ser 


est onon 
cert 


in 
ile 


Mariage 


COYLE—DESAUTELS 
lundi 10 décembre, à 9 heu- 
fut célébré en ia cathédrale 
de St-Boniface le mariage de Mille 
Louise-Anne Desautels avec M 
Nicolas-Roland Coyle 

M, l'abbé E. Lavoie, curé, 
le mariage 

La mariée était accompagnée de 
son oncle, M. Alexandre Desau- 
tels, tandis que M. Hugh J. Coyle 
servait de témoin à son frère. 

M. Maurice Prud'homme 
chait l'orgue. 


Le 


res, 


bénit 


tou- 


‘Un prêtre canadien est 


conférencier à Rome 


ROME -—- Le KR, P. Villeneuve, 
O.M.I, Aviseur ecclésiastique du 


Imouvement jocisie canadien, 
(Jeunesse Ouvrière Catholique), | 
{fut le conférencier à la première 
{d'une 
Isujets d'actualité, Ces assemblées 
Isont sous la direction du Centre 


série d’assemblées sur des 


d'Information Pro Deo (CIP) à 
Rome, en collaboration avec l'Ins- 
titut d'Action Sociale Catholi- 
(ICAS) et l'Association des 

Catholiques Italiens 
Le Père Villeneuve as- 
sista à la Conférence mondiale 
de la Jeunesse à Londres et il fut 
reçu en audience privée par le 
Pape la veille de l'assemblée. 
parle surtout des activités de la | 
Ligue des Ouvriers Catholiques | 
(L.O.C.) au Canada 


Pour peinturage et décora- 


tion, adressez-vous à l'un des 


vôtres. Téléphoner à 23-789. 


(On parle français). 


HEBERT MOTORS 


150, avenue Taché St-Boniface 
MAURICE HEBERT, prop. 
Téléphone 202 948 


10% d'escompte aux fermiers sur 
toutes pièces de rechange neuves 
ou usagées pour autos ou Camions, 
Expéditions dans toutes les provin- 
ces de l'Ouest 

AUSSI PNEUS, HUILE, ESSENCE. 


Visitez le 


Il 


choisir d'un vaste assort 


est encore 


enfant 


HEURES DE VENTE: 
jours 


9 h. a.m., à 


temps de 


ment de jouets ceux qui 


réjouiront le coeur de tout 


9 h. a.m. à 5 h. 30 p.m. tous les 
le mercredi inclusivement. 


Rayon des Jouets 
chez Ashdown 


1- 


Le samedi de 


1 h. p.m. 


Main et 


Bannatyne 


PROCHAIN MARIAGE 


avec 


C'é- | 


11 | 
| 2 : } ; 
| tier. Les acteurs: R. Gervais, V.| bte, par M. l'abbé Léo Blais, 


-|tous les élèves. Notre choeur de 


Yvette McKenzie Léon L'Heureux 

Mme M.-D. McKenzie, autrefois de Winnipeg et de Toronto, 
maintenant d'Ottawa, annonce les fiançailles de sa fille, Yvette, 
le lieutenant L.-J. L'Heureux, B.A., B.Sc., fils de M. et Mme 
N.-J L'Heureux. _de Gravelboursg, Sask. 


Grand deuil chez 


les Soeurs Oblates 


Soeur St-Charles, depuis deux ans supérieure locale de ]la Mai- 
son Chapelle de St-Boniface, est décédée lundi matin, le 10 décem- | 
bre, à l'âge de 63 ans et 2 mois, après 36 ans de vie religieuse 

Malade depuis l'été dernier, sans être réduite cependant à l'inac 
tivité, la regrettée défunte dut subir, vers la mi-novembre, une opé- 
ration grave à l'hôpital de St-Bo- 

face, et revint à la Maison Mè-|je cette fervente Oblate qui a 


commencement de la se- 


ä joué un rôle assez important dans 
maine 


passée. Un changement}; communauté, pour. légitimer 
soudain, dans sa condition qui une sorte d'hommage de piété fi- 
restait encore critique, amena Sa |jjgle et d'appréciation sincère pat 
fin après trois jours de grandes |(uelqu'une de ses anciennes - é- 
douleurs lèves reconnaissantes. 

On peut affirmer sans crainte! Les couvents de Fannystelle et 
que sa vocation fut une vocation |qe St-Charles, comme les écoles 
réellement missionnaire, ainsilindiennes de St-Philippe et de 
qu'elle nous le mentionnait tout p4rt Alexandre ont profité, avant 


récemment. Car c'est à la lecture 
des faits héroïques des Mission- 
naires Oblats de l'Ouest cana- 


la Maison Chapelle de St-Bonifa- | 
ce, de son talent d'administra-| 


|dien,—notamment de Mgr Gran- jeux toujours édifant comme 
din, de Mgr Pascal et de Mgr Lan- fie servante du Sacré-Coeur 
gevin,—que cette jeune fille, née };+ de Marie Immaculée. Soeur 


de parents Irlandais aux Etats- 
Unis, attribue sa vocation et sa| 
FE dans la ame nes À re lves et Soeurs ou autres dirigés, | 
sante des Missionnaires Oo Fe Les qui explique la peine profon- 
du Sacré-Coeur et de Marie Im-|ie que sa mort vient de causer à | 


St-Charles fut partout estimée, 
et par toutes affectionnée, élè- 


“…ulée 

maculé toute sa famille religieuse, et 
Fdith Hennessy demeurait 2à-|ses connaissances 

llors à Rochester, N.-Y, quand, | La levée du corps fut faite par 


elle avait 27 ans, —elle | 
à venir au Canada, et 
là demander son entrée dans la| 
petite Congrégation que l'illus- 
tre Mgr Langevin venait de fon- 
der à St-Boniface même, au dé- 
lbut de 1904. 

Courageusement et avec géné- 

rosité toujours, la nouvelle reli- 
gieuse accepta tous les sacrifices 
jet remplit toutes les charges | 
qu'on lui assigna, avec une fidé- 
[lité constante, se faisant un de- 
|voir, dès le commencement, d'é- 
Itudier et de parler le français, | 

Île mieux qu'elle pouvait. 

Le 2 février 1909 et le 18 mars 
1911 sont les dates de son novi-| 
Iciat et de sa profession. On si- 
gnalera probablement, nous le 
souhaitons du moins, quelques- | 
lunes des qualités caractéristiques 


en 1908, 


À le R.P. A. Veilleux, OM, 
se décida 


mille, Le R.P. A. Bastien, O.M.I, 


chanta la assisté comme 
| diacre de M. 
|et du R.P. M. Caron, SJ. 
| | sous-diacre. 

Assistaient au choeur: S. Exc 
Mgr A. Béliveau, archevêque de 
| St-Boniface, Mgr M. Kessler, 
|caire général de Wihnipeg, le 
R.P. L, Mailhot, S.J., recteur du 
Collège, le R.P. Lucien, 
| de la Trappe de St-Norbert 
RR.PP. Samaan, S.J., E. Gervais, | 
S.J., J, Sabourin, S.J., MM. les ab- | 


messe, 


comme 


telle, D.-A. Beauregard, L.-A 
Fortin, S. Gauvin, G. DeRuyck, L 
Bédard, 

| (Communiqué). 


Soirée à l'Ecole | 

Provencher | i 

| Le vendredi 7 décembre les élè- Retra tes 
fermées 


ves du grade IX présentèrent une 
Jeunes gens: 14—17 


| pièce intitulée: “Too many Ger- 
mans”. L'auteur était Louis Pelle- décem- 

Hommes mariés: 17—21 dé- 
cembre, par R.P. D, Jubinville, 
OM. 


Vacances de Noël. 


Joyal, J. Devigne, B. Pelletier, J.| 
| Desautels, C. Lévêque, G. Mous- 
| seau, P. Decruyenaere, L. Pelle-| 
| tier, B. Benoît. 


| Quoique cette pièce fût l'oeu-| 


| Ces retraites commencent à 


vre d'amateurs, nous pouvions e . 
| voir qu'il leur fallut plusieurs 7 h. 30 du soir et se terminent 
heures de travail pour la prépa-| le matin vers 8 heures. 


ABOLITION pu COMITE DES 
FINANCES DE GUERRE 


OTTAWA — Le ministre des 
Finances, M. Ilisley, a annoncé ré- 
céemment aux Communes l'aboli- 
tion du Comité national des fi- 
| nances de guerre. 


rer. Elle fut bien appréciée par 


{chant sous la direction du RF. 
Beaulieu exécuta deux chansons, 
|qui furent chaleureusement ap- 
| plaudies. L'après-midi se termina | 
par un film. 

Nous devons remercier nos jeu- 
nes acteurs, et particulièrement 


Louis Pelletier, qui se sont bien k 
| dévoués, afin d'amasser des fonds | OTTAWA — La dissolution du 


pour notre équipe de “hockey” | Comité conjoint de la production 
qui a déjà montré sa force sur la |et des ressources ainsi que des ma- 
patinoire contre plusieurs adver- |tériaux bruts a été annoncée par 


| saires. 


dissolution sera en vigueur 
| compter du 31 décembre 


Le Pape reçoit des 
prisonniers italiens de 
retour de Russie 


ROME--Le 15 novembre, le 
Pape Pie XII recevait en audien- | 
ce 200 Italiens de retour de camps 

e prisonniers de guerre en Rus- 
nt-Père parla à cha- 


Rafraïchissez-vous et 
soyez souriants 


a 


n deux et écouta leurs histoi- 
res. Ils dirent avoir souffert du 
manque total de secours reli-| 
gieux; même les images saintes | 
qu'ils avaient avec eux leur fu- 
rent enlevées. Ils dirent aussi 
que les conditions d'alimentation | 
étaient nulles et que beaucoup | 


de leurs camarades étaient morts | 
de faim. Un des anciens prison- 
niers montra au Pape un mor- 
ceau du pain noir qu'on ieur don- 
nait au camp 

Jusqu'au milieu de novembre, | 
8409 Italiens revinrent de Rus- 
sie. On estime à 19,600 le chiffre 
otal d'Italiens en Russie 
OTT: aw A A la pee de 
Johr Diefe NET conservà- 
teur-progt t > Lake Cent re, | 
Humphrey Mi tchell, minis 
a déposé un rap-| 


r 


+ La soif disparaît 


« l'esprit s'éclai- 


ste 


ressk re lorsque vous 


| | vous rafraichissez 


ali, 


avec du 7-Up, Cha- 


vèle que 2,263 recrues | 
“vo que 263 recrues que gorgée vous 
1t été condamnées à di- 
, | aide à sourire 
eines pour avoir fait dé- 


ndre à leur appel mi- 


vi-! 


LA LIBERTE ET UE PATRIOTE 


| bien elles ont travaillé, avec que! 
| le ardeur et quel 


| Dussault 


Ition sage et de son esprit reli-|yje au Manitoba. 


| soeurs. 


| de Fort Garry le samedi matin &| 


su- | 


périeur du Juniorat de la Ste-Fa- | 


aumônier de la Maison Chapelle, | 


| 


l'abbé L. Primeau,|arriva au Manitoba à l’âge de 9 


RE | Boniface, et Mme Alex. Perron, 
eS| de Ena, Ont. 


bés J.-A. Brunet, curé de Fannys-| de Saint-Boniface, 11 fut enterré 


Activités de la 


section française 
de la S.E.P. 


Cours de tissage à St-Norbert 


Le cou de tissage à St-No 
bert s'est terminé la semaine der 
nière. Samedi et dimanche il y à 
eu exposition des travaux dans la 


salle de l'école des garçons où a- 


vait lieu le cours. On à pu admi 
rer le nombre et la variété des 
travaux exposés: les fins tissus, 


les tapis en chenille, les écharpes, 
foulards, serviettes, etc, Quatorze 
dames l'ont suivi, et durant ces 
quelques semaines elles ont tissé 
plus de quatre cents verges de 
tissus. On peut voir par là com 
savoir-faire! No 
sincères félicitations. M. l'abbé A 
d'Eschambault, président, s'est 
rendu à St-Norbert pous remer 
la population d'avoir si bien 
| répondu à l'appel qui a été fait 
et d’avoir coopéré si fidèlement, 
Art ménager 

Le cours de Lourdes se termine 
cette semaine, Il a duré dix se 
maines. Comme nous l'avons déjà 
annoncé il y aura cours à St-Cla 
de après celui de Lourdes. 

SEF 

Notre revue, dirigée par M. Re- 
né Dussault, a réapparu. SEP est 
entièrement consacrée aux tra- 
vaux et ceuvres postscolaires. Ur 
y trouvera le résumé de nos acti: 
des ébauches de projets 
r l'avenir. Comme toujours M 
rédige SEP avec goût 
et savoir-faire, 


cier 


precision 


Décès 


A. Albert PLOUFFE 
M. Albert Plouffe est décédé à 
l'hôpital Victoria le lundi 3 dé- 
cembre, à l'âge de 32 ans. 
Né à St-Vital, il passa toute sa 


Cherchez-vous un cadeau pour un 


Lui survivent: sa mère, Mme E Visitez notre nouvear 
Plouffe, de 1009, avenue Bond, 


Fort Garry, quatre frères et deux 


Le service fut chanté en l'église 


——__—_—_—— _—_— ———_— —_—_——— — 


30, et l’enterre- 
le cimetière de 


décembre, à 10 h. au dème étage 
ment se fit dans 
Fort Garry. 
M. Coutu dirigeait les obsèques ar 
RCPE Venez le visiter à votre aise. 
M. Forbin SAVOIE 
Le 3 décembre mourait à l'hô- 
pital de Saint-Boniface, M. For- 
bin Savoie, âgé de 71 ans, 


Né à Saint-Cuthbert, P.-Q,, il 


de disques, pour tous les goûts ... 
bird et Victor. 


ans. Il fut fermier à Lorette et 
à Sainte-Anne pendant plus de 
20 ans. 

Lui survivent cinq frères: Jo- | 
seph, Frédéric, François, Paul et 
Arthur, tous de Saint-Boniface; 
3 soeurs: Mme Arthur Laurin, 
Mme Pierre St-Jacques, de St- 


contes de fées, jeux chantés, 


autres. 


Les funérailles eurent lieu le vements rythmés modernes, etc. Des 


jeudi 6 décembre, à la cathédrale 


| à Lorette où un Libera fut chan- 


| 


té. l'essai de ces disques. 


Etaient porteurs ses neveux: 


| Louis, Antonin, Donat et Jules | qe” 
|Savoie, Wilfrid Perron et Jean Rayon des 
| Laurin. | 


 St-Jacques et Perron, remercient 


| dans leur deuil, 


metière de la même paroisse. 
! * _ LL 


Île premier ministre King. Cette| outre-mer. 


l'une fille, quatre frères et deux | que 


Remerciements 
Les familles Savoie, Laurin, 


sincèrement tous ceux qui leur | 
ont témoigné de la sympathie 


Mile Marie MAASSEN 

Mlle Marie Maassen est décédée | 

le dimanche 2 décembre à l'Hospi- 
ce Taché, à l'âge de 90 ans. 

Native de Belgique, Mlle Maas- 

sen résidait au Canada, à St-Bo- 

niface, depuis 35 ans. Elle n'avait 


Au Conseil de Ville 


Une heureuse innovation a été} 14 cancellations d'achats de pro- 
pas de parents au Manitoba. | apportée dernièrement au service | priétés, cinq transferts de pro-| 
Le service funèbre eut lieu le| d'autobus à St-Boniface. Il s'agit! priétés de la ville à des proprié- 

vendredi matin 7 décembre, à 9) de la nouvelle route que parcourt | taires privés. 

heures, en l'église du Sacré-Coeur| l'autobus Taché-Archibald: via! —————————— 
(Belge) de St-Boniface, les rues Hamel et Aulneau, Cela | Vient de paraitre 
L'enterrement se fit dans le ci-| constitue pour les citoyens qui de- | nent dE De 
| meurent sur ces rues ou tout près, | chrome LEE 

M. Jules THIBERT | une heureuse amélioration, ont| sisatuen Anhleé, 
| affirmé les échevins lors de l'as-| par le P. Alexandre DUGRE 
Le samedi 8 décembre, M. Ju-| semblée du Conseil de ville, lundi | 


Le mois d'octobre 1945 marque le 

Le UE fois a ere] dernier. centième anniversaire de la conversion 
an.,, es écédé à 1ôpital | PET À à 11 !/au catholicisme du ministre anglais, 

| Deer Lodge, à l'é d + 6 | On demandera maintenant 4 14! John-Henry Newman, qui devait de- 
Lodge, à lage de Ans. | Compagnie Winnipeg Electric|venir une des gloires de l'Eglise ca- 


tholique 
Carrière étonoante depuis les années 
€t d'enfance jusqu'à celles qu'illustre la | 
pourpre cardinalice, vie remplie de} 
travaux, de nobles aspirations, d'in- | 
recherches, de luttes, de 
ersion, d'incompré- 


M. Thibert naquit à St-Fran | d'accorder un service, d'autobus | 
çois-Xavier, et il passa quatre an 18 | sur les chemins Dawson 


servant dans le régi-| Springfield 
ment des Royal Winnipeg Rifles. LE 


Survivent au défunt: son épou- 
sa mère, Mme Pierre Thibert: 


£ : quiétudes, de 
Une lettre avait été adressée AU | paix dans la con 


* _ x c ; ? r nsion, d'apostolat fructueux. Plu-} 
bas gr mg Postal Le meta pour : rs volumes ont raconté cette car- 
e service posta avant-| 


se, 


rière, Peu ont le charme de la brève 
€ » y re s son stvle 
soeurs notice que vient d'écrire dans son style 


| guerre soit rétabli à St-Boniface. 


. *: pittoresque Se observations savou- 

Les funérailles eurent lieu le M. Poulain, greffier de la ville, |reuses et ses applications pratiques le 
i 13 é > A > lexan >» Dugré. 8 ‘ette bro-| 
jeudi 13 décembre, à Ste-Rose du, lut aux membres du Conseil la! Alexa J'rase e lit tout d'un trait 
Lac, Man. | réponse venant d'Ottawa, dans la-|avec le seul regret qu elle ne soit pes 
{ lus longue. 10 sous l'exemplaire au 

ut ———— quelle on donne comme raison de |Ééérétariat de ESP 1082 ue Ra- 

ne pouvoir encore rétablir ce ser-|chel Est, Montréal. (34) 


Mon Guide au Cinéma 


“I est absolument paqpetre que 
le peuple sache clairement quels 
sont Îles # permis pour (ous; 
quels sont ceux qu'il n'est per- 
de voir qu'A certaines ù | 
ditions, quels sont ceux, enfia, 
cont pernicieux ou hostentst 
mauvais.” —PIE XL 


Quelques films à l'affiche 


vice le fait que plusieurs postil- 
lons sont encore dans les forces 
| armées. 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


DE TOUTE DESCRIPTION 


La seule soumission pour l’ins- 
tallation d'un égout de 12 pouce 
sur la rue Aubert et d'un égou 
de 12 pouces, de même qu'une 


« | conduite principale d'eau de 6 
cette semaine | pouces sur la rue Edgewood, f J.-0. BRUNET 
d | présentée par la Compagnie N 
cu. ER ne Pe se QR : son Construction. Cette entreprise || 26,Lyndole Drive Tél: 201 864 
Captain Kidd rt  pleoûtera $4,648.10, et devra être Tout près du pont Norwood 
Dive Bomber * q| terminée en juin 1946: Au i Mes 
Adventures Of Rusty ,,,,,. " L'échevin Hébert présenta un Résidence: 88, Chemin Ste-Marie 
You Came Along ..... y'errêté municipal stipulant que Tél: 202 448 
It Started With Eve ........ y, seuls les blocs et les maisons d'i- 
Counter-Attack ... ........ n're valeur de non moins di $5,000, 
Cat Dies x | terrain non compris, soient cons- 
Eve Krew Her Apples ...... nu | truits au sud de la rue Marion, à 
Tutos Mons . . .,.,.: Ii | l'ouest du Chemin Sté-Marie et au 
Shadow Of A Doubt ........ I! nord de la rue Walmer, Le plan # 
Torrid Zone III | devra en plus être approuvé par 
HN die ie ei l'inspecteur des constructions. Téléph 
publie en général 


11—Ne convient qu'aux adultes. | Le Conseil a accepté 14 Semen | 
ILI—A rejeter parce que condamnable | des pour lots qui avaient été 


en partie 
1V.—Condamné. lchetés de la ville, de même que] 


Winnipeg, Mon. 


LUMBER : FUEL 


14 décembre 1945 


Amateur de musique? 


Rayon de disques 


Voyez le vaste choix 


par Columbia, Blue 


Nous avons des albums de disques pour les enfants: 
À Christmas Carol‘ et 
Pour les adultes, nous avons des albums de 
valses populaires exécutées par l'orchestre A! Good- 
man, les chants fameux de Stephen Foster, les mou- 


chambres à 


l'épreuve du son sont à votre disposition pour faire 


disques, 4e étage 


Bodsons Bag Companu 


OTTAWA On annonce au 
ministère de l'Intérieur qu’un re 
| censement général de la populæ 
tion française aura lieu le 4 mars 
1946. 


OSLO — Le prix Nobel de la 
paix pour 1944 et 1945} a été pré- 
senté par procuration à la Croix- 
Rouge internationale et à M. Cor 


| del! Hull, ancien secrétaire d'Eta! 
des Etats-Unis. 


CRESCENT TAXI 


Téléphone 98 181 


Stations dans toute {a ville 
Appelez-nous de n'importe quel 
endroit 
se 
Bureaux principaux 4: 

170, RUE GRAHAM 
184, AVENUE CORYDON 
Vis-à-vis l'Hôpital de St-Brniface 


- 
La plupart . . 
des complets 


manteaux - robes 
sont nettoyes selon, 
le procédé ‘'cellotone 


72° 


“CASH and CARRY" 


Pour les prendre à domicile el ies 
livrer, légers frais suuplémentaires 


Téléphone 37 261 


Perth’s 


Mettoyeurs Blanchneeurs 


C' 


201 105-06 


Service prompt, efficace, courtoi! 


Winnipeg, Men., 1 


LA LIBERTE 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


Haywo od tive gs d qu " vw ra gp œ Sainte-Agathe 


à la pa ‘ 
bi 5 « ! cuopé rs tena ‘ ccé Le dimanche 16 décembre, 
. de fai dn'at nné | leur est assuré les éléves du Couvent présen- 
n à mit. On parle de fonder e rw € teront un drame tres touchant 
elle a continué nt ile coopérative et cette fois-ci c'est | intitulé “Jusqu'au bout!” A 
c £ ine coopérative d'huile. A l'a cette occasion, on distribuera 
Comptant 143 f ee #7 |sembiée du 14 novembre une 50i- | les prix du concours français 
lela de 109 eme ogem 0 : de fermiers étaient pré- |'aux élèves méritants. Bienve- 
eh à grit à sy ah ST 2. 7 ,%" | nue à tous nos parents et à- 
: - * t etla Pres ma RAT FA mis! 
opt tion q le cette nouvelle )pérative 
; € orne Tout e bier Le te 
‘ est à nou ra) 24 1 Cor 7. «* 
« t qu'elle débutera au 
j nne # ' } procha Nous auror Laurier 
: L € ( tre te bientot et n 
Féd jes |hreitra à l'os e. Nos félicita Le che A décembre 
n de |tions x organisate L mon- | ( s de Colomb off 
èms 219 ent bea YuF le iésintéresse € res et à 1 s êF 
t pri le 28.000,00 nê c t soupe aux huît : 
. ne. ou PAGE nutà falgré la pérature glac 
4 Y . À - 2 
Fe Sn A vr éteué Ti| Presque tou v' Élaiont ren 
3 x Pre ed he | La soirée fut une véritable ré 
4 ns L ps” LES us tribus r de fan Soupe téli 
‘ f nt { Ï de dé lopp + Ha: i É i exc 
‘ ne L 1 voa qd { ie LJ a p P { 4 
Les pol {ai » diffi Li dés ces, Mmes H. Fradette, J. Nault et 
M: R. Bouchard, et de zélés Cheva 
hs”: * lu premier proprié ; 
lé M. Ed 4 
néler € ‘ affaire mais de | Cependant sor liée était d'en fe 
( um 1 g 8 
bic ( ie Rin P lence € gé à 
L C'et entétement a alu € ment et a vo 1 da a ag 
t coop que ce soient des Français qui 
peuplegaivnt cette partie de la 


terre. Aujourd'hui, on trouve de 
la difficulté à s'y placer et il] fau 
ürait que ceux qui détiennent les 


lots non utilisés, les laissent à 
Oakland ceux qui veulent sy établir et| Mile Marie Delalleau est reve 
aussi à un prix raisonnable, Ce | nu passe quelque temps chez 
“boum' à $1,500 de l'acre est ri- | 4 père 
dicule. Fier de notre Manitoba 
bl mais la terre ne vaut pas si cher Mme Marie Pickening avec son 
Leghorn blancs n'est-ce pa petit g n est partie rejoindre 
Notor si que M. Joseph H nm m à Calgary. Mlle Cécile 
Rocks ryà " k 
Barred o bert., sous le nom de ‘Hébert et | Gamache accompagne 
; Fils est à » co! ire un hbeeu 
New Hampshires Pt: + Le soldat Marcel Boisvert c 
magasin. L'ouverture s'est faite 
le lundi 10 décembre, Nous lui | £°n8€ pour quelque temps dans sa 
de troupeaux approuvés par Île sbuhations tout le ‘succès “désiré famille. 11 retournera à Vancou- 
gouvernement et nous sommes certains qu'il va ! VET 
I aura une forte demande en 1946! EU RARE ee ” Fons A TP NRNS TS PNA 
pour des oeufs et Viande de vo- donner de l'ampleur à notre che 
laille Faite p en re paroisse 2 
a és pou SAR) si y  Ste-Geneviève 
OAKLAND rot Nous entendons dire que 1 
de vous fahe re Roland Dubé, notre camionneur, , 5 ie" ï À 
que s« préférez à 4 Notre tombola, qui a eu lieu il y 
la ti n aus se bâtira ainsi que M. Jean L 1 PAS DE re or | 
no ons cocq, M. Paul Rebiffé et M. Geor- | 4 quelques semaines, a été un vr 
à sd di A de lilnne da l'a. | Succès, Les $352.27 qui ont ét 
commander maintenant ges-Aimé Tougas. Allons dc l'a Moitiies LOTS 18 20 d dé- 
|vant et avec de la coopération |TECcuellies ont ele 1 uit au de 


Satisfaction 


1946 


10% inclus 
garantie, 


PRIX POUR 


Dépôt de : 
tout va réussir. Que Saint-Denis 


[notre cher Patron, protège et 


A Travers les Centres Français du Manitoba 


vouement de chacun de notre pa- 
roisse et de la générosité des amis | 


de Rosewood, un bil- 


Descôteaux 
let de $250; Mile Juliette Saltel 
de Ste-Geneviève, un pyrex: Mme 


Lucien La gal, un gellon d'eau d 
rose: M. Jake Curten, un billet de 
$2: Mme Emmanuel Gauthier, de 
Ste-Geneviève, un billet de $2 
et M. Aimé Fiola, de Ste-Geneviè 
ve, un cog * 
Un merci a à toutes 
n s ont € 


St-Jean-Baptiste 


Fête anniversaire de M. 
R. Beaudette 


Le mercredi 5 décembre, se ras 
semblaient hez M Edouard 
Beaudette ine partie de ses en- 
fants, petits-enfants et a I 
petts-enfants et I pou 1e 
ter ie 90eme anniversaire de nais- 

ince de M. Rodolphe Beaudette 

N Beaudette malgré es 90 

cxecula de nansons pen 

la veillée iccompagné «Gé 

fils, Joseph et Li 

érable vieillard p« et 
ore très bonne mémair er 
t { 


dolphe, ue 
Rodolphe était äg 


Sainte-Anne-des- 
Chênes 


Baptèmes 
Née le 2 novembre, Marie-Lo: 
se Vincent, fille.de Louis Vincent 
et de Léona Vandal. Parrain 
Louis-Paul 1 de St-Boni 
face ina Vandal 


Baptisé le 20 novembre, Joseph- 


Philias-Denis St-Jean, fils d'Emi-| 


| lien St-Jean et de Juliette Touga: 
Parrain, Philias Tougas; 
ne, Maria Mousseau. 


marral 


Née le 19 novembre, 
le 25, Marie-Irma-Dianne Grouet- 
te, fille de Wilfrid Grouette et de 
Thérèse Nault. Parrain et marrai- 
| ne, M. et Mme René Lépine. 

Décès 
Marie-Lorraine Perreault, en- 
fant de M. J.-B. Perreault est dé- 
cédée à l'âge de 2 mois, Elle a été 
inhumée le cimetière 


roissial]. 


baptisée 


dans pa- 
En visite 
M. Joseph Prairie av 
pouse et leurs deux enfants é- 
taient de passage chez M. Siméon 
Prairie, 


ec son 6 


suivan-| M, Edmond Pnfontaine 


en Floride 


| St-Pierre — M 
font: 


Edmond Pré- 


une, représentant le comté d 


Poussins Poussins XX donne la prospérité à notre chère | d'en dehors, qui ont ‘bien voulu 
gere mâles enregistrés | paroisse répondre aimablement aux de- 
Le ps x A mandes qui leur ont été faites 
29.00 15.00 7 Pull. 31.50 ! 
T'?HPE 9 D Nous tenons à remercier 
35 “10 49 Rocks 16.75 | + DHEA 
26.00 13 29.00 ! ceux qui ont contrinue de quei- 
10 0e 1.00 11.00 4 
15.%5 n b TER FERMIERS! que façon à ce succès. Plusieurs 
26.00 ! 7.00 N. H. Pul 29.00 f 1 dei : “xse 
1000 550 200 NN. M. Cls, 11.00 Payez-vous trop d'impôts sur | Communautés et membres du cler- 
NX New Hamps. mâles enregistrés, 16 ont contribué très largement 
expédiés de Winnipeg seulement. le revenu? g' , Be : 
Ju s Nous les remercions tout spéciale 
100% arrivent vivants gar POUSSsINS, Gardez précieusement vos reçus et Ê 
classés par sexe: 96% exacts prenez note de vos dépenses dans le ME nt. 
Fcrivez T notre nouveau catalogue r HS F HET PA AN TE € 
OAKLAND 1946 co € prend! SYNOPTIQUE ‘’EZY'' DE LA FERME Notre tombola s'est terminée 
des « eus | ec é + le tirage s pr ii 44 
t et approvisionne : t Ce livre est préparé tout spécialement | P&l ige des pi qui ont êté 
… mer € approvisionnemen H r prep ll Len n | gagné ] 
pour les fermiers par un expe e agnes par ies personnes 
“OAKLAND EST SYNONYME DEF impôts sur le revenu, Il est fait de Pré M. Edouard Bar le Ste-G 
QUALITÉ façon à ce que les revenus et dépenses | °° * -aouara Baron, de Ste-Ge- 
de l'année puissent être inscrits direc- neviève, un complet pour bébé 
tement ur le ormuie ae impo ur * . 
le revenu ; . 2 50 Mme Antoine Saltel, de Ste-Gene- 
FRANCO, SEULEMENT $ . viève, un coussin; M. Auguste 
D. W. FRIESEN & SONS Barros, de Ste-Geneviève, un 


58-860, 


avenue Logan Altona - Manitoba ‘rucifix: 1] , nr » ù 

WINNIPEG, MAN 4 es he. some D Fe Mme Henri Legal, de 

chez vo a J à neviève , rre- " 

sème avenue, S.-0 11.33, Jème rue «e Ste-Geneviève, un couvre-pieds: 


Dauphin, Man Brandon, Man. | ” me Geo. Ross, de Ross, un cou- 
vre-pieds; M. Stanley Delaine, 

F __ |de Ste-Geneviève, $5.00; M. 

Léonard Southier, de Ross. un 


couvre-pieds ouaté; Mme Donat 


Propriétaires d'automobiles 


La nouvelle loi de sécurité demande des preuves de 
responsabilité financière en cas d'accident. Nous 
vous suggérons une assurance de responsabilité le- 
gale—-dommage à la propriete d'autrui. Nos taux 
sont des plus raisonnables. Ecrivez ou téléphonez, 
sans obligation. 


HENRI D'ESCHAMBAULT LTÉE. 


136, ave Provencher Téléphone 201 137 -38 


Shurmucie Préfinhune 
‘ 24 


SIROP DE DENTITION POUR 


BEBE QUI PERCE SES 
DENTS 


Frottez légèrement sur genci- 
ves. Îl cesse de pleurer ins- 
tantanément. 


| 356 par poste 


NOUVELLE LOI ve sécurité 


Actuellement en vigueur! 


1e RE - 
Possédez-vous une auto Si ou Voilà le risque que vous courez, à 
savez-vous qu ou cas ou un acc moins que vous ne soyez protege 
dent vous surviendrait, dans leque par l'assurance de Sécurité publi- 


quelqu'un serait tué ou blessé, ou que ou de dommages, ou que vous 
où les dommages excéderaient 525 ayez enregistré un bon suffisant, 
vous pouvez perdre le droit de conduire )U que vous ayez dépose de l'argent ou 
votre auto pendant des mais ou même des sécurités d'une valeur de S$]1] 

des années? Et si jamais vous êtes trouvé chez le Trésorier provincial. 
responsable de l'accident, votre permis 


de condéire et l'enregistrement ne peu- La nouvelle loi ne vous oblige pas à vous 
vent vous être remis jusqu'à ce que vous assurer Mais sans elle, vous encourez 
ayez payé tous les frais soit d'un seul des peines sévères si vous-êtes impliqué 
coup sait por versements, et que l'on crectement ndtrectement dons un 


puisse prouver que vous evex donné des accident 
preuves pour votre responsabilité finan- 


cière pour l'avenir. 


Pouvez-vous affronter ce risque? Procurez-vous un dépliant gratuit qui 
vous donnera tous les details, de n'imperie quel poste d'essence du Manitoba, 
ou du Motor Vehicle Branch, édifice Revenue, Winnipeg. 


MOTOR VEHICLE BRANCH - PROVINCE OF MANITOBA 


Carillon à la Législature provin- 
ciale, est parti pour Coral Gabies, 


F1 


soeur, 


rendra visite à sa 
Mme Denis Renuart. 
fils de cette dernière a été 
tué au combat au Japon vers 1: 
fin de la guerre, M. Préfontaine 
sera absent un 


ide, où il 


des 


démocratique en 
Argentine 


OTTAWA-—Les agences inter- 
nationales de nouvelles font de- 
puis assez longtemps mauvaise 
presse au régime de Juan Domin- 
igo Perron. On le traite de fas- 
ciste et de dictateur totalitaire. 
Or S. E. le cardinal Copello, pri- 
mat d'Argentine, vient de donner 
des directives aux catholiques ar- 
gentins à l'occasion des élection 
qui auront lieu en février pro- 
chäin, 


Le primat d'Argentine engage 


les catholiques de son pays a ne 
pas appuyer les partis dont les 
candidats veulent séparer l'Egli 


se de l'Etat, abolir 


religieux dans les écoles publi- 
ques et légal le divorce, Or 
l se trouve précisement que ce 
sont les partis prétendus démo- 
cratiques, ceux qui font la lutte 


ivernement Peron, qui veu- 
établir le laïcisme en Répu- 
gentine 


lent 
lblique 


Attaques biliaires 
Maladie de foie 


L'excès de bile est causé par 
un foie surchargé ou paresseux 
C'est une maladie commune qui 
peut être rapidement soulagée en 
stimulant l'écoulement de la bile 
Ainsi la masse accumuiée est 
amollie, les substances toxiques 


sont éliminées, et le foie et lés 
intestins sont soulagés et rede- 
viennent sains 


Les pilules ‘“Laxa Liver," de 
Milburn's, stimulent et activent 
le foie paresseux, ouvrent chaque 
voie biliaire en permettant un 
flux de bile qui nettoie le foie 
des impuretés qui obstruent les 
canaux 

Ces pilules sont 
ciles à prendre 


petites et fa- 
Elles ne causent 


pas de coliques, n'affaiblissent 
pas et ne rendent pas malade 
Prix, 25 sous la fiole. 


\The T. Milburn Co, Ltd. Toronto, Ont. 


| “la cession au gouvernement 


ET LE PATRIOTE 


"Singing Stars Of Tomorrow" 
| mdttihatgicatte ua. + dheits - vf Pr 


cances, souscriptions, cadeaux. Mais il y a aussi des dépenses 


Aux électeurs de La Veren 


PAGE CINQ 


drye 


1 p 


Montréal-1, au prix de #100, 
£1.10, 


| Jacques 
Par la poste 


Dans le dernier numéro de “La Liberté et La at te { 
Prince répète ses à mations, Po ma part, je s || 
her hommé souffre d'auto-suggestion. Et si pa Û | 
sta witness t vy-ait sous serment ses | 
au'aiouter qu'à mon avis tous les deux sont pris | 
} ï n ent st clos {| 
Edmond PREFONTAINE | 
An! | 
— "À 
H à Freidrich Schaeffer con { 
Le Cardinal Faulhaber 
à iu gouvernement ba 
chez le premier taines déclarations qu'il { 
. . 
ut, en ulier cell: 
ministre de Bavière ; particulier « 
: chaient à la question des & ” 
/ | i 
PT PPR , " é k NNC na! magné soulevèrent beaux { « - 
MLLE ALINE DANSEREAL MLLE PATRICIA HUARD p. MANN A à ak tentement dans 
di 26 novembre, le cardin: N mdébae À 
Le dimanche après-midi 16 décembre à 4 3 1 té i chevéq ie M ch ” 
‘gramme ‘“Singing Stars of Tomorrow ieux jeunes Canadienn de Fre ng, et Dr Meiser, évi FR, 
, | " *‘ARAC — Des bse 
ançaises, que l'on voit ci-dessus. Ce sont Mlle Aline Dansereau, de} que luthérien de Bavière : AR Ac 1 
Montréal, P.Q., et Mille Patricia Huard, de Sudbury, Ont daient visite au premier minis pre t que le 
Mlle Dansereau, âgée de 22 ans, est une mezzo-soprano: Mlle | bavarois, le Dr Wilhelm Hoegne detre » 
” g + + à : Fr sun 1 € de 
Huard, : est mezzo-contralto [Ce f lénote e amé a lg 
” tags & £ Ÿ de mméense fort ( ' : 
dc le cl: entre le & de ji imme e for eé ac 
tr ns À tatp } 4 
\ n t s auto ir le dictateur Jua \ 
N ns ! € que t { : ? Do ci P mez pendant son règ de 27 . 
É Pa Le Le LE » tea ane pr + K | x 
ongres. Cr ‘ ; + P A pré ‘ ait s Gomez est décédé € 135 
conditions de travail telles que x , à : 
Rs dt © 7 |Fasols la propi È : mai à 
: ; accès à la oprié leur soit " " 
Suite ie la D I » page) . A } } 
(Su à première page tr Dig ge moteur | Fa dés Vient de paraitre 
iébat s dans ront la sécurité économique cc , : 
° DUÉRET DS RUES Lt S'TU | . t MIROIRS DEFORMANTS 
1euUx es d Dé L ner ieur 
et la bon régna con d ant de lt iravi ; * Apr par Claude AUBRY 
E 
ment e et non pi 1 fa ve un « &« 4 ie t I I 
n 4 le i } { n pré € ] L 4 ‘ nt nt 
Quelques-unes des résolutior maitre de l'impôt qu PI Eg Et. pre ce? 
ETAT b t A\ t Claude Aub , 
t re " q 
p in 1 | FIDES « 144 
Re n no 9 I és ca pro « ce mots t e d e talent « cet & 
a en que ce cor bre de premie ( 1 t Je « À { 
1 LRCO pret it « I le { n es nf t que onte de ‘ ble 
| 
| a dé ( c dans | l'Ee ( E coopèrent é x l \ 
| R [l l nr eu diffé 
! Resoiution no 3 a) Iles notre province, exp e avt lé ten + à econsiruction de no- [°° Le dre " + 
olu que les membres de la termination lonté de é-|tre pays et ment de lald MIROIRS DEFORMANTS « 
itobeæ So Credit aniza- |ditiet x ment édite € FIDES, La ciété . 
| as CR IR RMS | PARA RE 2 se F cé noralité publique”. Le Dr Meise vec ses trave les pl caractt : 
lon, reunis en congres, engager egit ( ette pt tar q lila cl le f r € rinistr € Aub \ 
solennellement jeur support en- on de 1 e écono . pé p à 
, 1 rès-midi de ce même jour: hants « t 
tier et constant au maintien des mique à place en! | À > 
, " S ; ; a: tp moi une gran- |‘ ne 
aroits democratiques du citoyen de droit celle d'industrie p! f < au ont de ridicule et de ma 
na te n1 one » l'- : * + 1 actu a po oir renco | n se délend toutefois d être at a 
canadien a 1 maintie n° de l'auto- 'mière de notre pays. Cette tache}, ref M gd 6 cette L:'N'est-il pas permis de plaisanter 
nomie réelle de notre Province |8st impossible sous le svstème ot pi dinistre dans ue [ina vie hümaine, écrit-1l. empri 
: CNE ‘ at ps : . ù tmost! re it oO 1 À a rt d'Era p v « 
< a l'adoption dun drapeai e° ithodoxe de finance teme q cie, e 2 ! - pla rh ; + dégi e pas « L] 
d'un hymne nationaux enlève 75 lu juste } que le | 1°" db ‘ p a- | et en fure 
“(b) Il est résolu plus, :cultivateur devrait recevo po pau 1 cours de À aerni M. Aubry ne se 1! pa emporter 
4 : & ve "Fo ( e] r jusqu'à cette ext 1 l n'a de 
qu'ils combattront par us Jles!ises produits, et cela sans bénéfice : anne L'Es protestante ja limite qu'il s'est lui-même 
m s toutes meé- |pour personne, et ainsi fait de la | l€Ta tout ( pouvoir po # € tro ! déjà de « À 
" 1 1 h " 1 1 1 bleaux en € 
entation re- classe agricole qui est la |der à la dc truction de la Ba 1X réussl ÿ 
oirs dict iaux !plus pauvre de pay ï vie Ajoutons le talent et la } a 
q le gouvernement gré son labeur constant. I oute Le Dr Hoezner est un de Claude Aut donnent À ein. 
] zou rner ë s à tures un cachet tout à fait pe ele 
fédéral sous couvert de nécessité que no vons actuellement | cial démocrate qui vécut On ne se lassera pas de lire et de re= 
le guerre néne not pa: et monde àädpendant presque toute lire ce } G où t misey Y 1 
uer 1 C D s } 1 four ! tite manies des petit et 
c) Il est de plus résolu qu'ils |la famine | du régime nazi. Quand il des gra hommes, 
‘engagent à s'efforce d'arrêter _ Le lecteur se reconnaîtra peut-être 
QE k SAR Cor, dans l'un ou l'autre des personnages 
|par tous les moyens légitimes ||= enr ————_— = |de monsieur Aubry. I ne pourra a+ 
l ir 8 \agnifi t tout +] 
possibles: (| || voir déerit a1 magnifiquement tout ça 
‘toute nouvelle implémenta- |}! . ; || pour ceux qui partagent san existence, 
le 1 s central S »] || MIROIRS DEFORMANTS procureræ 
rep ras y ner Tout le monde d besoin d argent | des heures de repos et de délectations 
que recommandés dans le Rap- ||| [| Diittéraires 
port Rowell-Sirois. |} ! F ; I[| 4) Volumé de 208 pares en ventæ 
{| Il y a des dépenses prévues: instruction, assurances, va- !|| partout et à FIDES, 25 est rue Saint 


{fédéral et son usage des pouvoirs 
arbitraires tels ceux qui sont pro- 
{posés dans le Bill no 15, sous cou- | 
[leur de mesure d'urgence d'après- 
|guerre. | 

‘là continuation des différen- 
tes. rations décrétées par le War- 
Itime Prices and Trade Board, 
ainsi que l'établissement d'autres 
bureaux qui nous gouvernent se- 
{lon décrets arbitraires d'une | 
|bureaucratie savante mais NON 


les 


[ELUE, en contradiction flagrante | 


des principes démocratiques qui 
sont légitimement établis au Ca- 


inada”, | 
| 


| Résolution no 4: “Il est résolu 
que les membres de la M.S.C.O.| 
réunis en congrès condamnent | 7 
{solennellement la propagande 


communiste que l’on impose cons- 
tamment à notre peuple sous di- | 
verses formes et différents | 
|prétextes. Tout particulièrement, | 
icette condamnation s'applique à | 
la sorte de nouvelles que les a- 

gences internationales nous don 

nent concernant l'Union Soviéti- 
ique et le Régime Communiste, 
{nouvelles insidieuses que la gran- 
de presse quotidienne du pays pu- 


sous 


blie largement, Il en résulte une 
contamination réelle de l'opinion 


publique et la distortion du juge 

ment populaire, Un coup direct 
est ainsi frappé contre les vrais 
patriotes de notre pays aussi bien | 
que contre ceux des autres pays. 
Au Canada, des hommes tels que 
le professeur Kerkconnel, aux E 


tats-Unis, des hommes tels que le 
Congressman Wolverton, le séna- 
teur Wheeler et l'ambassadeur le 
Général Hurley deviennent des 
‘isolationnistes’, des fascistes, et 
des ennemis de la sécurité MON- 
DIALE (WORLD security), des 
qu'ils élèvent la voix pour aver- 
tir du danger, et pour protester”. 
Résolution no “Il est résol 
que les membres de la M.S.C.O 


réunis en congrès, condamnent le 
principe des Grandes Unités Sco- 
] étant conti 


s comme aire au 


concept de la démocratie, 
contribuant comme ii le fait à 
priv a sonne humaine de ses 
droits naturels dans le domaine 
de l'éducation, en centralisant 


fonction 
mordiale 


de la province 


cette 


d'importance pri 


dans le gouvernement 


Résolution 7: “Il est résolu 


que ce congrès de membres de 


no 


MS.C.oO tère l'intérét que pot 
tent les créditistes à la grande 
q tion ouvriere de notre te 


et leur inquiétude pour le 
rs de l'industrie, 
renant très bien que la jus- 
depuis longtemps violée 


pa: chinations des puis 

sances financières. Par consé- 

quent, ce congres engage picine 

ment le support des créditistes en 
des ouvriers pour ] 

istice, en étabiiss t le 

X pour 1ioutes marçcnan- 

non pas seulement en 

eur procurant une augmenta- 

on de gages ou de salaire, ce 

qui ne veut re, en fin de comn- 


augmentation re 
vie. Cette occasion est 


ai r déclarer encore 

ois de jus 
ce n'est possible sans un change 
ment profond dans la politiqu 


fiscale de notre pays, Nous de-| 


| 

l 

|| imprévues! maladie, accidents, revers, voyages, occasions { 

| diverses. Ne vous laissez pas prendre au dépourvu, Quoi 

que vous ayez, dépensez moins. Ne dissipez pas vos res- 

sources, Le superflu d'aujourd'hui sera peut-être le néces- 

saire de demain. Mettez de l'argent de côté régulièrement, 
Ouvrez un compte d'épargne à la 


| 
| 
Banque Canadienne Nationale 
| 


Actif, plus de $309,000,000 
515 BUREAUX AU CANADA 


Succursale à St-Boniface 
J.-H.-N. Léveillé, gérant 


ALTETETÉRERETET ETAT ET ET ET LT ET ELTETETETETETET Er LT 


La bonne semence est rare 


Les fermiers qui ne peuvent acheter suffisam- 
ment de graine de semence enregistrée ou cer- 
tifiée peuvent s'informer s'ils ont quelque voisin qui a eu 
des échantillons de sa récolte classés ‘A par le ‘Crop Test- 
ing Plan” l'été dernier. Le ‘Crop Testing Plan A’ signifie 
que la semence est authentique 
Pour plus de renseignements, au sujet de tels approvi- 
sionnements, adressez-vous à votre agent Searle le plus rap- 
proché. (45) 


SEARLE GRAIN COMPANY, Limited 


25e686250606250685858626068686260686060606P5860606060686268626p6 


Expédiez-nous sans délai vos 


NDE 


obtenir les 
l'occasion 


Faites-le maintenant! 


meilleurs prix à 
des fêtes. 


pour 


On vous a les poids et classement 
et courtois et les plus 


ARGENT COMPTANT 


tous les 


ure d'obtenir 
un serv 


prix du 


ice prompt 
marché en 
de la livraison 


DINDES, POULEFTS, 


exacts, 
nauts 


le jour 


pour 
OIES, CANARDS appretes. 
Les poulets et poules achetés aussi selon le 
“Live or Rail Grade Basis” 
Permis no 32 


Pour les meilleurs prix, envoyez vos volailles 
chez BURNS 


Ecoutez le programme ‘BURNS BARN DANCE" au poste CKRC 
«+ le samedi à 8 h. 30 p.m, 


| 
| u missions © 
Cours de grain fourni par 
James Richardson & Sons Ltd, 
1019, Edifice Grain Exchange, Winnipeg 
Téléphone 93 452 


Prix déchargé à Fort William ou 


| Port Arthur 
| PRIX COMPTANTS A WINNIFEG 
| AVOINE 
Le lundi 3 déc—C.W, No 2 51!,, 
C.W. No 3 51 Fourrage No 1 , 
| Fourrage No 2 51, Fourrage No 3 4)! 
Sur voie net 5113 
| Le mardi 4 déc.—C.W, No 2 5 
[Cw No 3 51!;,, Fourrage No 1 51 
Fourras No 2 5014, Fourrage No 3 
Sur voie net 511: 
ercredi 5 déc.—C.W, No 2 5l1:4 
3 51 Fourrage No 1 5113, 
: No 2 5014, Fourrage No É 
Sur voie net 511, à Un 
Le jeudi 6 déc.-C.W, No 2 
CW No 3 51!,, Fourrage No 1 
ze No 2 5014, Fourrars o 3 49, 
voie net 51 
| endredi 7 déc;--C.W, No 2 5! 15 
3 51 Fourrage No 1 51 


Fourrups 2 5013, Fourrage No 3 4t 
[Es voie net à PU LA 
| Le sa di 
C.W. No 3 
Fourrage No 2 
Sur voie net ! 
ORGE 

Le lundi 3 déc.--CW, No 2 641, 
64%, C.W. No 3 6 rangs 647, Fourragd 
No 1 64 Fourrage No 2 641,, Four 
age No 3 643,, Sur vo net 643%, 
| Le mardi 4 déc.--CW, No 2 64% 
64%, C.W. No 3 6 rangs 643,4, Foi ) 
rage No 1 64%,, Fourrage No 2 641,4 
Fourrage No 3 64%, Sur voie net 64% 

Le mercredi 5 dée,-CW No 2 641,4 
rangs 64%, C.W. No 3 6 rangs 642,1 
Fourrage No 1 64%, Fourrage No Ÿ 


64*,, Fourrage No 3 64%, Sur vole ne 
64%,, 

Le jeudi 6 déc-—CW. No 2 "4% 
64%, CW., No 3 6 rangs 64%, Foi rd 
| rage No 1 64%, Fourrage No 2 6414 
| 


Fourrage No 3 64%, Sur voie net 64% 

Le vendredi 7 déc.-CW, No 2 6414 
rangs 64%, C.W, No 3 6 rangs 64% 
Fourrage No 1 64%, Fourrage No 
| 64%, Fourrage No 3 642,, Sur voie ne 
64%, 

Le samedi 8 déc-CW, No 2 64%, 
rangs 64%, CW. No 3 6 rangs 642% 
Fourrage No 1 64%, Fo ge No ! 
64%. Fourrage No 3 64%, Sur voie nef 


6414, 
SEIGLEF 
Le Inndi 3 dée--CW 
/. No 3 16815, C.W 
Vo 4 163%,, Ergot 142 


net 3 
Le mardi 4 dés ( 
C.W. No 3 166%, C.W 
CW No 4 160%,, Frgot 
net 17113 
Le mercredi 5 déc ( 
C.W., No 3 171 C.W 
CW 0 4 165,4, Ergo 
net 176: 
Le jeudi 6 déc CV No 2 | 
CW. No 3 188, CW. N ‘ 14 
4 16214, Ergot 143, & 4 
vendredi 7 déc CV No 2 1 14 
{ 3 169, CW. No 2 e 49 
4 163!:,, Ergot 144, Su nu? 


OPTIONS-—WINNIPEG 


AVOINF 
Le lundi 3 dés Mai 5113 Ju!l/ 
1 Oct 
Le mardi 4 déc Moi 513, Juil, 
51:43 Oet 51, i 
Le mercredi 5 déc Mai 5113, Juilé 
S14, Oct. 5153 
Le jeudi 6 déc Aa Juilé 
511%, Oct. 51!3 
Le vendredi 7 déc Ma 115 Juilé 
#1, Oct 5:13 
Le samedi 8 déc Mai P Juilé 
5113, Oct. 51% 
ORGE 
Le lundi 3 dée M 64% Juit/ 
5 Oct 
Le mardi 4 dés M 64, J ” 
#44. Oct. 54% 
Le mercredi 5 déc Mai 64%,, J 
M% Oct 44% 
Le jeudi 6 dés | 64% ] h 
542,, Oct 64%, 
Le vendredi 7 dés Mai 64 J + 
mis. Oct 64%, 
Le samedi 8 déc Mal 64% Juil 
642,4. Oct. 64% 
SFIGIF 
Le lundi 3 dée.-—Dé 176 Mat 
177!s, Juil. 1£8t4 
e mardi 4 dé Dex 115 fat 
1721, JU, 1631: 
Le mercredi 5 déc, Dé (ai 
176, Juil. 165 
Le jeudi 6 déc Déc. 173, M 17% 
Ju 16% 
Le vendredi 7 dée De 174, Mat 
17414, Juil, 164 
Le samedi # déc,-Dec, 115% dial 


11771,2 Juil, 166%: 


PAGE 


CA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


A Travers les Centres Français de la Saskatchewan 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


r + Fr r "+ c e mor ’ 
h Mile Laura Painchaud est de èrent quelques rceaux! Communiqué de l’A.C.F.C. 
Prud'homme dE es ents, M. et! d'orchestre M der > 700 
me E évesque est allée! Mme A. Pain 4 L'on proposa d'organiser « J L 
. “ atement des cercles ournée e 
voir pour se fan ser avec les pro- 
Montmartre DD D LEE 
mn ge à À éela La colonie française du Lac | les Coopératives et les Cai sses FO Montmartre 25: Mme Eugène Boucher 
" ais P Marguerite vient de perdre un de | pulaires : Mme Léona Boucher, John Boyer, 
es menibres par la mort de M M bé L Savoie dans de Conférencier-délégué: M. l'ab- Mme Paulin Benoit, Alek Brem- 
Le 2 sa Napolé G âgé 6 paroles « es remercia le « bé Léon Savete. ner, Hélène Bruce, fred La 
, E éo : s fére * ' se mit à ta Percepteurs: MM Octave Thé plante, Ernest Lap Henri 
de à us pr p à. ë g riault, Léo Bilodeau, L Joubert. !! oyer Mme S. Marion. 
| é ‘ Om du Lac Margu ‘ f pa neve 50€ Ph. Perron, L.-P. Côté, A.-T. Bre 10: Mme Odilon Ouellette 
+ « tb du couvent ton, J.-A. Caron, Eng. Coupa Total 856.20. 
à : Le é G Martial { rr MRETEN 
’ Lac Marguerite le 5 décemt Le 8 décembre, à la messe pa-!: artial Beaudin, Jean Perron, R 
2 | " le 8 sis Là Labrèche Edam 
? ù ÿ J es as ore Ag PORREAA lande tea $10.00: Mgr J.-A. Thériault 
) - 3.00: Couvent N.-D. de la Conférencier-délégué: M, l'ab- 
€ é + € Croix, AT. Breton, Louis-Phi- bé Antonio Coursol. 
2 C ’ F tie eut lieu le 1€ Po ctifier une eur £ re ge à Ovide Robert. 3 Percepteurs: Milles Thérèse 
L CFE I ; lé a quet-  sée dans le « i précédent, au 2.00 LL Beauchemin, Ga- Blaquière et Georgette Bellanger 
M ” er A Scouts: M. !Priel DuMe ac, Wal Lavoie, Ph $5.00: Georges Bellanger, Sé- 
+ te ie { AT R t, Roméo Chapdelaine, L:-H vère Blaauière. 
" B. ! D. D Breton cor ésident et M.|Soulet, Willie OShaughnessy, O: 2.00: Edmond Bellanger, De 
Li k 2 1 e Thér Mr y . 
j A > e e Thériau Mme M. nis Gratton, Amédée de Montar 
[4 ? à ’ } À Pe € « p dos p « tt Du d n \ € 
‘ , té dent À + TE q n ppe Perro nal, Eusébe Théberge 
e rpg rm "10 nus D 1.00: M. l'abbé Ernest Labbé 
‘ : ; Baptème ( 19: W Pe an curé, MM. Germain Bec, Rén 
PA vY )iT 1€ « 
, Le 9 de eph-G : ; Bec, Frank Belland, Arthur Bel 
passé i Le er . op Pad en 00: M abbé Léon Sävoie, ,. nger, Henri Bladuière. Albhon 
“il a - Mme P. Ayotte, Aug. Bachelue lang j Argens jp 41phol 
Æ « 4 er al. Parra et a e, M H ù …: … ‘se Gratton, Wilfrid Gratton, Mme 
1 : - lospice Baulieu, Mme Stépha- icidé Han Dañie À Si 
rche 7 courant avec 14 é M \ 1 Coupal, grands-pa-|;;e Bellemare, Martial Beaudin Alcide ges aniel Maltais, 
del ni llemare, Martial 14, Hugues de Montarnal, Michel Mo- 
L ‘ eml » fa Wil. Beaudin, Léo Bilodeau, Mme Hug d “4 nu « "oi tt “ ‘o: sé cf 
* n IM111 A ITIE [eu e, r'1f n 
‘ gne £ po Adolphe Breton, Emmanuel Bre- P 1 Ovil T enne ” 
Ati! * erron, vlia I 1 
] e sp Léoville ton, Mille Cécile Bouchard, J.-A 50: Mile Maria Bec 
, à Boudreau, Arthur Corriveau F et sr À 
Les d patronnesse e famille estimée vient d'être Mlle Gilberte Côté, Léo Coupal, Total 08.50. 
ent ; +. TA ép vée par lan presque sou- Max. Coupal, Omer Coupal, Ro- | NU ANNEE 
€ ge or e pa daine de Mme À P land Coupal, Wilfrid Coupal, pè J i 
te À iimanètés TS se . Nr PE ackfish-Lak 
de briage 10 es de pv: (née Marie-Rose Forest) s enue re, Wilfrid Coupal, fils, Amable . isd 
i 3 « : Cou ] à * di * R , + 
( t e Bea près la me 2 décembre Coupal, Eng. Coupal, J.-A, Ca $5.00: M. l'abbé J.-A. Coursol 
x les Decker. Maurice de à ‘ 
l'a tuindütites cirenl au 5 lon, Jules De De ker, Maurice De 1.15: M. Georges Bru. 
% Ÿ Deker, Mme'N. Ecarnot, Adélard 
Jos malades: Mme H. M et | décer € t e était\pibert Barthélémy Térraton 1.00: Damase Arcand, Al- 
& ‘ 101 aithe: 1Y Le ai 
MF ) ) à ir . s aille 0 1e - 
M. E. G nbre N eg Honoré Ferraton, Jean-Baptiste phonse Baillarge n, Mme AI 
ñ M. à perte de cette b e chrétier Ferraton, Jos. Ferraton, Mme phonse Baillargeon, Paul Bail- 
1. } e Bache de Ke ge da tre D € Ma: rite Ferraton, Régis per. largeon, Armand Blanchette, Ar- 
1 été é ’ eiller pour cett Les D ; Ain et pr Jéraid Ci di Léo Gi- thur Blanchette, Mme Laurent 
à ffl 1 n, qui est presque toute aïle-| pe Crossland, Fred Painchaud rardin, E. Giroux, Mme Ida Gi- Blanchette, Ls Blanchette, Clé- 
0 u e r | e S mande J.-B. Gagné, Gérard et Philippe roux, R Giroux, Paul Glowaski, ER à ù "=. wa 1 pr 
r . Mlle Cécile Ducharme, de St- Bruneau Jos. Joubert, Armand Labrèche, me Henri ru, Paul Bru, René 
£ € C r1 ue S Vict touts 4 Lee DU tu ét santé Pa os. Labrèc!t Mme H Lacham- Bruü, Eudore Cadrain, Edouard 
iCLor était de passage Ici sa pa € } ‘aprecne, Mme -acnam w ds 4 
+p ’ bre, L. Lachambre, B. Lacour- Carrière, Joseph-Napoléon Car- 
pour M. l'abbé Dominique Dugas, d Elle la dans sière, Urgèle Lafontaine, Jos. Pr Ave ‘El A ice 
l ” 21S 1 ime 16e LSQUIir n- 
M Creek, a eu l'amabilité d oux istide Bt 1 é s,| Langelier, Emile Langlois, Oscar |81S 7unaime, Elie Esquiro!l, He 
HARMONIUM OÙ ORGUE aple : : k poux, À L à Luriute : ri e É o- tri Esquirol, Mille Maria Esquirol, 
. donner une conférence le 5 dé-| Mme J.-B. Gagné (Geo ètie) anglois, Georges Larminaux, O- Tt Li Pacs OR 7 ÉTÉ 
faites sur commande. cembre sur l'organisation des cer- | Lorette et Simonne: ses fils. Ro- Vila Leclaire, J.-A. Léveillé, J.-R. DE A dé De UT te 
v Que AL hd ages EE » ce ñ 2 SE bé sepn Gervais, Mme Joseph U&er- 
é cles d'étude, devant une centaine | land, Lucien, Denis, Laurin, Mar- Léveillé, G.-A. Lévesque, Jos. mu dé qu Fr me” Mie AE. 
GARANTIES d'auditeurs dans la salle du cou-|ce]l, Maurice et René. Lév ct ge ai ed re dée Lavigne, Arthur Lavigne 
vent . R d te Martel, h. Martel, uber avi y u 4 , 
és R rep Nos plus sincères condoléances |\f,;14 Emile Nadeau. Napoléon Henri Lavigne, Honoré Lavigne, 
Lonneront entiere M. Arcadius Perron était le à ]a famille. Nadeau, Léger O'Shaughnessy Mlle Estelle Lépine, Georges 
satisfaction président de cette soirée qui prit M ; Ed 1 Perr M E “L'Heureux, Adrien Morin, Ernest 
rs Mariages Mme Edmond Perras, Mme Emi- = : 
° \ la tournure d'une réunion de fa lia Perras, Fred Perras, Hector Nolin, Philippe  Saint-Amant, 
S'adresser à mille. | Le 22 novembre fut célébré le pb... pr pes a | Mme Joseph Saint-Amant. 
M. ; PES A Ut Le Perras, Jos. Perras, Mme Katie 
eh SYLVESTRE, 0. ., Nos a tistes 10< EX Ne irent =} mariage de Mille Rolat de Laver- Perras, Laurent Perras, Marcel- 75: M. Emile Arcand. 
: né ans leur s chansons | dière avec Satin ile Te 
619, ave McDermot - Winnipeg tendre dans leurs Sa e è ” dière avec M. Paul-Emile Lepage. Jin-Perras, Arcadius Perron, Da 50: M. Raymond Baillar- 
les + ts musicai u couvent uvre C'hatifhiss savvaii M +6 3 ; x dus $ 
et les talents MUSICAUX OU COUVERT! M, Pierre Chalifour servait de té-|inien Perron, Victor Perron. Fred geon, Clément Bru, fils, Denis Es- 


moin à 


| Le café le plus moderre dans la ville de Prince-Albert | il y eu 


page accompagn: 
Après la 


iée et M. Zénon Le- 
fils, 
cérémonie religieuse 


chez M. Pierre 


la ma 


it son 


t réception 


‘ + Chalifour et le souper fut servi 
| Le rendez-vous des Canadiens français Fées Plérrg Polurd Le lendémiain 
ici i si à (pile 1aries rt Jour un voya- 
| Excellente cuisine, service de première classe à des | ss it = Se Fi ù 
prix très modérés. | , . 
Le 25 octobre eut lieu le ma- 
riage de Mile Gisèle Fréchette a- 
C vec M. Edgar Laventure, M. Ly- 
P O A dias Fréchette et M. Norbert La- 
\ venture servaient de temoins 
À Lg ° Candide Poulin et Denise Fré 
| Adjoignant le bureau de poste Ave Centrale Il chette ét taient garcon et 
| PRINCE-ALBERT, SASK. Il! d'honneur. 
| US MAR A A FAN ETAGE AT | Âvrès le mariage, Albert La- 


per fut 


Cours d’art domestique 


De Debden: M 


venture donna le dîner et le sou-| 


servi chez M. Norbert La- | 


| venture. 


Visiteurs 


me Antoine Cyr, 
M. et Mme Emile Lai-| 


Les cours s aux organisés par les gouvernements fédé- Mme Huot, 
ral et provin la formation des jeunes filles en art do tre, M. et Mme Ernest Laitre, | 
nestique, rent interrompus pendant quatre ans, en Mme Louis labrecque, | 
aison de ?a recommenceront durant Ja première se- De Eldred: M. et Mme Philippe | 
naint Ils se onneront à Vonda, Conquest et Her- Lepage, Mile Amélie Brassard, 
ndront des cours de de tissage, de j R | 
ne, de soins à domicile et d'’auti d'art domesti- De Mattes: M. Jules Tisserand, | 
Les jeune £# ou les dames, âgée: A 16 à 35 ans peu- Mlle Claire Bujold. 
nt y prendre . Chaque élève doit voir aux frais de ses De Domrémy: Paul, Onil, Thé- 
pendant 6 semaines, qui s'élèvent à environ $15.00. Elles rèse et Rita Casavant. 
en argent comptant ou en denrées—aucun | De Tisdale: Réal Casavant. | 


t exigé 


accordés aux élèves qui sont 
obtenir les formules de de- 
al ou du Département des Tra- 
Saskatche: Saskatoon. Les 
ivoyées par 
Université 


de voyage sont 
irs. On peut 
t Municipe 


4 } 
é de 


iées doivent êt la 


rainement nes, Vous 


, Pour le 20 decembre, 


ne magnifique occasion de bénéficier d'un cours 
compétents 
es votre demande mainte- 
le même but vers le 


par des nsii teurs occasion 


es dans 


de prendre note des noms 


(Ann.) 


PRI? 


Nous parlons français 
Prescriptions remplies avec 


soin. 
trouverez ici tout ce qui 


s'achète dans une pharmacie 


PHARMACIE 


McARTER 


Entre Woolworth et le Théâtre 


Strand 


TELEPHONE 2114 
NCE-ALBERT, SASK. 


srmbei 


Der eva LEE 


5 
** ee —/ 


re 
RELETUTE 


EE 
SAS PRINCE: ALBERT 


F7 


Rainville, Félicien Rinodeau, A-quirol, Edmond Gagné, Edgar 
délard Rioux, Armand Roy, Er-|Héon, Jean Lavigne, Arthur No- 
nest Thériault, Fred Thériault, Jin, Isidore Nolin, Alban Saint- 
Emile Vanhelleputte, Lucien Ver-!Amant, Gérard Saint-Amant. 
tefeuille, Mme Paul Warbeak, 40: Léon Gagné, Damase 

.15: W. Sauvé. Héon. 

55: Marc Faubert, | .35: Mme Joseph Dion. 

.50: Mme Estelle Bilodeau, 30: Dassise Duhaime. 
Bernard Coolican, Arthur Cou-| 25: Albert Baillargeon, Eu- 
pal, Yvon DeDeker, Louis Douin gène Baillargeon, Mile Thérèse 
Mme Aline Ecarnot, Antoine E- Branger, Mlle Sophie Branger, 
carnot, Lionel Faubert, Mme Ali- Léonard Gagné, Emile 


ce Fournier, Gérard Giroux, Mme 
Yvonne Jalbert, Armand Labrè- 
che, Mme R. Larminaux, Mlle E- 
Loire, John Perras, Mme 
Irène Sauvé, Réginal Saüvé, E- 
douard Tricotaux. 

.25: Anonyme, 

.30: Mme KR. Larminaux. 

Total $141.27, 


lisabeth 


+- 


Bellegarde 


Contribution globale: S100.00 
+ 
Saint-Louis 
$3.00: M. l'abbé G. Carpentier, | 
|curé. 
2.50: M. Emile Magnin. 
2.00: MM. Félix Bfanger, pè- 


re, Georges Branger, Auguste Do- | 


derai. 

1.00: Les Soeurs de la Provi- 
dence, Mme Eugène Benoit, Noé 
Bernier, Berchmans Boucher, Jo- 
seph Boucher, Jean Boyer, Mme 
Louis Boyer, Calliste Branger, 
Gabriel Branger, 
Donatien Branger, 


Earl Daniel, 


Jacques Daniel, Emmanuel Da- 
niel, Antoine Daniel, Etienne Do- 
derai, Henri Doderai, Louis Do- 


derai, Emilien Ethier, Aimé Hou- 
le, Albert’ Joubert, Lionel Lefé- 
vre, Alma Légaré, Mme Charles 
Légaré, J.-E, Lussier, Mme Médé- 
rie McDougall, Robert Nor- 
nand, Hervé Régnier, Octave Ré- 
gnier, Joseph Soury-Lavergne, 
Joseph Tessier, père, Joseph Tes- 
sier, fils, Hector Tremblay, Au- 
guste Viala 
60: Joe 
.50: Frédéric Boucher, 
Alain Boucher, Pierre 
Mme Augustine Cochet, Joseph! 
Doderai, Georges Fauchoux, Vic- 
tor Forseille, Philippe Hudon, 
Charles Krack, Patrice Lépine, 
Alek MacDougall, Henri MacDou- 
gall, Charles Nolin, Jean Tessier, 


J.-K. Wang. 


Barnes. 
père, 


Joseph Branger, | 


Boyer, | 


E. Dion, 
|L’Heureux, : Gaston L'Heureux, 
Médéric L'Heureux, William No- 
lin, Omer Régnier, 
Anonyme. 

Total 


| 
$60,45, 


| Accusé 
| 


George Atcheson, jr, est l’un 
des cinq officiers américains que 
le major-général Patrick J. Hur- 
ley a accusé de saboter la politi- 
lque étrangère des Etats-Unis. Il 
est maintenant aviseur politique 
au général MapArEUR. 


Un cyclotron est 


découvert 

NEW-YORK — Des avocats 
! hollandais, dit l'agence au on 
découyert un cyclotron de 250 
tonnes construit secrètement par 
les Nazis, à Eindoveu, et se sont 
dit en état de produire des borm- 
bes atomiques d'ici un an, si la 


| chose est nécessaire. 


Faites éprouver votre semence 


Cette épreuve est faite pa 
de science expérimentés 
Elevators Farm Service”. 


Apportez un spécimen de 
le faire éprouver par votre agent A.P. 
le plus rapproché. 


re Alberta Pacific 


r les hommes 
de la ‘Line 


>) onces pour 


49 


Grain G (194 


Winnipeg, Man, 14 décembre 194% 


M. et Mme 
passé quelques } 


Armand Sk 
rs à Régina 


ratte 


Mme Lucien Billard est part 
avec son fils voir ses parents à 
Victoria, CB 


M. et Mme G. Sicotte, 


>f ont passe quelques Jours 


C 2 leurs f s, Armand 
| Coderre 
Va-et-vient Un soulagement rapide des éternuements, 
M. le curé Vachon a fait ur de l'enchifrènement, de l'obstruction dus 


au rhume—voilà ce que vous cherchez. 
Essayez le Va-tro-nolquelques gouttes 
dans chaque narine. Vous serez enchanté 
du soulagement! Employé à temps, il aide 


voyage d'af à Régina a 
cours de la semaine, 


res 


MM. E-B Coderre et Joseph aussi à empêcher bien des rhumes de se 
Arguin, de Courval, sont revenus déclarer. Essavez-en! Voyez le mode d'em- 
enchantés d'une partie de chasse vloi dans le dépliant. 
dans le nord de la province aux 
oi de Déc LR VICKS VATRO-NOL 

M. et Mme Albert Parent, ac- 
compagnes de leur fils, Edouard 

nt pasé la journée de dimanche |! ® 
avec leurs parent M. et Mme 
J.-B. Gaucher. Ceux-ci nous ont | INSTITUTRICE DEMANDEE Cartes Professionnelles 
quittés Jeudi pour New Westmins- )n demande une institutri né: Hi 
di À epà an Frs On demande ur s rice 
ie + j 1 18 pen bd g + l'hiv bilingue pour les grades 1 à 9 PHARMACIE DUNCAN 
avec be et Mme Willie Gaucher pour l'école Joeville No 4867 À sr bdisshs 
autrefois de cette paroisse Le terme commence le 8 jan venu entrale 

Lx ï f vier. Envoyez soumissions à PRINCE-ALBERT, SASK. 

M. Gilbert Gaucher a pris la | M. J.-T. Létourneau, Lisieux, saticllS DE ÉNiluacmE 

gérance de la salle des billard Sask. BONBONS PAPETERIF ETC 


pour l'hiver 


Téléphone 2155 
NOUS LIVRONS 


Grâce à |la générosité du majot 
Lionel Coderre qui fournit gra Gravelbourg TT SEAT 
tuitement sa machine et la lumiè- 
re, des vues éducationnelles au- Le dimanche 2 décembre, nous DR E. A. SHAW 
ront lieu le deuxième mercredi avions le plaisir d'entendre le R.P SPECIALISTE DES YEUX, 
le chaque mois, C’est une aubaine | A. Joyal. à la salle du couvent OREILLES, MEZ ET GORGE 
pour nos Jeunes "qui Uuennent à! Ap ds n s avoir montré des vue Chambre 10, Edifice Mitchell 
assurer le major Coderre de leu très intéressantes, il nous parla de among À» la pha TES, 
v raron PPS x : ù 
vive reconnaissance. {notre belle langue, de la nécessité é pr e-ALaunt den 

M. et Mme John Wilton, accom- ce la parler et de la cor og à LEE ML = 
pagnés de leur fille, Mona, ont *'ondant les Jvurs suivants, le Ru DOCTEUR LEBLOND 


Joyal visita les classes du couvent 


fait un voyage d'affaires à Moose 
Jaw cette semaine. 


MEDECIN - CHIRURGIEN 


1. G, Levac se fractufa deux (Etectro-Thérapie des amygdaies) 


DRE TONECEe UNE côtes quand son camion se renver- Sureau 
 Willow-Bunch sa dans le fossé, sur la route nu- | suite 4-5-6, édifice Mitchell 
mr n à { illes . 1 Téléphones 
pi ébves méro 2, à dix milles de Ardill, M. | pureau: 3529 Résidence: 1146 
iner aux jeves C. Fortin, qui accompagnait M PRINCE-ALBERT, SASK 
Le dimanche 9 décembre, les Levac, souffre d'une épaule dis- séistinatiins Sen CASE 
Chevaliers de Colomb offrirent 11n  loquée. Les deux hommes étaient 
succulent diner aux fèves au pro-| en route pour Moose Jaw ave H. J. COUTU, C. R. 


fit de la Radio-Ouest-Française, 
Les dames suivantes prétèrent 


AVOCAT, MOTAIRE 
Faifice Imperial Bank 


une charge de bestiaux. | 
1 


Gravelbourg est fier d'appren- | Suite s, 


main-forte: Mmes A. Therrien, W ; 
Benoît, J. Desautels, A. Rainville GA ue wap aviation André PRINCR-ALBERT, SASK. 
Éuclide Bruneau. Nobert, fils de M. et Mme J.-A 

Las Che VAE ù : Nobert, a été décoré de la “Dis 

es 1evaliers suivants prépa tinguished Flying Cross”, Il était FRANK D CULP 

rérent la salle, les tables, et ser-!| . ” teut = 1 ! ” 
virent les fèves toutes fumantes: ny amer ol alert er OPTOMETRISTE 
MM. E fl CE “ Gér d sieurs missions de bombardement à 
# nu mi “ti a nee en Allemagne. En Angleterre, il (Spécialiste de La vue) 
dibert R , *é te ré + eus servit comme instructeur, L'offi- 1105, AVE CENTRALE 
: ne Los. Lavallée” """|cier Nobert naquit à Gravelbourg Téléphone 2039 
Marcel et Jos, Lavallée. , let fit ses études au Jardin de l'En- | PRINCE-ALBERT. SASK. 

Merci à tous, particulièrement à 


" fance et au Collè att } | _ — —— 
M. Wilfrid Benoit qui était par-| PROR QU ON DUREE var ; £ £ 


tout et qui en plus nous a fait dé- | 
| guster les fèves au son de beaux 
chants canadiens sur di sques, et 
à M. Sylvio Grégoire qui a mis 
son four à»notre disposition, 
Merci également à tous ceux 
qui ont apporté soit du lard, de la | 
crème, du beurre ou du sucre. En 
ce temps de rationnement ce sont | 
ces item appréciables, | Le R.P. Moquin, curé de Mey- 
ronne, était de passage à Gravel- 
bourg la semaine dernière, 


M. et Mme O. Pellerin sont de| 
retour de leur voyage dans la pro- 
vince de Québec, 


Un prêtre aide à mettre 
fin à la grève 


LONDRES -- Un jeune prêtre 
catholique assistait, ainsi qu'un 
ministre protestant de Liverpool, 
à la démonstration qui marqua 
la fin de la grève et le retour au 
travail de 40,000 débardeurs des 
divers ports de l'Angleterre, Tous 
deux prirent place sur l'estrade 
dans l'immense stadium de foot- 
ball de Liverpool et adressèrent 


| M. et Mme W, Matte et leur fils 
Arthur, de Estevan, ont passé | 
quelques jours en visite chez les 
families Matte, Seguin et Braz- 
ziel. 


Parmi nous 
Miles Aline et Hélène Champi- 


gny sont revenues de Montréal MM. Léonard et Rosario Morin, la parole aux 12,000 grévistes 
M. Léo Roy est revenu de Qué- Médecins militaires, étaient en vi-/présents. Leurs discours furent 
bec. ; site chez leurs parents, M. et Mme plus chaleureusement applaudis 
En Colombie A. Morin. ique ceux de leurs chefs ou que 

Mme H.-A. Balthazar et Hector | ceux des députés présents à la 


Mme M. Gravel, 
une courte visite chez M. 


de Constance, 
et 


manifestation, 


sont en Colombie chez des parents tit 


et amis, AP | Mme Guy Gravel. 2 
Cinéma | AN AE AURAS PEN CM | 
“Can't Help Singing” — II — 
| adultes | Lebret | MODERN BREAD 
“Brazil” — 


I — Pour tous. | M. et Mme L, Lemire sont allés | 


Congrès régional de l'A.C.F.C. | | visiter leurs parents de Scout La- 

Le dimanche 9 décembre, les Îke et Gravelbourg durant la pre- | 
comités paroissiaux de l'A.C.F.C.| Miére semaine de décembre | 
de St-Victor et Montcalm (Assi-| 
niboia) et Willow-Bunch se réuni- 
rent au vieux presbytère, pour 
discuter sur des sujets nationaux 
et religieux. Lisieux, invité aussi, 
| fut empêché d'y assister par la! 
neige qui a rendu les chemins 
impassables, 

Nous avions aussi le bonheur | ra complétée sous peu, si la tem- 
| d'avoir à cette importante réunion | pérature le permet, ‘Êu 


des invités de Gravelbourg: le LR NE À Lames,“ 
R.P. A. Joyal, O.M.I, visiteur des| La dernière partie de bingo, or. | LE MAGASIN DE 


écoles, le R.P. W. Piédalue, OM] ganisée pour liquider la dette ce! 


professeur de Philosophie au Col- l'église, a eu lieu le dimanche 2] 
POUR DAMES 


lège, M. S.-M. Bonneau, président décembre. Les recettes étaient de! 
le plus complet en 


Company, Limited 
PAIN ‘SOM-MOR" 


Mlles Alice Bourret et Bérénice Chez tous les épiciers 
Fay ont accompagné leurs frères 
au banquet donné à Régina pour 
la 14ème F.DR.CF, 


Envoyez votre commande 
DEVENEZ NOTRE AGENT 


PRINCE-ALBERT SASK, 


Téléphone 2838 


Nos amateurs de gouret et de 
curling ont tenu une assemblée | 
| pour préparer la patinoire qui se- | 


de l'A.C.F.C. et M. Joseph Dou- 
tre. 


Les délégués de St-Victor fu-! HUILE DE CHARME No 109 Saskatchewan 
rent: MM. Laurent Collin, Paul de: | * 
Nadeau, Gaston Beaudry, Milles | Perfum pur d'Orient Grand assortiment et prix 


tres modéres. 


Claire Lalonde, Cécile Ducharme. Exquis, pr rs wa | - 


|  D'Assiniboia: MM. Em, Guégan, | ble. Bouteille 

René Leduc, Lucien Leduc, Emile | 51.00, por male pen ,. 
eTillv RER A et payé por 

LeTilly et Mlle Anne-Marie L 1.25 Pole” P'| 

Ruvyet, pe cret, garanti. Comman- 
Voici le programme général de dez à 


la i ” Avenue Centrale Prince-Albert 
la journée: PARFUMERIE IDEALE, ENRG. pa 


Congrès des Cercles paroissiaux | Cosier 1352 QUEBEC, PQ. | 
de l'A.C.F.C. Le 9 décembre 1945, | 
a Willow-Bunch, 

Cercles: de Lisieux, St-Victor, 


Montcalm (Assiniboia) et Wil- . . 
low-Bunch Vient de paraître aux 
Programme 
I-Messe à 10 h. 30, Prédicateu Ed . t + B D Si 
spécial: le R.P. A. Joyal, OMI | ions . 0] Impson 
IH—Diner aux fèves à la sall- 


1427 ouest, rue Dorchester 
Montréal 


Mgr Laflèche 


St-Jean-Baptiste. Profits: R.O.F. 
|  II— Réunion à 2 heures: Rap- 
ports des Cercles; Mot du prési- 
dent; Discussions: Elections anr- 
nuelles; Journée de l'ACFC 
Examens de français: ROF 
Journaux françaÿs et catholiques 
Grandes Unités Scolaires; etc 
Résolutions. Initiatives désirz 
bles: Encourager: le parler fran- 
l'étude du français, la léciu 
re du français par: prix, concour: 
débats, local de lecture, etc...: © 
ganiser vie française: soirées, sé- 
ances, chants canadiens mimés, 
cercles d'étude, etc Féter: ja 
Ste-Catherine, la Dollard, le Mar- 
di Gras, la St-Jean-Baptiste, etc 
IV-—Vues animées et conféren- 
! ce par le R.P. W. Piédalue, 


çais, 


et son temps 


de Robert RUMILLY 


Volume de 500 pages, couverture illustrée 
Prix, $2.25 


Winnipeg, Men, 14 décembre 19543 


À Travers les Centres F 


rançai 


de la Saskatchewan 


Lisieux 


Abonnements arrivés 


: : : 
Baptéme a expiration 
Jeanne-d'Arc-Marie, fille de M haque mois 
Napoléon Briset ie I . d'abonnements sr 
, parsvant arrivent 
Des ; : ‘ e 
e ave te 4 Afin d'éviter tou 
aptisée 2 Aé« F e ar e e a A 
sh : ons néanme lon séroms 
vue , quelques tros à 3 
re # ont pas encore fait le renouvelle- 
ent de le abonnerne , es 
! ue rior yutetois de bien vouloir a 
luc € 1e ornp élu petite formalité dans 
ée, fille de M { le plus bref délai possible 2 
’ iate G'échéance en no et 
L ° : e dernier compte eç a 
Par et ntant de leur réabonne 
: . at ecromt ainsi la récrotior 
re te Le Le Le] le na . s vus 
a Le Lu tre 1 a e 
saue + l'envoi de ptes 
} £ ‘ A —<———— 
La 1 LA —- 
«1 mur fn Vonda 
£a ‘ 
u M 2 , 
' " Va-et-vient 
. ; M. Octave Tombu partira bien 
' tot passer l'hiver à Victoria 
, r vre M. P Emile Lep de Léo 
1 Ime G le Ù jue sa ne épouse 
t 4 7 LE a 
L iient de passage hez M. Zé 
Le Ze 
M , 1 é { et Mme Célestin H: ne 
M ue le fils. Ar r et s: 
Pre e t s quittent pc à 
éf ? : lemeurer à Zénon Park 
p ! 
M. et Mme Léon Det eux, de 
é e rt ’ : 
| én sont enus passe 
dr | P s chez M. Victor De 
aie 
M, André Russière est revenu 
ui n P r ; c 
' ; Le in voyage dans l'Est 
old, et ses filles. Sara et Flore 
MM, Gecrges et J Préfor Mme Osias Loiselle ainsi q 
sine, M. | F R es deux filles nous quittent pour 
lire f ’ 0 er demeurer en Ontario 
Mt « B' Ber M. Wilfrid Lepage a quitté 
* À ‘n 
‘ ; B Vunda pour aller travailler dans 
Mme Î nés es chantiers de Carrot River 
Mme Fe 1 M * M. Alphonse et Paul Martineau 
Lebret t act ment ont également quitté Vonda pou 
, le « eu Ï Colombie Canadienne 
té 
o PT en N 
ne nouvelle famille atholi 
Nos malades : 
que vient de s'ajouter à la parois 
M. Germa B er et Mme}se: celle de M. Cayser qui est de 
Joseph Chrétie : pit | enu notre nouveau chef de gare 
( i " 
Val Marie 
Etaient de passage à Swift Cur 
rent pour affaires la semaine de 
nière: M. et Mme Ov au 
ntoine Dunand, Liot I 
Mme Louis DeMontigny et st 


deux garçons 


Mme Emile Paradis est partie 
pour un voyage dans l'Est en visi 
te chez des parents 

Jos. Bellefeuille et sa 
né, sont revenus de 
maine dernière, 


Rolland Syrenne est de retour 
du front: il est en visite chez se: 
parents, M. et Mme Armand Sy- 
renne. 


Rhume 


Lo 
« = 
Mal de Gorge M. et Mme Lucien Clément ain- 
si que Maurice Laprise sont en 
Avales une tablette de Paradol. voyage à Régina 
CGargarisez-vous avec deux tablettes 
dissoutes dans l'eau. Mettez-vous M. l'abbé Poulin curé du La 
au lit pour vous reposer et dormir. Pelletier, était de passage à Val 
Vos maux et vos douleurs disparai Marie, lundi dernier 
tront bientôt et vous pourrez éviter 
ne sagréable | Mlie Lise Lacoursière était en 
arauoI souIage promptement les u 4 4 à » teis 
‘ te chez ses rents à Ponteix, 
maux de tête, la névralgie, le mal de 181 chez + pa r 
dents, le Au een | et la sciatique, 1 semaine derniere 
Il est agréable à préhdre et ne laisse Adélard St-Jean, Théo 
pas d effets dé rimants à sa suite. eaulieu et Noël Nadeau sont c’ 
Paradol ne désappointe pas 6e 
yage à Hearst, Ontario, pour 
le] quelques semaines. 
D» M. et Mme Jean Denis, de Shau- 


navon, sont visite chez Louis 


sc en 
DeMontigny. 


du DR.CHASE 


Pour le soulagement de la douleur 


que vuus 
avez de la 


Assurez-vous bonne semence 


Faites subir à votre grain des épreuves 
de germination et des épreuves de croissance 


pour vous assurer de la pureté de votre grain. 


SERVICE GRATUIT VOYEZ NOTRE AGENT 


WESTERN GRAIN COMPANY 


Baptemes 
Née à M, et Mme Arthur Le- 
. ne fille (Alice e 2 
ermt et ec e enaemair 
Parrain et arraine, M. et Mme 
Georges Due 
Né à M. et Mme Eugène Para 
R d) le 18 no 
embre et baptisé le 22 embre 
Parrs t marraine, M. et Mme 
Adélard Paradis, 


M. P: Thuot, démot 

aviatio eprésentait à 
t a Legi B.ESL. 224, au 
Congrès provin des Anciens 
Combattants 

M. et Mme Robert Leduc air 
que M. et Mme Albert B € 
ont allés siter leurs parents et 
amis à Rad ‘ 

MR 1 Girardin est re- 
to | ‘ à La Br 
Ma Mapie Creek et La 

a rend te à des pa 

ents et < 


Cadillac 


re eut lieu l'éles 

du Lac Pelle 

2 MM. Paul 

cel Duclos, bri 

guaient le iffrages po e pos 

te de conseiiler, Paul hénard 
fut réélu po la 8ème fois 
Storthoaks 

Funérailles 

Le 4 décembre eurent lieu les 

iles de Mme Pamphile 

t} née Marie-Louise Si- 

mard, décédée le 2 décembre, à 

age de 85 ans, 7 mois et 19 jours 

Le service fut chanté par M. le 

Curé Ferland et l'inhumation eut 

lieu à St-Maurice de Bellegarde 

M. Ernest George conduisait le 

deuil, et les porteurs étaient: MM 

Adélard Chicoine Vital Ray- 

mond, H. Millette, Pat, Carrière 

Trefflé Roussel, et Alex. Woler 

ki, Mme Arthur Chicoine, pré 

sidente des Dames d'Autel, et 


Mme Ernest Dubois firent la qué 
Les Dames dg Ste-Anne avec 
leur bannière, accompagnaient 
a dépouille mortelle jusqu'à sa 
dernière demeure 

Mme Gauthier naquit à la Pe 
tite Rivière St-François, P.Q. le 
11 avril 1860. En 1884 elle épousa | 
Pamphile Gauthier, et en juillet 
1900 ils vinrent s'établir sur une 
ferme à St-Maurice de Bellegar- 
de, où résident encore plusieurs 
de ses enfants et petits-enfants. | 
Depuis quelques années, elle ré- 


te 


sidait chez son garçon, Ernest, à 
Storthoaks. Elle eut le bonheur 
d'avoir près d'elle, depuis quel- 
ques mois, sa soeur, Mme Laura 
Bouchard, venue de Québec au 
mois d'août dernier. Elle laisse |! 
dans le deuil, outre sa soeur, deux 
fils, Joseph et Ernest, et quatre 


filles, Mme Henri George (Marie- 
Anne), Mme M. Blezy (Olive), 
Mme A. Bourgeois (Albertine) et 
Mme Nolin (Rosa), ainsi que 43 
petits-enfants, et 27 arrièré-pe 
itits-enfants. Son mari la précéda 
dans la tombe le 31 décembre 
1913 

Sympathies sincères à la famil- 
le éprouvée. 


Mariage 
Le mercredi 28 novembre, à 10 
heures a.m., fut célébré le maria- 
ge de Mlle Marie-Louise Lapier- 
re, fille de M. et Mme Arthur La- 


pierre, de cette paroisse, avec M 
Léon-Paul Belisle, fils de M. et 
Mme Mastai Belisle, de Fertile 

M. le curé Ferland officia. Les 


témoins étaient les pères des ma- 
riés | 
Mile Joyce Darbyv, de Frys, é- 
tait fille d'honneur, tandis que M 
Ephrem Lapierre, frère de la ma- 


riée, agissait comme garçon 
d'honneur. La mariée était rev 

tue d'une longue robe en satin et 
“net” blanc, avec encolure 


“sweetheart”, et voile trois-quart. 


CA LIBERT 


E ET LE PATRIOTE 
Giteeu de fête pour M. Churchill 


| La souscription 


en Saskatchewa 


PAGE SEPT 


Seulement 2. c à 
soupe de sucre dans 


D'après les rapports reçus au 230 mor 
résultats de la campagne de sous 
tion s'établissent comme s da 
sreuite des objectifs pa ssiaux 
x à l'orange 'MAGIC’ 
cv, Shortcake a l'orange 
#4 4 c. à thé sel 1 <. à soupe shorteningé 
#10 œ 2 c. à soupe sucre Environ M t. lait 
L 2 t. farine à pârisserte 4 ©. à thé Poudre à 
» ou 114 t. farine à pain Pâte Magic 
85 00 Sections d'oranges sans peau 
00 
os Tamisez ingrédients secs; incorporez ahorteniné 
” et ajoutez lait pour faire une pâte molle. \ernez 
Biggar rs la pâte sur planche entârinée et formes en gâteau 
Rig River é* Bodmin rond d'un pouce d'épais. Cuisez 30 à 25 minutes à 
s niver e: Bodmir 429F. dans un moule à gâteau étage ou sur tôle 
Blaine Lake raissée. Séparez en deux et beurres chaud Places 
* 
Bonne-Madone et Raynaud entre les étages des sections d'orange sans pépins 
eu -du-Paradis et recourrez d'une 
avana . 
{ adillac SAUCE À L'ORANGE 
Cantal s Mélangez 1 14 tasse de sections d'orange séparées 
Carrot River 2 en deux et environ l4 de tasse de miel. Laissez au 
Cochery 85 réfrigérateur durant 4 heure ou plus pu rrses 
ochir M sur shortcake. Sertez avec crème fouettée ai 
Coch 208 rs 
Code 118 siré 
Coronach 85 00 FABRICATION CANADIENNE 
Courvai 128 
Crystal Spring 2a 
Cut Knite 40 
Debder 1 
Delisle | 
Delmas ( 2 
Denhoim 108 | 
Dodsiand 50 L C . * | 
Data : |Le Coin du Collège de Gravelbourg 
Domrém: 13 
Duck Lake 72 
Rien s T- L'a té académique se remet pe D. 1 Mgr J. 1 À 
Eldersle st n branle et Ac ( ar A 56 S P, 
Fe rer ve + que e premit ae äü e OP ! 
Fishing Lake 134 Pariement 1 
Gra 1 me * pa » Lr Ps 
"s cer L} et à la t ' érieuse à F 
4 Hafford 09 présent e b de \ co l b £ F1 ( 
y Hoey 112 { t I le I ! 1 ec et d ‘ 
24 1 on « ( ps d Un € ‘ 1 
bre de pposit bre na) de pré 
Les membres de la Chambre des Communes offrirent ce gi- : cos es répliques se p: Ligue M 
gantesque gâteau à l'hon. Winston Churchill à l'occasion de son : ° Dé à norovisa à { vurg 2 
70e anniversaire de naissance le 30 novembre. Le gâteau avait la Lac Pelletièr * s1 |fé ntérdt dussuiet déte 
forme des Iles Britanniques Laflèche 6! Fi * ag Tableau d'honneur 
mi . mnreiamanstrnigéiinnnété —— | Laventure »n dent leurs opinions chacun à sa L ji: 
ER Leask 75 |manière; les uns donnent des at La 4 dr ù 
St-Hippolyte a" La moralité rs, 55 |guments, d'autres, des constata L ne " Cha Robe 
5 éoville 23 86 iché Roland 86 
Ce n'est pas le seul domaine Lisieux 52 |tions de faits et, d'autres encore, | °° LA Iche Rolaï ir 
Déces ondes - propagande PRE Fe sense a des comparaisons aux fables dec Rhétoriq ge Gai l Jean-Fau 
! j , Ê wa-Si 2 J 8 érar in, 83 
M. Cr e T ne, pionnier cours, 4 Berlin on vient d'an- Maple Creek s%.00 Lafontaine, tandis que plusieurs 4 B( rard Jes - ‘ 
de la p e, est décédé à la de- noncer que les quatre puissan- | Marcelin 102% autres doivent se limiter à des ex » nr TR drain : 
me 1 on fils Ovia. le 26 n ces occupantes inénent une Mate dé 0” pressions de figure, au moins jus Piché Paul, 78 J 
L Liâue de OÙ ent: 17 GA campagne énergique contre le | ckague 11 |qu'à la clôture du débat Versification: R Gérard, 91; 
empre, & ige qe : ans, 11 etait UP , à inai che. Meadow Lake 100 é : ‘ ” Bourassa Armand, 90 
é à St-Pa l'Ermite, P.Q. er péarne e lag nai 4 ei che Meyronne 165 Maître Bonneau de Gravt Syntaxe ose Bert 1, 94; De 
és PPS AT RAS que semaine environ 2,500 fem- : wiid: 110 |bourg assiste et: daigne nous par- | ,,Yntax ” , 
aro qu 1 JUITta TE »n } : : : Jr r » 107 Last nant reue : a HU 
Ô ; - M: mes et jeunes filles de la capi- D Mots N 131 e gr Pr VAR A 
ne po s'€ É Mani- Vo ittleforé 1: à nt F de 
l RU : tale allemande. La nouvelle a+  Onion Lake L'ecadémie anglaise Lont Fo “ 
ton demie a 1e »mpbr i- d Faq ges ide si at Li c 1S ali 8 tov Rob ) 
E + ï joute que la moitié des person- Pédigod l'as nrettière ééende de l'anhée: | & p à . | É 
s s. Ln 1 dut quitter nn £ : ,: : I 51 Sé remiere sex ant ®] rançai ée Claude } 
‘ ce (e y tie nes examinées jusqu'à la semai- | Peterson 54 |ot si l'on peut en juger par celle pù vw on -# 
cette place pot t si che à son : se à Ponteix s6 ; ad, 9" arent Andre 
É , Neue CASE on BEL ne derniere étaient atteintes de Pré Bte-Marie “ ci nous aurons une année acadé Robert RO 
SA < * x vi # L. .". maladies vénériennes, mais que Prince-Albert 78 |mique intéressante sh DA 
dés } AS à l'Oue ® le traitement obligatoire a ré- Qu'ADrelle 825 00 eu ps 
SH y g _ xp” l'e pe 3 sr duit le traitement à 25%. L'of- Rabbit Lake 100 Samedi dernier, c est la fete pa- 
5 pp ( t endroit u 1 PP ea: : . ‘ 1 $ Fe ale s < lév > ducs 
t-Hipr | | , 2 . ficier médical qui a fait cette | Radville #4 |tronale de père “ob var : (é E 
1 ( ut C 1LS : : *i FT | 1 29 s les s Ob S étal 
; CDS COM) déclaration dit qu'il s'agit du | Richard 100 |‘eurs, les Fére dé 4e ; 
ant & tout 50 r )urag X- 2 tosetow 3! l Lai ‘4 Jour 
na 4 à to n e LT l'ex- plus grand problème moral au Re town n. grande er Le ne AE De 
n le un bo “itover rait Le " 1 Ste ss ve. A ss 2 née -ommenc ar VIT] 2 M À 
ple d'un bor de À 4 ava monde; il estime qu'il y a à Ber-  Ste-Colette 56 |" ef EE se LEtrèle Rares : MANITOB Lo: 
“ulte di adaitions ses an : = ; St-Denis Jontnca ê a CE p En raison e la rève e nos 
ie t à 1 ñ a ns e lin 250,000 femmes de vertu (a- Sheet r+ Le oh Jar une intéressante séan journaux quotidiens . Winnipeg 
monte PI010n- | cile, dont 60,000 classées comme | Si-Hippolyte 90 Den a ar le RP. | !! nous est impossible d'obtenir la 
fonde ne s'est jamais démentie réctituéés St-Hubert ss ce de vues données par lt liste des prix du marché, Nous re- 
1: ” | pros * St-Laurent 50 |! Albert Joyval. On remarquait au grettons ce coutretemps 
11 laisse dans le deuil 9 enfants si St-Louis 104 Nous publions ci-dessous ceux du 
Ovila lam Sask.! Maria Immoralité des soldats Ste-Marthe 12 MCE ANT TPE Me 2 ré dy É REUUE marché de la Saskatchewan: 
viia, ua De D, i ail « ë 3 ® 
1. 1 Or Berlin. zone ixte, est tout | St-Philippe 20 
L'Heureux, de St-Hippolyte; Mme NC. SORe TIRE, est TOUL 190 x dette y 
J.-B. Lemieux (Joséphine), de! 4e même enclavé dans la zone | Saskatoon 44 M. E.-C. Gau : Sask. Co-Op Lepeness Producers Ltd, 
L, ) Jasephi )}, Q L L ns na 
Dauphin, Man.: Sr M.-L. Turenne, | russe. Nous avons cité il y a quel. | Sedisy 17 se classe premier "en 
el Lin, 11,, 027 -Ls. LU 1 , , souris ancy æ 
Soeur Grise de St-Albert . ques jours la lettre d’un soldat | Spiritwood Fr d MONTREAL -- M. Emilé-C Bouvillons, jusqu'à 1,050 li 
ss : #7 9 | étatsunien sur Er 10- | Storthoaks 55 . , : = 4 De choix $11.25—$11.50 
Joseph, de Butte u Paradis be unien sur la conduite déplo TRAIT 150  Gæudette, de Montréal, employé | Bons #10.50—$11 00 
Sask.: Camille, de South Makwa, de lé de ses re at Mais c'est Tome Carton 12% des Canadien Industries Limited, Moyens $ 9.50—$10.00 
7 É x + . x bien autre chose dans la zor S0- à Marie FU - F2 À vi à nie rdinaires 8 0 s 9 0 
Sask.; Edmond, de New-Bruns- div he ‘ : à ZONE S0- | itiardville fi Lo 7 a remporté le premier prix du | "Boôillons au-dessus de 1050 
wick, N.B.: Mme Frank Wagner | Y'€tique, Victoire ü 2 |concours littéraire en langue | De choix $11.50—$12.00 
s 1 1 - « Viscount sit Pa 2 ne c sé à travers Bons 10.50-—$811 00 
(Elisabeth) ®de Rouyn, P.Q.: Mme Un prêtre qui a quitté Breslau | Von 975 portugaise, organisé à s £ 9 80810 09 
i1Sé th )! 1 n pl ui 1} resl: nda 275 : À Movens $ 950 1 
iauette ( na) * en , le VA En L Wakaw 86 tout le Canada par la Ligue pan- | G;dinaires S 410-—$ 9.00 
O. Duquette (Mélina), de Debden, | il y a quelques semaihes rappor- Wien 25 rer C ja, D G 
. y ati auchop - a » a, e nom- énisses 
Sask te que dans plusieurs villes de White Star 29 americaine qu HAE xd De choix $10.00--$810.50 
su TA 1 F ; é ? ‘ rit dé s s8 | breux autres jeunes gens des di- + Aya 4 à 0 004 9 50 
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Q.—En combien de parties 
est formé un crayon ordimai- 
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Mouvement réglé de la mer vers le rivage à 
certaines heures. 
Déplacement d'un os de son articuiation 


Artisañ dont le métier est de ferrer les che- 
veaux. 

Couche de glace qui s'attache aux arbres et 
aux buissons. 

Grande cuiller pour servir le potage. 
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Cardinal — Alice Lafrenié 
Réjane et Norbert Brick, Dora ct 
Lucille Yarjau, Hub et André 
Badiou, Robert et e LeH 
grat, Fernand Ar ot, Raymonde 


Danais, Jeannine Bart 
Ecole Taché, St-Joseph — Jea 
Florence Fillion, Jeanni 


Bérard, L 
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ne et Raymonde ionel 
Bérard 
Ste-Anne des Chênes — Dia 

et Roger Vandale, Jeannette Bou- 
let, Georges Lamoure Anita et 
Denise Sanche, Anne Leclerc 
Cécile et Clémence Maurice, Li 
lianne et Edouard Lavack, I1#0- 
Paul Tétreault, lai 
Renald Roque, 

Claire Mondor, 


Léon 
Gilles 


Pierrette 


Ma 
Chan 


graphite  pagne, Jocelyne Daigneault, De- 
is collés | nise, Céline, Louise, Bernadette, 
Lucienne et Lionel Tougas 
vous 
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produit Si l'avocat porte la robe 
Que c'est aux femn q 
a dans l'eau dérobe 
! L'art de p er 
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Faits peu connus des catholiques 
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WAS WRITTEN IN THIS TINY BUILDING AT KELLS, 


nchette. | 
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16 décembre 
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14 décembre 


Charles Dedieu, Haywood. 

17 décembre 

St-Pierre, Lorette. 
It, Ste-Rose, 


irent 
le Ne 
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La CBC, de concert avec les 
toba et de la Saske wan, adie le programme 
Speccli haqu: n 30 a.m. et 3 h. p.m 
grades intermédiaire 
On voit sur cette photo quelques-uns des 
e programme, aux studios de la CBC à Winnipeg 


“Le Crucifix” 


nu 
sug 


un crucifix, dernier souvenir 


|ne 


| sa mère; 
dernier 


8 


personne 
sa mère probablement! Il a re- 


Directrice: Mère-Grand 


Les Jeunes à la radio 


, pour le: 


Départements d'Education du Mani 


Adventures in 


élèves des 


rticipants 


Pour et contre le livre 


Oui, Le livre! le livre! 


il éclaire le monde, 


IL est l'autre soleil du pâle genre humain. 


Ecrit sur papurus, écrit sur parchemin, 


Il affranchit l'esprit de l'ignorance immonde. 


C'est le mal qu'il renverse el c'est le bien qu'il fonde 
sera demai 


Il apprend par hier ce que 


rt. 


Dans sa carrière obscure el cependant féconde, 


L'humanilé s'avanct 


Oui Le livre, le livre, il assure l'empire 


un volume «& la main. 


De tous les droits sacrés niés par les Tarquins. 


Il soustrait l'indigent au joug des public 


C'est bien là moravis 


airs, 


S'il faut pourtant tout dire, 


Je sais bien des savants qui sont des purs coquins 


Et de fort braves gens qui ne savent pas 


lire ! 


Joseph AUTRAN 


qui lui était chère:|rytnme 


ce symbole deux fois!de ce morceau: 
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mortua 
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que je tiens comme les plus 


r confident de 


par la 
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de Lamartine 


iavite, l'hat 
magit 
du 
Je choisis quelques vers 
beaux | 


l'âme 


qui s'envole, 


sur 


mon 
parle encore, et dis-moi 
Ce qu'elle te disait quand sa 


coeur, 


faible parole 


N'arrivait plus qu’à toi”, 


Bien que je trouve ce morceau 
très édifiant j'y remarque qu 
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-| gent 
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Les ongles 
Ils 


bien 


sont 


nets, 


Kegardez vos ongles 
sans doute bien polis, 


coupés ronds et courts, Voilà une 
| bonne note pour votre propreté! 
Dire qu'il y a des enfants qui ron- 
ongles; 


leurs pouvez-vous 


1 au mi 
“ em 1 |m le prêtre p * 
dmond Jensen, Thibaultville ir Me P . | ques imperfections o@ négligences | comprendre cela? Quelle habitude 
rh gr. chants de Ja mort, le ven NS dr si laue inex { " | U : 
Rita Tougas, Ste-Anne. Bu «| “ “À de style, ainsi que quelque inex- | affreuse et ! Une habi- 
s 1 sait sa tête échevelée, un antits ; ati dat à : : 
18 décembre | Hubs: de tu MU actitude. L'auteur, au commence-| tude qui repenc se corrige à 
| pendait de la inèbre couc mp . : : ; 
Lu Gayet, Ste-Geneviève, | p b Hute ] nent, rappelle Jésus en crôix, en- | force de volonté et de propreté. 
< se « | l'autre se repliait sur le AA La p'tites has J 
Noë Desrosiers, Ste-Anne, | is chercher. semblaitil. 1 ae le décrit a ds res de| Les ongles n'ont jamais consti- 
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Patricia Neumann St-Jean- | ! lo'est.à car L d cbr ne héhé | giénistes ‘qui recommandent cet 
ptiste | s TA 2 aussi TEMATQUET | usage. Et lisez pourquo La sa- 
Diana Vandall, Ste-Anne. | épurent et de-| jeté qui se loge sous vos ongles 


19 décembre 


Louis Fiola, Ste-Geneviève, 
Norman Boutang, Vassai 
Simonne Tétrault, St-Norbert 
Re Thorne, Ste-Claire | 
Madeleine St-Hilaire, St-Pierre 
Jean Bosc, N de Lourdes 
Roger La le, St-Victor, Sask 
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Séraphine Bauche,: Grande- 
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1, Woodridge 
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che 


sur ma 
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| manifeste 
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MARISE DUCLAU et sa famille 
Mais Ü paraît bien meer, | 
ton frère. Je pourrais bien 


l'aimer moi-même, s'il 
n'était pas si jeune, - 


\ 


ce supreme 


rai m'endormir 


comme la mère 
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Réponses au Casse-tête 


mo- 
dans 
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N.-D, de Lourdes, Man. 


qu'à force de caractère, de volon- 
et de persevé 


corriger. 


té rance on peut & 


L'HEURE MEDICALE 
Marie est 


souffrante; le médecin 


est venu, lui a pris le poignet, a 
tiré sa m et a compté les 
pulsations de la petite malade, 

Peu de temps âprès, sa tante 
vient la voir 


— Eh bien, mignonne, deman- 


da-t-elle, que t'a-t-il fait le doc- 
teur? 
Il a regardé l'heure à mon 


| bras; répond Marie. 


Un enfant ! 


Un enfant, 


Le professeur NIMBUS 
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Dimanche s 11 \ b 
j'ai été au jubilé d q tena 
e de Chanoinesses d Cinq 
Plaic à Notre-Dame de Lourde 
S sa rerct tre 
L ne à ie Mi 
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Dame de Lourdes. La 
t La Flamme 


( T 
Alice LAFRENIERE 
+ * 
Cardinal, Man. 
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ire L e s0€ et JU 
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] à 1 eco Mes 

a * grand fre s, Ravmond «€ 
Pa ont } t pi cha 
tie Moi j t < 
| e gr 


)1 e 
va pa 
vol re 
Dame de 
quantieme 
ée des Soeurs 
Je n'y suis pe a 
dit que c'était très beau. M. l'abbé 
Blais est venu er notre école 
et n avons très bien répondu 


s toujours le Coin des Jeunes 
La Liberté et c'est 


ssant. Je 


bic n int 
vais vous dire au re 
Dora YARJAU,. 
*k k * 
Cardinal, Mau. 
Chère Mère-Grand, 
C'est la première 
écris. Je vais à l'école de 
Cardinal. J'ai 7 ans, je suis dans 
le grade I 
Votre petit-garçon qui vous ai- 
me, 


ère fois que je 


vous 


Norbert BRICK, 
k * * . 
Cardinal, Man.,! 
Chère Mère-Grand, 

C'est la première fois que je | 
vous écris. J'ai sept ans et je suis! 
dans le grade II. J'aime bien aller | 
à l'école, Je veux faire une maî- 


tresse d'école quand je serai gran- 
de. Hier soir, j'ai été à Notre-Da- | 
me de Lourdes voir une séance 


qui était bien jolie 
Au revoir, 
De 


chère Mère-Grand 
votre petite-fille, 
Jeannine BARTEN, 
k k + 
St-Joseph, Man, 


Chère Mère-Grand, 
C avec plaisir que je vien: 
vous donner de mes nouvelles 


Surtout de notre classe et de no- 
Mais avant mes nou- 
velles je voudrais savoir comment 
est votre santé? C'est à souhaiter 
qu'elle est très bonne, Pour moi 
je suis très bien 

Cette année nous av un nou- | 
ré ainsi qu'une nouvelle! 
>, Ca fera un an au mois 
de janvier que M. le Curé est ici. 

Le mois de mai dernier je fu 
opérée, Ainsi que ma soeur, Irène, 
au mois d'août. Elle a été deux se- | 
maines à l'hôpital tandis que moi, | 
ce fut juste ruit jours 

Maman a été en ville il y a 
deux «semaines, Dimanche le 25 
fête de la Ste-Catherine, nous 
vons eu une partie de caries à St- 
Joseph. La tire fût très bonne, 
car j'ai aidé à la préparer. Venez 
nous voir de temps en temps, Mé- 


tre paroisse 


ons 


veau cu 


Striebel 


ire j'ai passé 


Raymonde BFRARD, 
trade VI. 


* * * 
St-Joseph, Man, 
Che Mère-G d 
Comment lez Q 
Pp ) Y 1 
quelq n Je P 
à Jus <a 
L sante est tre » 
à part « sez D 
| à gril Ï 
is ju l'école | 
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« fair. an- 
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Jeannine FILLION, 
grade VIX 
k + * 
Ste-Anne, Man. 
Mère-Grand 
Je s tre l'an | 
écrir ' une pet | l 
former de vous et vous dire a 
que notre maîtresse a al 6 
plu ieurs d I us aux Hé | 
le lis avec goût 
J'aime à lire «a les petites 
histoires sur La Liberté et les fê- 
tes et aussi les petites lettres 


Je suis dans le grade V et j'ai 


10 ans. Ma maitresse est Soeur 
Sabourin 
Je vais maintenant vous quitter 


car il me faut me remettre à l'é- 
tude si je veux bien ré 
leçons demain 
Cécile MAURICE, 
* à * 


Ste-Anne des Chênes, Man. 
Chère Mère-Grand, 

Je suis heureuse de venir 
vous écrire en ce moment pour 
vos demander de vos nouvelles et 
vous donner des miennes, J'espère 
que vous êtes toujours en bonne 
santé, J'ai ot dans 
grade V 
En classe, j'art 
tes 


rec! 


ze ans et je suis 


1 
1e 


assez hautes 


me 


Çais, j ai eu 84% 

Maintenant je vais vous parler 
du plaisir que j'ai eu, Pendant 
mes dernières vacances, je su 1e 
lée me promener à Ok Rives 
chez mon beau-frère et j'ai eu 
beaucoup de phisir. Nous sommes 
demeurés deux jours et de plus 
nous avons pris un jour et trois 
heures à nous rerdre car nous as 
vons rencontré bien d difficul« 
tés, Le retour s'est fait plus rapi- 
dement, J'ai tout de même bien 
joui de ce beau voyage 

Céline TOUGAS 
kr * 


Ste-Anne, Man, 
Chère Mère-Grand 
Je suis très fière de 


vo CCT ie 


re une lettre. Je suis dans le gras 
de V, j'ai 10 ans. Mes compagnes 
et moi avons une bonne maîtressq 


qui est fière de nous montrer Î4 
français, J'ai une petite compagna 
mennonite dans ma classe iMäs 
ginez qu'elle apprend le catéchis- 
me, Nous bien qu'ella 
devienné catholique, Nous some 
mes 20 élèr de Jar » française 


et nous aimons surtout l'étude du 


aimerions 


catéchism ns bien 
F ntent ( iez te 
tr cla No po : 3 
mieux vous connalii 
Lilianne LAVACK, 
rx * 
Ste-Anne, Mans 


Chère Mère-Grand 
C'est la premiére f jue j4 


Je is trés bic 


pére que vous etes D JUS AUS 
si. Nous a ‘ petit frère 
| nouveau appe Marcel 
Nou I di p enfants 
dans notre famille | n'y en avait 
pas trois de mort. J'aime beau- 
coup le bébé, aussi j'en prends 
bien soin 
Pierrette CHAMPAGNE, 


linnipeg, Mon, 


14 décerrbre 1 


945 


Une défaite 


l'avais pourtant bien pré- {plus élémentaires 


aré mon erpédilion Plu- 
‘eurs jours à l'avance, je 
d'élais tracé un plan de cam- 
sagne, nolant minulieuse- 
ent les points stralégiques, 
rrévoyant loutes Les larti- 
ques ennemies, élaborant u- 
e sortie ne pouvant cerlai- 
ement pas être prise en dé- 
ut. Malgré cela, je viens dr 
entrer, fourbue, harassér, 
hurie, lilléralement  épui- 
Cela serail tout de mé- 
ve peu de chose, si j'avais 
btenu le trophée convoilé, 
Wais rien, absolument rien. 
ne dépense d'énergie énor- 
ve qui a donné un résultat 
nul à fait nul. C'est découra- 
can! 

Le but de mon crpédition? 
n grand magasin, Le mobi- 
l'aire mes achats de No- 
Il est loin de nous, n'est- 
pas, le Lemps où nous pou- 
‘ons aller tranquillement 
l'étalage en élalage, compa- 
ant la beauté et la solidité 
les objels, quidées par des 
commis empressés, qui sa- 
aient nous conseiller dans 
nos achats et [aire valoir les 
avantages des diverses mar- 
handises, Aujourd'hui, on 
vous laisse vous 
dans un fouillis héléroclile 
de bibelots, el lorsque vous 
avez fait un choix, on vous 
fait altendre sans vergogne| 
pendant vingt ou trente mi- 
nules avant de condescendre 
à prendre votre monnaie el 
emballer votre achat. Le 
tout avec un air ennuyé de 
princesse déchue ou le re- 
gard vague d'un étre habi- 
tant une autre planète 

\ ‘allez pas croire que les 
choses se passent ainsi uni- 
quement aux rayons des ca- 
deaux; cela se répéle dans 
tous les domaines. Il est de- 
venu presqu'impossible de 
se_procurer les choses les 


| À 


» 


débaltre \i 


|Petits soins qui 
porteront intérêt 


| vous 


Essayez, 
par exemple, de vous ache- 
ler une livre de graisse, un 
morceau de savon ou une 
paire de bas, el vous m'en! 


donnerez des nouvelles. C'est 
une ruée indescriplible, di- 
que des temps barbares, dés 
ique l'un de ces objets fait 
son apparilion sur un comp- 
loir. 

On voudrait pouvoir louer 
la sagesse de nos gouvernants 


iqui, soucieux de distribuer 
avec équilé cerlaines den- 
rées devenues rares, ont ins- 


litué un sysléme de rationne- 

ment. Mais comment ne pas 
(souhaiter qu'ils songent à 
tendre un peu plus loin leur 
juridiction et qu'ils appli- 
quent les mémes réglements 
aux objets dont la rareté est 
plus qu'évidente? Le beurre, 
sucre, la viande, sont ra- 
res: nous sommes lout de 
méme assurées d'en avoir u- 
ne cerlaine quanlilé, réqu- 
liérement, El nous n'avons 
pas à nous battre pour l'ob- 
tenir. 

Alors, comment admettre 
que ces mêmes gouvernants 
s'occupent de notre bien-6- 
tre, lorsqu'ils consentent à 
:tsser aller les choses à un 
point que nous risquons fort 
sous peu d'aller nu-jarbes 
jen plein hiver, 


le 


ou de laver 
inotre linge sans savon? C'est 
idiof, quand on a la certlilu- 
de que si ces objets élaient 
sagement distribués, il ! 
l'aurait en quntiltés plus que 
suffisantes. Se décidera-t-on 
bientôt à y voir? 

Si j'ai subi une défaite au- 
jourd'hui, elle me sera cr- 
pe ndant salulaire, car elle 
m'aura fait prendre une ré- 
Isolution énergique: à l'ave- 
nir je commencerai à faire 
mes empleites de Noël au 
mois de juin. 


Aiyne AUCL: LL 


Le Courrier de Louise 


Q.—J'aimerais vous donner mon opinion sur le fait suivant et 
vous demander ce que vous en pensez. Il s'agit des heures d'af- 
faires des banques dans notre ville, Ne croyez-vous pas que l'on 


n'a guère songé à 


favoriser la classe ouvrière lorsqu'on a déter- 


miné que les affaires se feraient entre 10 h. et 3 h°? Bien rares 
sont ceux qui travaillent assez près de leur foyer pour aller y 
prendre leur diner et profiter de ce temps pour entrer à la ban- 
que; par conséquent, la grande majorité des hommes ne peuvent 
voir eux-mêmes à leurs affaires. Ce n'est guère le moyen de leur 
faire pratiquer l'économie tant prônée par nos dirigeants. Pour- 
quoi n'adopte-t-on pas le système en cours dans les grandes vil- 
les de l'Est, alors que les banques restent ouvertes au moins un 


soir par semaine?—TI-MOUSSE. 
R.—Je trouve que vous avez entiérement raison 


Lorsqu'on est 


tenu de changer son chèque de paye dans un magasin, il est fort ten- 


tant de le dépenser 


séance tenante 


Et quand on ne veut déposer son | 


argent à la banque, qu'on l'a toujours à portée de ses moindres dé- 


sirs et fantaisies, 


il est très fatile de s'en séparer 


ces gens qu Len — 


Nous sommes por- 


Q.—Le prêtre doit venir por- 
ter la communion à ma mère 
malade, On me dit qu’il faut de 
l'eau bénite et de l'eau non bé- 
nite; que faire de cette eau a- 
près?’ UNE QUI AIME A SA- 
VOIR. 

R.—En 


vaisseau 


effet, 


d'eau bénite, avec jia- 


| quelle le prêtre fait l'aspersion de 


la malade et des assistants, et un 


soir par semaine, elles rendraient | peu d’eau naturelle avec laquelle 


tés aussi à critique 

se les font voler, comme il est | 
arrivé souvent dernièrement 
Mais, un homme qui travaille de 
8 h. du matin à 5 ou 6 h. du soir, 
qui n'a personne à qui il peut 
confier le soin de ses affaires, 
est-il tant à blâämer? Comment 
parviendrait-il à se rendre à la 
banque? 

Je pense donc comme vous que 
si nos banques ouvraient leurs 
portes, disons de 7 h à 9h, un| 
un service immense à quantité 
de gens Ê] 


Q.—-Peut-on envoyer des car- 
tes de souhaits pour Noel et le 
Jour de l'An lorsque nous som- 
mes encore en grand deuil? — 
UNE QUI VEUT BIEN FAIRE. 

R | tr 
ecent, 11 est mieu 


voyer de cart 


Lorsque est L 


Réponse à Mme K.: Je ne pou- 


vais pas, il me ser 


clairement, Je vous ai 


gré 
L 2 
Q.—11 y au Manitoba une fila- 
iure de laine geèrée par des Ca- 
nadiens français; se trouve-t-e:- 


le à Brandon ou à Portage la 
Prairie?—BAS DE LAINE, 

R. —El est à Brandon; c'est| 
Brand Woollen Mills. Je vous 
emercie pour vos aimables paro- 
s d'encouragement 

LE 

Q.—A un shower, un mou- 

choir blanc est-11 plus populaire 


qu'un mouchoir fleuri?’ —MO- 
NIQUE. 
R.-—Votr 


| communion 


étaient parents au | 


il se purifie les doigts après la 
L'eau bénite peut 


servir de nouveau à une autre oc- 
casion; l’eau naturelle doit être 
jetée sur le feu. 


L 
Q—Lorsque nous recevons 
des cartes de sympathies, de- 
vons-nous répondre? — UNE 
QUI AIME A SAVOIR, 
R.—Oui, par des remerciements 


mble, mettre la! envoyés au nom de tous les mem- 


bres de la famille, 
L] 

Q.—J'aimerais avoir la liste 
de ce que comprend ordinaire- 
ment un trousseau—SYLPHE. 


il faut un petit | 


! 


| 


| 


| 
| 


R.—J'imagine qu'il s’agit d'un 
truousseau de mariée? Il va se 
lon les mo de chacune. Un 
trousseau let comprend: un 
douzaine de draps, de t 
d'ore r, de serviettes de toil 
de linges de vaisselle, de débar- 
Le ttes; 1 is nappes avec ser - 
Y quo!i- 
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Une très 


tres poses 
leur 32% x5 


OFFRE SPECIALE 


Télephonez à 94 072 pour rendez-vous. 


Bryant’s Photo Studio 


611 TIME BLDS. 


a 


0 


oto “’Silvertone 


A :  $1! 5 


(Découpez cette annonce) 


| Les 


Les petits soir 


terez 


ls QUE VOUS appor- 
à vos vétements peuvent 
sembler surperflus. 
tant, il en résultera une réduction 
dans les comptes de nettoyage ou 


de pressage et les vétements du- ! 


reront plus longtemps. 

Quand vous revêtez un pardes- 
sus où un manteau, mettez les 
épaulettes bien en place avant de 


le boutonner. Ne tirez pas sur les 
coutures et ne surchargez pas 


vos poches. Suspendez vos vête- 
ments bien droits sur un porte- 
vétements et jamais sur un clou 
ou crochet. Un bon support 
gardera au vêtement sa forme 
Suspendez pantalons par le 
bas et les jupes par la ceinture, 


un 


les 


Un brossage journalier avant de 
les serrer dans la garde-robe, ra- 


fraichira robes et manteaux. | 
Brossez souvent les coutures in- 
térieures et l'intérieur des po- 
ches, retournant celles-ci à l’en-| 


vers pour les bien nettoyer. Les 
chandails et autres vêtements de 
laine ne doivent pas être suspen- 
dus mais secoués avant de les 
plier ou de les placer dans un ti- 
roir ou sur une tablette 


Pressez les complets et les man- 
teaux sur uñe planche bien rem- 
bourrée et utilisez un linge épais. 
N'asséchez pas le tissu et ne vous 
servez pas d'un fer trop chaud 
surtout contient de la rayon- 
ne, € chaleur 


s'il 
ar une 
trui 
nes 

Pour enlever une tache sur un 
laine, essayez de l’é- 
un peu d'eau tiède. 


vête ment de 
ponger avec 
cez-la sur un morceau de coton é- 
pais et frottez-la à l'envers avec 
un liquide à nettoyage. 
vers le centre de la tache et con- 
tinue un cireu- 
ire jusqu'à ce que la tache dis- | 
paraisse, Soyez sûre d'employer 
un nettoyeur non inflammable 


z en mouvement 


Les couvertures de laine 


Employez toujours un 
doux pour la laine et passez les 
couvertures dans deux eaux sa- 
vonneuses au 
avec les mains les parties les 
plus souillées, rincez à l’eau tié- 
de. La dernière eau de rinçage 
doit être savonneuse. Ce procé- 
dé garde à la laine sa souplesse. 
Relâchez l'essoreuse avant d'y 
passer les couvertures de laine. 
Etendez sur la corde par le mi- 
lieu, Une fois qu'elles sont sè- 
ches, brossez-les, elles seront 
comme neuves. 


Il est recommandé de laver les 


lainages dès qu'ils sont légère-| 
Si vous laissez ja | 
poussière aller plus loin que la! 


ment souillés. 


surface, vous aurez plus de diffi- | 
culté à la déloger. Les lainages | 


ne refoulent pas si vous avez la 
précaution de les laver dans une 
eau tiède bien savonneuse, et de 
les rincer à la même température 


pluie resteront souples. 


La Mode Pratique 


NOTA—Ces parrons nous viennent de 
Toronto, et malneureusement, ils ne 
sont pas imprimés en français 


Toute demande doit être adressée au 
Département de la Mode, LA LIBERTE 
ET LE PATRIOTE, Winnipeg. accom- 

agnée de 20 sous en monñale pour 


le patron Ne demander que les me- 
sures spécifiées et mentionner celle 
désirée 

(Découper ce coupon) 
La Liberté et le Patriote, 


Departement des Patrons. 
619. avenue McDermot, 
Winnipeg. Man 


Ci-inclus sous Veuilles m en- 


royer le patron Style No. 


Grandeur _… 


ROM 


ee ee cn 


Pour- | 


excessive dé- | 
t la fibre de certaines rayon- | 


Frottez | 


savon | 


moins, Frottez| 


lainages lavés à l'eau de 


| joue 


| difficulté 
| Pine” 
Lans 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Nos Mots Croisés 


1 D Li 5 Wiis * 1e 11 | 
BHUMMNE NUM | 


HORIZLONTALEMENT 
1— Action de gauler — Gros perro- 
quet 
2—Porter sur un 
LR + gr on négat 
\uge ou jaune — Enlevé 
for e d 
file de Prusse (ffessé-Nassiu } 
tépètes ge qu'on À déja dit 
emble des ascendants et des 
descendants d'un peuple — Di- 
vision d'un ouvrage 


! Solution du problème 
| précédent 
FTEIDIEIRIAILITISIETR| 


registre. 
e — Argiie 
de 


| 


EN SASKATCHEWAN 


Une peur que j'ai eue 


I (a) Le soir arrivait et maman 
| commençait à préparer le souper 
| (b) Tout à coup elle s'aperçut 
qu'il n'y avait plus de pain, et elle 
| ds dit: “Va chez notre voisin et 
| demande-lui du pain”. 
| II (a) Alors je partis en cou- 
|rant. (b) Ii faisait clair'de lune. 
(c) Quand je fus arrivée je de- 
mandai du pain et notre voisin 
m'en donna. (d) Je le remerciai et 
| je partis. 
IT (a) En chemin Je voyais 


| 
| 
| 


quelque chose marcher en arrière | 
(b) C'était tout noir et| 


de moi, 
ressemblait à une personne, (c) 
Moi qui étais pas mal peureuse je 
partis à courir et il courait de la 
même vitesse que moi, 

| IV (a) Quand je fus arrivée à 
la maison je racontai tout cela à 
| maman et quand j'eus fini toute 
|la famille était là et ils riaient 


tous de moi, (b) Je leur demandai | 


pourquoi ils riaient tous de moi rt 
maman me dit: (c) ‘Je ne croyais 
| pas que tu étais si peureuse pour 
avoir peur de ton ombrage”. 

V (a) Après cela j'eus plus peur | 
de mon ombrage. 


| Solange BLONDEAU, 


| grade VI — A 
Ecole Domrémy no 3595. 


Le mérite de la 
que nous publions aujourd'hui 
| vient surtout de ce qu'elle est é- 
crite de façon intéressante, Dans 
une histoire comme celle-ci, 


Les catholiques 
et l'éducation 


_ Nos écrivains en herbe 


Si c'est une tache de graisse, pla- | 


| 


composition | 


il! 
importe que l'intérêt soit mainte- | 


( 


| du pain. 


| Les catholiques des Etats-Unis | 


Isont-ils plus vaillants ou mieux 
|organisés que ceux du Canada? 
Comme la délégation que leur 
gouvernement envoyait à la con- 


| blissement d'un organisme inter- 
Inational consacré aux questions 
| religieuses ne comptait aucun ca- 
tholique qualifié pour les re- 
| présenter, ils ont adressé au se- 
|crétaire d'Etat, par l'entremise 
de la National Catholic. Welfare 
Conference, une protesta- 
tion. Les résultats ne se firent pas 
attendre. M. Byrnes s'empressa 
de nommer comme aviseur un é- 
ducateur catholique en vue, le 
docteur Crowley, doyen de la Fa- 


vive 


| stupeur, 
‘ | maine, toute noire, qui me suivait, 
|férence de Londres pour l'éta-| 


Sr oi 


culté d'Education de l'Universi- 


té de Fordham. 

La même omission existe dans 
la délégation canadienne, Quel- 
ques protestations isolées se sont 
fait entendre. Mais aucune ac- 
tion concertée n'a eu lieu, Aussi 
aucun éducateu 
nous représente 
tes assises. 


a ces 1mportan- 


catholique ne! 


| être un peu plus française: IV (a) 


| passage est changé: est-ce pour é- 
| viter une répétition? pour rendre 
la phrase plus harmonieuse? etc, 


6—Personne qu'on arrête et qu'on 
détient comme une espèce de 
gage — Ténor ftallen (1810- | 
1883) | 

7—By en tirant avec la langue — 
Minéral À structure lamélle: 

S—Piateau de Madagascar 
nonyme de saur. 


9—Bolte " en fer (blscuiterle) — | 
Possèdent — Coups de baguet- | 
tes 

10—Férait un éternuement, | 

11—Pluriel de son, sa — Indique Î 
par une marque distinctive. | 

VERTICALEMENT 

1.Dons, bienfaits. 

2—Lonmât la vie — Petit insècte 
vivant dafs les fourrures, les 
étoftes e 

3—Ancienne ville de Chaldée — | 
Triangies dont les trois côtés 
sont inégaux. | 

4—Artitie simple — Mettre hors du 
droit chemin. 

5—Faire quelque chose — Téis 
d'une tigs de blé — Notre-Damé 
(abrév.). 

6—Vétement court et sans man- 
ché — Débarrassé les étoftes | 
des nœuds. 

7—En les — Titre donné À certains 
religieux — Solisèdes, 

8-—Se fatiguât en efforts pénibles 

— Triage, 

S—Mettras de niveau les assises 
d'uns construction — Symbole 
de l'argent 
Songe — Ville de la Nigéria an- 
£laise, 


11--Membre de l'aristocratie. 


nu jusqu'à la fin. C'est ce qu'a 
| fait l'élève: ce n’est qu'aux der- 
nières lignes que le lecteur con- 
naît la cause de la frayeur de l'en- 
fant. Cette cause elle-même 
l'ombre de la narratrice — est in- 
génieusement trouvée. 

Il y a d'autres qualités égale- 
ment. Les paragraphes sont ex-| 
ceptionnellement bien divisés et 
les temps des verbes se maintien- 
nent jusqu'à la fin. 


La phrase, cependant, pourrait 


“quand j'eus fini, toute la famille 
était là et ils riaient tous de moi”, 
cela boîte un peu, n'est-ce pas? Le 
verbe “riaient”, ici, devrait être 
singulier comme “famille” qui est 
son véritable sujet, Prenons l'ha- 
bitude d'analyser nos mots à me- 
sure que nous les écrivons, IV (c) 
laisse aussi à désirer. Le vocabu- 
laire est, en général, un peu pau- 
vre aussi, 


Mais pour ne pas devoir corri- 
ger chaque phrase en particulier, 
nous refaisons en entier, la com- 
position, Que le lecteur s'efforce 
de comprendre pourquoi tel ou tel 


L2 L L2 
Une peur que j'ai eue 
I (a) Le soir tombait. Maman 


préparait le souper. (b) Elle s’a- 
perçut tout à coup, que la pane- 
tière était vide. “Va chez notre 
voisin, me dit-elle, et demande- 
lui du pain” 

IL (a) Je partis en courant. (b) 
Il faisait clair de lune. (c) Arri- 
vée chez le voisin, on me donna 
(d) Je remerciai et pris 
le chemin de la maison. 

IT (a) (b) Je marchais gal- 
ment, quand tout à coup, à’ ma 
j'aperçus une forme hu- 
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(c) Je n'étais pas brave. Je me 
mis à courir de toutes mes forces. 
De temps à autres je me retour- | 
pour voir derrière moi, le 
spectre qui courait aussi vite que! 
moi. | 
IV (a) J'arrivai chez moi hors! 
d'haleine et je racontai à la fa-| 
mille me terrible aventure. Mon' 
récit fut accueilli par un éclat de 
rire général, (b) Interdite, je! 
m'enquis de la cause de cette hila-! 
rité. Maman me dit: (c) “Je ne| 
te savais pas peureuse au point de 
t'enfuir devant ta propre ombre”. | 
v 
plus peur de mon ombre. | 
Lisons. Lisons beaucoup. Nous| 
passerons à la lecture des heures | 
bien agréables et puis, nous y 
trouverons nombre d'idées et de] 
mots qui nous aideront dans nos! 
compositions. | 
Eugène ADOLPHE, | 


nais 


(a) Depuis ce soir-là, je n'ai! 


Le mère n est pas à blämer 
pour les rhumes de ses enfants 


Malgré toutes les précautions que la mère 
les jeunes enfants courent et 
suffisamment 
s'échauffent et prennent ensuite un refroidisse- 
| ment subit; ils se mouillent les pieds: ils se dé- 
couvrent la nuit: enfin, plusieurs de ces petits 


prendre, 
dehors 


puis 


t non 


vêtus: ils 


| détails sont incontrôlables, même pour la mère la plus vigilante. 
Pour réussir à soigner les rhumes des enfants, le secret est de 
leur donner un remède qui leur plaise, et qu "ils prendront sans 


du Dr Wood. 
uis 48 ans. 


Ce remède, la mèrs: le trouvera dans le sirop “Norway 
Il est employé par les mères canadiennes 


Prix, 35 sous la bouteille; grandeur “family size” qui contient 


| environ 3 fois plus, 60 sous, chez tous les pharmaciens. 
The T. Miburn Co. Limited, Toronto, Ont. 


lieke 


| sont 
spécialisées 
jeunesse agricole, 


imie Mount Mercy, est la premiè- 


icontinent et pour 
|grande famille 


Magnifique compor- 
tement de la jeunesse 


catholique belge 


BRUXELLES-—"Jeunesse Nou- 
veille”, un bulletin international 
pour les organisations de jeunes- 
se féminine catholiques | 
des chiffres imposants 
tivités des Jeunes fi Belges 
catholiques et des organisation 
de jeunesse féminine sous 
pation nazie. Malgré interdic- 
tion nazie, l'ACJBF, (Vrouwe- 
lijke Jeugd-Verbond van Kathc 
Actie respectivement 
française et flamande, publièrent 
296,750 bulletins pour leurs chefs, 
sans titres et de diverses dates, 
|ainsi que 295,806 bulletins de nou- 
ivelles, changeant de titres cha- 
que fois et sans date de publica- 
tion. Les deux associations orga- | 
nisèrent environ 140000 assem- 
blées locales sous l'occupation, et 
plus de 2,007 assemblées régiona- 
iles auxquelles assistèrent un 
nombre global de 37,997 délé- 
|gués. Des millions de francs et 
quantité de vêtements, meubles 
et autres secours furent distri 
bués aux gens qui avaient souf- 
fert du bombardement, ainsi 
iqu'aux familles des prisonnie 
|des déportés et des atdiontés 

Actuellement, les deux associa- 
tions ont 150,000 membres répar- 
tis en 3,600 sections. Toutes deux 
subdivisées en fédérations 
de jeunes ouvriers, 
étudiants, etc 


publi 
£ e 


“a 


es 


1 OCCU- 


Professeur 


| ñ | 
4 ed { 

bé: ne à ER Le 
Mile Lenore O'’Boyle, jeune ca- 
catholique graduée de l'Acadé- 


12 


re femme à enseigner l'histoire 
à l'Université Harvard depuis 
que cette institution existe, 


Un candidat mexicain 
promet de respecter la 
liberté religieuse 


MEXICO — Miguel Aleman, le | 
candidat officiel du Parti de la | 


Révolution mexicaine aux élec- | 
tions présidentielles de l’année 
prochaine, a affirmé pour la pre- 
mière fois sa position vis-à-vis 
de la question religieuse à Mexi- 
co. Au cours d'une entrevue a- 
vec le quotidien “El Universal”, 
il promit de ‘respecter les croy- 
ances et le jugement de tous les 
citoyens”, s'il était élu, 


Amélioration 

Une telle promesse, de la part 
d'un candidat du Parti Révolu- 
tionnaire, indique certainement 
que la situation religieuse à 
Mexico s'améliore. Dans le pas- 
sé, ce Parti a souvent traité la 
religion comme son principal 
ennemi. Mais depuis quelques | 
années, et spécialement sous le | 
régime du Président Avila Ca- 
macho, à partir de 1940, il y a 
un grand changement dans les 
relations entre l'Eglise et l'Etat, 
Comme le Pape Pie XII le re- 
marquait dans son discours à 
l'occasion des fêtes de Guade- 
loupe, le Mexique a fait beau- | 
coup de progrès vers un régime | 
de paix religieuse. 


Mgr Martinez | 

Les. louanges qui sont faites à 
Mgr Luis Martinez, archevêque 
de Mexico, dans la presse laïque, 
sont un autre témoignage de cet- 
te nouvelle attitude vers la reli- | 
| 


gion. Récemment, un journaliste 
non catholique, Lauro-G. Calo- | 
ca, écrivait une longue colonne 
dans “Universal”, pour louer Mgr 
er 8e comme ‘homme d'E- 
tat”, Parlant de la préparation du 
jubilé de Guadeloupe, il félicita 
Mgr Martinez d'avoir aidé la cau- 
se de la solidarité inter-améri- 
caine “en profitant de l'anniver- | 
saire de la Vierge de Guadeloupe, ! 
pour rassembler à Mexico les| 
chefs les plus connus de notre 
réunir en une 
les enfants du 
Nouveau- -Continent”. | 


= 


|faut 


{la 
1 (Volksdeutsche). 


lie par la nouvelle loi, 
|parations” 
|mer en divorces ou ne pas être 
|accordées du tout. 


| 211, 


54 ouest, 


| 
1885 - Soixantième 
| Le plus importante 
| Librairie et Papeterie 
| Française au Canada 
|| 
| 


Nouveau et dernier 


CATALOGUE 


complet des Editions | 


GRANGER 


| envoyé sur demande 
Librairie GRANGER FRERES Limitée 


rue Notre-Dame, 


PAGE NEUF 


MONTREAL, LA.2171 


Nouvelle loi sur le 
mariage en Pologne 


LONDRES — La nouvelle loi sur le mariage en Pologne est l'un 
des points névralgiques qui nuise aux relations actuelles entre 
l'Eglise et l'Etat en ce pays. L'anals des dist ms de cette loi 
indique pourquoi la loi est si violemment ée dans les milieux 
catholiques. x— — _— 

Un des points de désaccord e | tés administratives, on craint 


que la loi permet le ‘divorce par 
consentement” du ler janvier 
1946 (alors que la loi deviendra 
en vigueur) au 31 décembre 1948 
Durant ces trois ans les maria 
ges peuvent être dissous simple 
ment sur déclaration à cette fin 
des deux conjoints, Foint n'est 
besoin d'autres formalités, et les 
itribunaux ne feront aucun exa 
men des faits et des cas en eux- 
mêmes. On donne cornme raison 
|de cette loi que la guerre ‘a des 
serré le lien matrimonial" et qu'il 


maintenant rendre le divor- 
ce facile, 
Pour collaboration 

En Pologne centrale et dans la 
région de Byalystok, mais non 
dans les territoires allemands an- 
nexés, le divorce est également 
possible si l’un des conjoints a 


|permis que son nom fût mis sur 


Allemands de race 
La raison pour 
laquelle cette disposition ne s'ap- 
plique qu'à la Pologne centrale, 
c'est que dans l'Ouest trop de ma- | 
riages en seraient affectés, ce qui | 


liste des 


|causerait trop de complications 


La “séparation” légale (en ver- 
ltu de laquelle les conjoints se sé- | 
{parent légalement mais n'ont pas 
le droit de se remarier avant la 
mort de l’autre conjoint) est abo- 
Les ‘sé- 
devront se transfor- 
Le mariage | 
dit civil (qui avant 1939 n'existait | 


ique dans les anciens territoires 


prusses de Poznan, Pomorze et 
Silésie) devient obligatoire pour 
tout le pays. Par suite, les 
mariages religieux n'auront plus 
de statut légal. On prétexte le be- 
soin d'unité, Dans le passé les 
mariages célébrés devant un pré- 


PE RE ES « 


Itre catholique ou orthodoxe dans 


les anciennes parties russes et au- 
trichiennes de la Pologne étaient | 
parfaitement reconnus par l'Etat, 
tandis que dans les anciennes par- 
ties prusses du pays l'inscription 
civile était nécessaire avant qu'un 
mariage religieux püt se faire. 
On critique aussi vivement 
la loi parce qu’elle accorde aux 
autorités administratives le 
droit de soustraire les enfants 
à la garde des parents et de les 
placer ailleurs “si le bien- 
être de l’enfant l'exige”, Com- 
me Ja décision relève non 
des tribunaux ou d'un organis- 
me impartial, maïs des autori- 


Portez-vous le corset 
de votre voisine? | 


Vous pouvez porter une robe de même | 
grandeur que celle de votre voisine ., 
mais vous ne pouvez porter son corset. | 
Pourquoi? Parce que deux femmes qui | 
portent des vêtements de même) 

grandeur ont rare- 
# ment la même taille. 


1 Une corsetière Cha- 
ris dpi prend 
TOUT vos mesu- 
res et vous prescrit 
le corset qu’il vous 
faut parmi autant de 
modèles que 77 dans 
une seule grandeur! 
Rien d'étonnant que 
Charis s'ajuste à vo- 
tre taille, à vos han- 
ches, à votre abdo- 
men, Rien d'étonnant 
que les femmes soient 
enthousiates pour les 
corsets Charis! 


pl 
Fobrique de corsets 
faits sur mesure | 


Most, 


| 


Choris doit vous donner le support 
voulu, autrement il ne vous serait 


pas vendu! 


 CHARIS LTD. 


C. MELVIN, prop 
éaifice Paris, 


Téléphone 94 944 
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que ce pouvoir n'entraine des 
abus dangereux. 


Déclarations des évêques 


I ) 1€ ou aerrere c mfé 
ence à C howa, les évéqu 
| ont mis en garde contre 
innovations isceptibles de 
e caractère sacré du ma 
Le text mplet de la 
nouvelle loi ir le mariage n'é 
tait pas alors conn Maintenant 
on considère généralement qu'el 
le est pire qu'on ne craignait, On 
fait également remarquer dans 
iles milieux catholiques polonais 
que la nouvelle loi n'est pas dé 
crétée par un corps législatif élu 
par le peuple, mais par un gou 
vernement provisoire dominé par 
des personnes qui ne sauraient 


prétendre représenter plus qu'u- 
ne minorité de la population et, 


peut-être, . une faible minorité 


|seulement, 


Souffrez - Vous 


de: Manque d’Appétit, Maux 
de Tête, Nervosité, Dérange- 


| ments d'Estomac, Gaz et Gon- 


flements, Perte de Sommeil, 
Indigestion, Mauvaise Haleine 


Ne retardez pas! Soyez prudent! 
Prenez le Novoro, Plus qu'un laxatif 
une médecine tunique stomachique 


—préparée avec 18 racines et plantes 
médicinales, Fait fonctionner Îles in- 
testins paresseux, Les aide a évacuer 


| les matières qui obstruent—expulse les 


gaz de constipation et les gonflements 
—el proqure à l'estomac cette agréable 
sensation de chaleur et de confort, 
Précantion: Usez le seulement comme 
indiqué. 

Obtenez le Novorv dans votre voisinage 


ou envoyez ur notre Offre Spéciale 
“Pour Faire En naissance" et recevez 


E t Une Valeur de 60c en 
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-—— antiseptique —+ procure un soulage- 
ment aux douleurs rhumatismales 
névralgiques, maux de dos muscula 
muscles raides et endoloris, 
foulures, 

MAGOLO DU DR. PIERRE -- nlcalin 
soulage certains dérangements tempa- 
raires de l'estomac tels que; indigestion 
et aigreurs, 


Envoyez ce coupon “Off si 
Spéciale” À: r credits 


O Inelus vous trouverez $1.00, En- 

ez-moi en port payé une bou. 

tel le régulière de 11 onces de 

Novoro de 91.00 et extra, une 

bouteille d'essai de Liniment et 

une de Magolo (une valeur de 
606). 


O C. O. D. (contre remboursement) 
frais additionnels, 
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PAG? DtE CA LIBERTE ET LE PATRIOTE Winnipeg, Men, 14 décembre 1945 
NOS BELLES FAMILLES CANADIENNES-FRANCAISES | 


enture du célèbre Vergeot 


ce par les Philosophes, qui se- 


COLLEGE DE ST-BONIFACE 


nt eniôt des Anciens # . ° .. ? 
a s Rhétoriciens apprirent 2- ? ’ ‘ à 
Le Coin du Collège ntérét qu'un groupe prolon- LE 
à soirée dans une classe d « NIMES 


ent les Rhétor 1937 
Directeur: Telesphore Robert De 2 ç iciens de 1 ; 
: : 3 à reumio 1e leur co 
Rlédarteurs: Maxime Desauiniers, Félix Gourbil, Gilles Lane hé 


Une grande joute 


ma e omr ré 
me pré 


194546 "NUMERO 10 é 


XIXe ANNEE 


fête des Anciens, une 
Rs a and te anima la patinoire 
Chronique vuve, mère de six enfants et ma- |e nos Pygmées. Le secrétaire AI 
à ter us - M rrecneite nous en commun! 
que rappc j Les Grands 
" / : vencher avaient | 
portes et j'ai recu trente ionné une leçon de hockey à 
r dolls Tous n'ont pas des Ceux de nos joueurs qui étaient 
toires au édifiante pr . estés au Collège, au congé du | 
on 2 ) à rate s manche précédent, I1 fallait 


Le 28 novembre C e devr re %e ‘ 


“gene 


mm + és 


différence r ne toire, pour que ceci fasse 


, » mer 5 £ ————h 
essentiel. Tonc, Îles Collégiens soient digne Gouret 
e nos “restants” de di 
nt les der Réunion des Anciens 77°" “erner a été formida-| 
d " engé par nos intrépides | 
D eus La réunion des Anciens prit, °t infatigables “atomes”. Presque | 
. ae à ns interruption, le jeu s'est dé- | 
Même avec des veux d'é. roulé dans la zone adversaire. Le 
on des ” on pouvait * auela rdien du Provencher a tout 
à médiu di. d charme  indéf: ble mplerrent été bombardé par 
n nceur atomiques”. 
Par contre, Jacques Préfon- 
Ù Pour ir n pren … |taine, notre gardien, s'est mon-| 
dd “cu Éd e - LÆes trois lignes d'avant se sont 
? ' lement distinguées en enre- 
chacune deux points. 

| ; « dat à llerait les Ce que les spectateurs ont sur- 
Philosophes en congé So LENS “bent tout admiré, c'est le beau jeu de 

] n prévoit parmi ces “a 
a - _ D" pleine comptèrer le noînt p irs futures étoiles 
L sr Fer sitta dé À in ent n e la grande équipe du Collège 
me Grands brouvent c hock Alignements: “Atomes”. Buts: 
de - d É ee s de mble Jacques Préfontaine: défenses: 

su AE 2 (aus ir né touts er M Pelletier, Jules Préfontai- 
me pal ae ; } Fr PE PT , ‘ L n centre: Louis Marius: ailes: 
( us F Lionel Joyal, Duha. Substituts: 
Guénette, Vincent S., Laroche F., 
* ir [Sénécal, Gagné CI, Millier, Du- 
es ar- Montier, Paul Préfontaine, La- 


lu jeu, p urp 


apitaine Denis 


sp récentes des Alle- very 
k#57 Dax taire de ia bonne mands. Vous verrez que les An “Provencher”, Buts: Gagnon: “La Liberté et le Patriote” veut faire connaître à la | âgé de 74 ans, de Ste-Agathe, Man: Sr Marie-Ephrem 
ve sg An 8 : TON D 0 ciens ont raison de reprendre | Défenses selin D. Trudeau J ’| population française nos belles familles du Manitoba et | des Anges, assistante économe à l'Académie Ste-Marie 
iigine que q Ne part Lo Le fl affaire. comme ils se le propo- |Centre: Allaire: ailes: Trudeau D.,| ie la Saskatchewan. Nous reproduisons ci-haut la photo | de Winnipeg; Sr Marie-Rose Parmélia, supérieure à l'E- Deux enfants sont décédés en bas âge: Ephrem, qui 
Le soir Pers re our mg) ES Bourrier. Substituts:  Labelle,| de la famille de M. Arthur Lemoine, de Ste-Agathe, | cole du Sacré-Coeur de Winnipeg; 2e rangée, debout, |périt dans l'incendie du collège de St-Adolphe au mois 
e rang € ans les Dras de MOI F 3 Carrière, Rougeau, Dufault, Boi-! Man. qui compte 11 enfants dont 9 sont encore vivants. Emmanuel, à la maison paternelle; Cécile, de Winnipeg; | de novembre 1906, à l'âge de 13 ans, et Jean-Marie, mort 
unit dont la tous |1Y Pelletier R | Nous remarquons de gauche à droite, y berge +7 Mme Henri Brodeur (Florence), de St-Adolphe, Man.; |à l'âge de 21 mois en 1904. La première épouse de M. 
2 ai ’ H DT ARS qui pi: sou So aire: Sr Marie-Joseph Arthur, institutrice à l'Institut Collé-| Mme Jean-Baptiste Tucker (Laura), de Ste-Agathe, Lemoine, Marie-Rose Parmélia Gratton, est décédée en 
Un visiteur de l'Acadie PR TCSÉ y : TUE paca période | gial St-Joseph de St-Boniface:; le R. P. Aurèle Lemoine, | Man.: Isidore, également de Ste-Agathe. ” 1913; la deuxième, Marie Vandal, mourut en 1935. Tous 
M. Leger, grand apôtre de la ” gène | O.M.I, professeur et préfet des études au Juniorat de la | Les trois religieuses appartiennent à la Congréga- |les 11 enfants sont nés du premier mariage de M. Le- 
‘oopération au Nouveau-Bruns Sainte Famille à St-Boniface, Man.; M. Arthur Lemoine, | tion des Soeurs des Saints Noms de Jésus et de Marie, |moine 


(Photo Albert Mousseau, St-Boniface.) 


mes 


hée C'est aussi la 


(Duha) 10! AU Manitoba 


2ème période é 
} Plusieurs lecteurs nous ont 


ntrevue pleine d'enchantement UIF IS ] î 1e Pravanchers 

lont notre Jean Comeau, nom a-|queiques Moyens à des Anc ens NA _ jai Otterburne exprimé leur satlfsction de ce 

idien s'il en fut, nous a promis dont plusieurs avaient laissé VAE en EN è qué nous publions dans notre 

n fidèle rapport pour le COIN. |patin bien avant la naissance d Punition: C ? (3 , Baptème 
leurs adversaires. Les moins-de inon arrière 
3ème période 


vick et patriote acadien, qui 
les études à Laval, veut bien ren 


[tion du système de lumières sur 


à pe | . L e 
Portrait de famille || Au Juniorat de la Sainte-Famille 1:50 50 5e cure vue 


| des Pères contre les élèves. Si 


So 
CE 
5 

: 
J 
[en 
mn 
=] 
te 


contrer nos universitaires. Ceux- n 

le recoivent eudi après-midi | 1 

Les plâtriers sont revenus au|chent. Aux nouveaux Junioristes, | nous en jugeons par le résultat, 

| Juniorat. Ils finiront leur trav ail! G. Maurice, G. Longpré, B. Hé- | 8 à 6, — les Pères sont supérieurs 

journal le portrait de nos fa- | la semaine prochaine Tous ont | bert, R. Breton, R. Roy, R. Péreux, | au naturel et les élèves à l'arti- 

Joseph - Marc - Serge - Gil-|| jjjlles nombreuses. Nous vou- || 'âte; car ce n’est pas toujours très| O. Bernardin, A. Brodeur, G. de\ficiel. Félicitations quand même 
intéressant de rencontrer çà et là | Moissac, E. St-Hilaire, C.-E. Bilo- | de ce manque de soumission. 


Perception pour le Collège Iseize-ans contre les plus-de-qua Lait * £ g . 
De rante! Parmi les premiers, plu-| Collégiens: bert-Denis, né le 28 novembre, || G-ions en faire paraître un par Û * | 
Dimanche midi, les Collégiens | Ta armi le pr - ) * PS T)—Lavery (Dumontier) 46.09 | baptisé le 2 décembre, à l'hôpital Maine. Cotitée Mint: ai | des morceaux de plâtre en grève! deau, H. Rodrigue, nous souhai-| Je finis. en queue de poisson. 
partent en tournée par les rues [sieurs ne rare pes nos 8)- Marius (Joyal-Duha) 49.20 | de St-Boniface, enfant de Julien | pan Su seb db Pr à de de | sur les planchers et dans les es- | tons fidélité à leurs engagements.| Demain examen. Pas de commen- 
te St-Bonifa( C'est la percep- Ibun nombre étaient pères « » ne y ps ; Ô + 4 É MESA s 1. 59.00, RE ù | Ps a 
pire 4 ds faveur du Col ves actuels. ee vues #7 Varie par re nous sommes obligés de de- | sabre. Après la bénédiction du Saint taires. Attendons au 21 pour les 
iuei > ë ir Qi ”] s :É — { Parrain marraine, M. et Mme p £ + : ci ; | &- d : » | fe 
lège, à laquelle nous devons l'oeu-| Ici encore la jeunesse l'empor- | dns Adrien SalteL oncle et tante del mander à nos lecteurs qui se- | Le 7 au soir nous avions l'im-| Sacrement, à 6 heures, S Exc. | faire. 
re vitale des Bourses aux étu-|ta, mais tout juste, par 2 à 1, car, Le président chez nous l'enfant , 4 || raient intéressés à faire pa- | mense bonheur de présenter au| Mgr G. Cabana intronisa, à la RE PEUR M TG PT SR Bale 
. + | Rév. Père Supérieur nos souhaits | communauté et chez les élèves, le! UN MAIRE JUIF EN 
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Danger d'empoison- 
nement pour les porcs 
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Saveur Délicieuse 


THÉ 


"SALALDA 


NOTRE FEUILLETON 


| PÉCHEUSE D'AMES 


Par COLETTE HENRI-ARDEL 


Roproduit vec l'autorisétion de la Société des Gens de Lettres. s 


La scille rouge est un poison 
violent pour les rats, et certaines 
personnes croient qu'elle n'est 
pas toxique pour les porcs. Les 
expériences conduites par le Ser- 
vice scientifique du Ministère fé 
déral de l'Agriculture ont démon 
tré que la scille rouge est aussi 
toxique pour les porcs que pour 
les rats, mais qu'elle répugne aux 
(pores, et, dans les conditions or- 
idinaires, ceux-ci ne mangeront 
\pas d’appâts contenant la quanti- 
ité de cette drogue généralement 
lemployée pour détruire les rats. 
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AVIS—Annexe d'élévateur à grain à 


Nous désirons 


no, 
COUPLE MARIE AYANT EN- 
FANT DE 5 ANS demande à louer 
2 ou 3 chambres fournies, soit dans 


“Canukeenas”, il laisse partout le 
souvenir d'un camarade bon, cha- 
ritable, dévoué, affable et géné- 


DUFAULT SHEET METAL 


vendre à Ste-Agathe à À x 2 x à £ « 
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Û ? 3 à toba. Tous les membres des for- nées on se sent l'envie de pleurer |, LS Catholiques français . 


en lui un grand patriote, un hom- 
me très renseigné, toujours prêt 
à rendre service à tous. 


Lui survivent son épouse et une 


Entrepreneurs 
CHAUFFAGE PLOMBERIE 
COUVERTURE (GRAVIER) 
CLIMATISATION 


chaines élections qui seront te- 
|nues pour choisir des représen- 
tants des forces armées à la Lé- 


ces armées licenciées après le 15 
octobre ont droit de vote. Au Ma- 
nitoba le scrutin sera pris les 10 


| bien appréciés de l'auditoire, Elle | 
était accompagnée au piano pa | 
Mlle Denise Toussaint, La jour-| 


Len |re part au public d'une lettre re- 


On nous dit que le Conseil st- | Sue de France la semaine derniè- 
Henri de Montréal aura bientot | re. Elle nous est adressée par Mlle 


ses 3,000 membres, Nous sommes | L€Bian, de l'Office Central, Lan-| 


Oeuvre de secours à la France 


Les Français et 
la liberté scolaire 
à la pensée de tant de souffrances [dent mener une lutte vigoureuse 


côtoyés dans la journée, Il sem- | Pour la liberté scolaire, La part 
ble que l'on voudrait avoir une importante qu'ils ont prise à la 
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Bureau: 202 505 Résidence: 204 309 mardi matin 11 décembre, en l'é- 


glise du Sacré-Coeur. Le service 


janvier. Le major Kavanagh est 
lun ancien élève de l'école St- 


| même, des terribles bombardements de 


| Brest, avant et après l'invasion de 


drait se couper soi-même pour se/|droits. De grandes assemblées pu- 
donner encore plus aux infortu-|bliques ont lieu dans diverses ré- 
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MAGASIN GENERAL A VENDRE— 


RENCONTREZ VOS AMIS AU 


Waldorf Lunch Bar cre, le R.P. R. Carrière, O.M.I. 


chel, O.M.I., et comme sous-dia- 


propre Conseil. Pourquoi pas? | vile de cette ville et des environs. | 


| Landerneau ne se trouve qu'à| 


meilleur conseiller que le Coeur, évêque et plusieurs orateurs la“ 
il ne se trompe pas, il sait ce quil; Gont le président de la Fédé- 
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les 
rable, $600. Le 
GOLDEN DARUGS, St-Mary's et Har- 
grave, Winnipeg. 

ON DEMANDE-—-Antiquités, porcelaine 
figurines meubles Téléphoner à 
49-231 ou écrire à Boîte 219, La Li- 
berté et le Patriote, 619, McDermot, 
Winnipeg. 219-35P. 


ACHAT ET VENTE de pro- 
fermes 


POUR 

priétés de ville, campagne, 
ou commerces 

s'adresser À 

C, Buffèt, 302 édifice Melntyre 

Téléphones 97-125 ou 204-567 

mn 


SI VOUS SOUFFREZ D'ARTHRITE OÙ 
DE RHUMATISME, et si vous ne 
pouvez obtenir de soulagement, écri- 


tout envoyé franco. | 


Téléphone 91 076 


| LONDRES On mande de 
Dublin que Vivian de Valera, fils 
du premier ministre de l'Eire, 
est au nombre des trois candi- 
dats du gouvernement élus au 
cours d'élection complémentaire. 
| Un candidat ouvrier a’ aussi été 
élu. 


BRYANT'S Photo Studio 
OFFRE SPECIALE 


Une très jolie photo 
8x10 Silvertone, non encadrée 
pour 


us 290 


Découpez cette annonce 


BRYANT'S PHOTO STUDIO 


(Tête et épaules) 


$1.50 


Valeur de PORTRAITS 


PASSE-PORTS 


COPIES 
PHOTOS 


LYCEUM PHOTO 
STUDIO 


décembre, 1945. 

De 6 h. à 6 h. 15 p.m. heure 
de Winnipeg, de 7 h, à 7 h. 15 
p.m., heure de Montréal. 

La chorale chantera des can- 
tiques de Noël et des chan- 
sons françaises sous la direc- 
tion de Mille Margaret Thom- 
son et de M. Godias Brunet, 
organisateur de ce voncert. 
Au piano, Mlle Florence Bas- 
kerville. 

PROGRAMME 

1.) Le jardinier du roi, 

2.) Il est né le divin enfant. 

3.) Un flambeau Jeannette, 


| Pambrun, D. Phaneuf, A.-P. Du-| 
| fault, J.-G. Leclerc, L. Leclerc, L. | 
| Gauthier, A, Chénier, L. Dufault, | 
J. Daneault, L.-H. Thorimbert, | 


| Jos. Royal, G. Taburet, F, Lange- { : ; 
| vin, O. Dease, J. Alarie E. Ca- chers amis que jamais aucune 


sont en route vers la France, 
Mme Antoine GRIVEAU, 


212, rue Horace, 
Norwood, Man. 


| Paillé, J.-A. Blain, S. Garet, A. 


Chers amis, 

C'est pour moi un plaisir :m- 
mense de venir pendant quelques | 
instants m'entretenir avec vous, 
de venir au nom de tous mes pe- 


J.-A. Vouriot, P.-E. Hébert, N. 
Pelland, M. Lacasse, R. Cormier, | 
T. Dufort, L. Hacault, A.-F, Mo- 
rier, F.-X, Chouinard, E. Dumai- 


| causée par les refroidissements. | mille 


|inépuisable et soyez sûre que je |}, 


ne, G. Genest, J. Gladu, C. Lan- 
dry, L. Pineau, D. Robidoux, > tits pauvres, vous remercier, | 
Robidoux, C. Vermette, J.-P. Boi- Chers amis canadiens; grâce à tous| 
teau, J. Lavallée, J.-R. Bowman, | VOS envois, combien ônt été habil- | 
lés confortablement. Croyez, 


chant à employer leur temps à la /participer à 
charité. Est-ce que je me trompe? | française, de mettre à la base de 
J'aimerais le savoir, cette reconstruction une liberté 

Chers amis, nous comptons sur/effective, non seulement théori- 
votre générosité pour préserver que, mais se traduisant dans les 
les petits Français de la maladie faits par la possibilité pour la fa- 
d'exercer ïbrement ses 
Nous sommes pauvres, mais nous|droits en matière d'enseigne- 
pouvons disposer d'une richesse | ment par le libre choix de l'éco+ 
En conséquence, ils deman- 
Ident que l'enseignement de tous 
Iles enfants de France soit à la 
{charge de l'Etat, dans l'école choi« 


“|sie par les parents”, 


recommande à tous mes petits]! 
pauvres toutes vos intentions. Que 
la Vierge, Reine de France vous 
rende en pluie de grâces tant d 
générosité. 


vez-moi. A.-J, Bruyère, Boîte 329, 611 TIME BUILDING IRIER j 4 ———— 
Transcona, Man. TF.| Portage et Hargrave PrOprIIALES: à PO Isabelle. dieux, A.-F. Dufault, E. Rochon,| Phrase ne pourra vous dire notre| Vive le Canada, frère de la] === EPS 
—— Fonéé en 1882 30, édifice Stobart 4.) En ce jour ineffable, profonde reconnaissance que seul | France. | 


Si vous avez les cheveux gris, rendez- 
les de teinte naturelle avec du! 


290. rue Portage 
Téléphone 96 042 


Winnipeg 


5.) Les anges dans nos cam- 


A. Mousseau, R, Arpin, Jos. Asse- 


lin, J.-B. Poitras, J.-H, Baudry,|notre coeur La | 


peut contenir. 


TOILES, LAINAGES ET COTONS 
Spécialités pour institutions 


MADELEINE, 


Never Grey”. Ce n'est pas une tein- F 
ture, mais un tonique merveilleux pagnes. D. Rémillard, E. Abraham H. Mc-| Misère est bien grande en nos _ pe 
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représentant la 


Bouchard, René-N. Jutras, G.|Préparer à étendre sur nous son 


Yamashita | IMPORTATEURS EN GROS 


see 2 Compagnie ris. élas! 
FERMIER ET AUTRES Spencer. Corsets et brassières , 8.) Courez joyeux cortège, || Préfontaine, E.-F. Lussier, G. La- long manteau de glace. Hélas!| 459, St-Suipice © 136, ave Proreneher 
PERSONNES RESIDANT faits individuellement pour 9.) Minuit chrétien! : montagne, P.-J. Levasseur, L. Ba. | Combien sont encore sans loge-| MANILLE — Une commission MONTREAL ST-BONIFACE 
EN DEHORS DE WINNIFEG chaque personne. Aussi sup- Veuillez adressez vos com- | Zin, L Beaulieu, E. Guilbault, J.| ment malgré les baraques qui se| militaire a trouvé coupable le | 


ports chirurgicaux pour her- 


E. | construisent sans arrêt. Puis il y a 


lieutenant-général Tomoyuki 
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=— EE ne Marne LR: Le Péloquin, R. Lapointe, Alex. Le- joie sans bornes pour nous d’être | ne EE ES 
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Fontaine, LA4J. Dorge, A. Alarie, 


FÊTES 


PERMANENTES mA ES de Québec-Centre à l'As-| Donat Joyal, L Lemoine, J.-A. Pour Vos sur commande 
JOLIES ET ATTRAYANTES semblée législative, est décédé | Gratton, E. Roy, J. Delannoy, N 9 Chant v les orticles suivants 
Ondulation Ondulation DO UET LIT IT " — Léon Alarie, M. Cormier, J.-A è ; oyez si les ortie 
lustrée attrayante | Rivard, G.-G. Rochon, A.-J, Bé- Troubles de pieds’ Musique instrumentale ont besoin d'être nettoyes 
DR JACOB | rard, Geo. Carrall, E.-E. Desau- Consultez le Messages colon le : 
James Shaen | tels, H. Duquette, P. Jeannotte, | D, J..N. Rousseau, MT. || L'enregistrement de votre voix procédé Sanitone 


$1:95 


$2:85 


et ses Associés 


J. Molgat, U. Beaudry, E. Emond, 


E. Beaudoin, A. Champagne, E. Pédieure Spécialiste et 


votre 


permettra d'améliorer 
talent, 


vous 


© COMPLETS POUR 
HOMMES 


Comprend shampooing Comprend shampooing CEA CARE Ne Si Orthopédique Technicien 

et ondulation et ondulation OUVERT Dentistes Optométriste | ras ge ue H. RE > L Diplômé de Montréal, New-York et PROFESSEURS DE CROBES DE LAINE 

SPECIAL! TOUTE LA et | Milette, E.- oya!, eiget Chicago piano - accordéon - violon 
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UT A L'une 3: LE SAMEDI Opticien | Godon, E. Labossière, A.-C, Pla: HEURES DE BUREAU: sien dd s ; s ORIDEAUX 
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Nous désirons avi 


des échantillons s 
tôt possible. 


Lu 


ser les soldats de retour du front qui possè- 
dent des certificats de priorité que nous pouvons leur confec- 
tionner des complets en deux ou trois semaines. 
péciaux, à des prix modérés. Venez le plus 


Nous avons 


BISTOURLI. 


200, avenue Provencher 


ST-BONIFACS 


Taillés à la main d’après vos propres mesures. 
C'est obtenir le plus nouveau aux plus bas prix 


que d’acheter chez HUOT 


